Google 



This is a digital copy of a book thaï was preservcd for générations on library shclvcs before il was carcfully scanncd by Google as part of a projecl 

to makc the workl's books discovcrable online. 

Il lias survived long enough for the copyright lo expire and the book to enter the public domain. A publie domain book is one thaï was never subjeel 

lo copyright or whose légal copyright lerni lias expired. Whether a book is in the public domain may vary country locountry. Public domain books 

are our gateways lo the past. representing a wealth of history. culture and knowledge thafs oflen dillicull to discover. 

Marks, notations and other marginalia présent in the original volume will appear in this lile - a reminder of this book's long journey from the 

publisher lo a library and linally to you. 

Usage guidelines 

Google is proud to partner with libraries lo digili/e public domain malerials and make ihem widely accessible. Public domain books belong to the 
public and wc are merely iheir cuslodians. Neverlheless. ihis work is ex pensive, so in order lo keep providing ihis resource, we hâve taken sleps to 
prevent abuse by commercial parties, iiicluciiiig placmg lechnical restrictions on aulomaied querying. 
We alsoasklhat you: 

+ Make non -commercial use of the files We designed Google Book Search for use by individuals. and we reuuest lhat you use thesc files for 
pcrsonal, non -commercial purposes. 

+ Refrain from autoiiiatcil (/uerying Donot send aulomaied uneries of any sort lo Google's System: If you are conducting research on machine 
translation, optical characler récognition or other areas where access to a large amount of texl is helpful. please contact us. We encourage the 
use of public domain malerials for thèse purposes and may bc able to help. 

+ Maintain attribution The Google "watermark" you see on each lile is essential for informing people about this projecl and hclping them lind 
additional malerials ihrough Google Book Search. Please do not remove it. 

+ Keep it légal Whatever your use. remember thaï you are responsible for ensuring lhat whai you are doing is légal. Do not assume that just 
becausc we believe a book is in the public domain for users in the Uniied Staics. thaï the work is also in ihc public domain for users in other 

counlries. Whelher a book is slill in copyright varies from counlry lo counlry. and we can'l offer guidanec on whelher any spécifie use of 
any spécifie book is allowed. Please do not assume thaï a book's appearance in Google Book Search means it can be used in any manner 
anywhere in the world. Copyright infringemenl liabilily can bc quite severe. 

About Google Book Search 

Google 's mission is lo organize the world's information and to make it universally accessible and useful. Google Book Search helps readers 
discover ihe world's books wlulc liclpmg aulliors and publishers reach new audiences. You eau search ihrough llic lïill lexl of this book un ilic web 
al |_-.:. :.-.-:: / / books . qooqle . com/| 



Dgtzcd by VjOOQLC 



Mi- 



ML. 



r ■ 



A*" 2 



UNIVERSITEITSBIBLIOTHEEK GENT 



Il niDIipyilM ,',GoogIe 



Diçjit zcd Ly LjOOQ IC 



I 



A PARIS, De l'Imprimerie de M. & I. HENAVLT. 
Et revendent, chtz F. L'AN G LOI S dit CHARTRES Marchand Libraire, 
nid S, Iscqucs aux Çolomncs d'Hercules , proche le Lyon d'Argent. 1*44. 
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Extraift du friuilcgc du Roj. 

PAr grâce & priuilege du Roy il cft permis à I a c o.v ■ * 
C vrais 11 h, de faire imprimer, & vendre par tel Impri- 
meur & Libraire que boriluy fembtera , vn Cours i 'Anhiteâare 
par luy compofe , diuifé en quatre Tomes ; Le premier defqucls 
c onticnr,£<* Stéréotomie ju fi ftton desfilides , appliquée à U coupe des 
pierres j:\fîn\^ppcndix des qu*drans % t&nt ptrriy on et inçidente^ue 
defraclton & réflexion- Le fécond comprend C optique vniuer- 
fiîîe, tant Théorique que pratique , aueefin ^Appendix de ÎEchometrie „ 
& Mufique. Letromeimecft,Dfj organes vnmerfils four les poids & 
rmuuemens^untdtscbofisfikdesqu'humides^é'finAppendixdesfpi' 
ritales hydroliques. Et Iequatriefme, Les ornement dr proportion* 
d<^ArchiteBure s tantnecey»ires que decorables-^aueo vn K_Appendix de 
P/trchitc&ure militaire, & Annotations for U Ciuile. De plus, m 
Examen des Oeunres dujîeur Defirgues Lyonnais ; Et co durant le 
temps de vingt années confecuriues, àcommencer duiourque 
chacun Liure fera acheué d'imprimer pour la première fotwaucc 
defFenfesà tous Libraires', Imprimeurs & autres personnes de 
quelle qualité ou condition qu'ils fuient, de les copier, ny faire 
imprimer en tout,ny en partie, ny par aucun déguifement que 
ce foit , ny les vendre & diftribuer Uns permiffion de l'Autheur » 
à peine de fîx mille liures d'amande aux contreuenans, & confîf- 
cationde tous les exemplaires; comme auffi de tous dcfpens» 
dommages & interefts ; Et voulons que foy foit adiouftee au pre- 
fent extraiét, & tenu pour lignifie, aiofî qu'il cft plus au long con- 
tenu audit Priuilege. Donne àParis.Ic 4. Décembre 1645. 

Signé* LOVIS. 

Et plus tas y 
D e par le Roy , la Reyne Régente là mère prefen t ë, 
Da Gvbnecavd. 
Et fcellé du grand Sceau eacire jaune. 

Achtué d imprimer pour U première fois U y. Décembre 1*43! 
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ADVERTISSEMENT 

AV LECTEVR. 

VOiey le premier eflây, & comme ni échantillon des fruits que mon 
eiprit-par la culture des fejences a produit .depuis que i'ay com- 
mencé à opérer pu le moyen de la raifon , turques à mainte- 
nant, le lés offre, comme les prémices de mes cfludes & labeurs, 1 
lafoaueraine bonté, fourceinépuiiâbledetousles exccllcm bieni& dons 
parfaits qui découlent du Cielicy bas, àlaquellcdoiucnt retourner, com- 
me à leur principe Se par droift de reconnouTancc les bénéfices quenous 
icceuonsde là mainliberale; Si vous, y rencontretquelquechojèae bon, 
nouîfommesobligtzTotis&aioydeleraporteràla gloire de Dieu , pour 
laquelle nous deuons agir inceftamment ; que il au contraire vous y remat. 
quezquelquedcfaut.fouucnez-vousquc la nature ne r.ous apas tellement 
eccomply.uydcparry fi abondamment fes faueurs,qu'clle ne nous ait ton- 
fiourilaiflelccharâctere d'homme} Chacun pourra iauourer de ces fruits 
que icluypreftme/elon Ton gouû, ou félon fonbefoin; le fcay bien que 
tous ne tteiwereE point cet ouvrage parfemé & diapré des fleurs de l'Elo- 
quence; Le fubiect que ie manie ne demande pas vn ftyle fleuriûant & cu- 
neufement elabouré : ie'laiue la politefle du diîcours aux Orateurs du temps 
qui s'eftudientpliu à perluader en chatouillant les aarcUles aueedes paro- 
les mignardes 6c fard«s,que par la force dcsrailôns: auffi cft-ce vne des 
principale» partie j de l'Art qu'ils profeffcncJc ce qui leur acquiert vne hauts 
réputation paraiy le vulgaire, le me contente de parler intelusiblemerit) ce 
m cft aflest auec cela que ie ne commette point d'incongruité, exprimant 
nettement mespenfees en la matière que i'ay à traiter,eftant 1 e plus fôunent 
Contraint d'vfcr tant de mots Connus parles artifans,que de certaine maniè- 
re de parler, qui bleifcnt les aureifies délicates de ceux qui aficcUnt le bien 
dire,ce que cette /ëiencc melprife comme chofe inutile pour eftablir & ve- 
riner fes demonftrati'onsfiirquoy elle fe fonde principalement. Au refte ie 
vous prie de çtoirc^rac 1 occafion qui m'a meu de donner au publicccXi- 
uret auparauant mon cours d'Architcékure,n*eft point vn defirdeparoiftre; 
ny que ie fois homme qui me plaifcl findiquer 6ccenfurerles ceuuresd'au- 
truy, mon humèurn'ettpoint critique: moins encore ^que ie prétende ac- 
quérir quelque raine gloire par cette vote, jniis que ie vous prie derechef la 
référera Dieu: Quanta ftrttcreft que i y eipere » ie croy que chacun içait 
qu'en telle matière il cft de peu de conlequence, Mais le principal fubietôc 
lepkispuiuant efguillonquim'a incité! donner au public ce petit Ouuragc 
cft fans doute le maintien «Via deffènfe de lapréàiion&vencc^e l'amour 
de laquelle ie fins ardemment efpris,& embrafie d'vne cordiale affection 
tous ceux quilaprofeuentjlesfiippliarttdem'horuTDrer de leurs lentimens, 
au preiudicemefme de mon propre intereft, auquel ie ne fuis point attaché, 
finon entant que véritable. A Dieu. 
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SOMMAIRE DES MATIERES CONTENVES 
au prefcnt Examen des O eûmes du fieur Dcfargues. 
premièrement fm fon Brouillon de la coupe des 
pierres; & fur fon Liurc de meûne matiere a imprimé 
l'an 1^45. 

PREMIERE PARTIE, 



QVeU manière detraiH du- 
dit fieur far fit fius-efiieu, 
tjt la mefime chofi que lafiufijlaire 
dcsquadrans^n'ejique manière 
imitée, page 10. 

. gue U traditiue amendée efi 
triplement fins générale, & fait ce 
quela manière dudit fieur ne fiau- 
roit faire. Ij. 

J$»e knom deplanentArthi- 
. teffure eff fias générale- fins pro. 
preqae celuy de chemin? i*. 

jgueLt Géométrie a des flans 
terminez, centre le frtftfé dndit 
fieur. jj. 

gden T**Archite8ure\ tant 
théorique que pratique t l~onJ»fft- 
Jè mejmcs flans a» en la Géométrie 
' centre le prepoje dndit "fieur. 13., 
gue U nom de biais tu obliquité 
ejrplas gênerai éfrofre que le nom 
•déroutes, 14. 

J^ueforpain efi fins gênerai que 
féconde tèfie. if. 

Jgu'em l'ancienne manière les 
noms fint beaucoup plus fignif ta- 
rifs, généraux & prof résout dans 
les efirits duditfieur, IJ. 



gue U demonfiratitn dudit 
fieur y de prendre les beueaux fitr 
feuurage, eftfaufiè , & nul expli- 
quée pourjon opération. if- 

J%ue tonte la prolixité des lignes 
.de fin opération de fius-efiieu Je 
peut faire auee deux lignes fiole-' 
mcnt,eutre le traie? quarri, itf. 

Faute audit fieur et aùeir exercé 
fi» traies' fur de faux arcs défe- 
ctueux, i faits font règle njr pro- 
portion, i9. 

(Manière générale pour defirire 
tous 4ns rampons de deux tuner- 
turcs de compas. 2.0. 

Faute en rare fùrbaiffé de U 
flanche 80. du Hure dudit fieur t tn 

t^dutre manière générale pour 
defirire arcs rampons la hauteur 
dufimmetefiant donnée. a|. 

Autre manière gênerait. , pur 
defirire arcs ramfans, la hauteur 
dujommeteftantanfii donnée. 24» 

Prolixité dudit fieur tn U con- 
fim&ioud'vn angle filide. . *î- 

Faute audit fieur de vouloir in. 
traduire vue manière fi cotrainte , 
& tant embrouillée & incegnue, 
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aupreiudice etvnegenerale,expe- 
ditiuedr connue, comme tftt an- 
cienne. 16. 
JUjul 'application dutraiûdu- 
dit fient firtant de (Uns dedif- 
ftrents ftbiccls efioit necrjfàire,ou 
fiferflue:fi elle cfifupcrftue, elle ne 
Jert qu'à g refis ir fin Lturei & fi elle 
eft nectjjaire, elle ne contient pau U 
généralité publiée. %6. 
Cm mandé dans t ancienne 
manière. 2.7. 
Manière de réduire lc biais filon 
ta de fiente tu rampe. x %. 
tJUaniere de réduire les defeen- 
tesourompes àniaeau, &nauoir 
nu'vntalusfimple ou furplomb. jo. 
Demonftrationdedeuxdiuerfes 
manières de trotlt générales, pour 
toutes eauerturcs requifiifur mur 
droit, appliquées à ■vn esendefien- 
ubiatfiauectalns,parla traditne 
amendée. ,, 
Xeifenuemcnt tj- manière de 
truouerlespaneauxdelia , par les 
deux dinerfis manières genera- 

*'• n- 

Cas amande dans t ancienne 
manière. j$. 

Remarques des courbes dndit 
fieur, qut/ê coupent dans la clef, 
faifintlesvontesdefeOueufis. j«. 

rroUxiti dis figures du Lime 
duditfieur^enfimbli le contraire de 
fcspromejfes. j 7- 

l 'aate audit fieur de n'amrr don- 
né des manières pour faire les Jùr- 
baijftncns des combes, touchant 
•"Ofiftdowtf.cefaiefitittxtri- 



mtmentnecejlàire, comme efiantle 
f'fùemetjkrquejtentraïutlle.i'i. 
Sueles arcs furbaiffex. fy tou- 
chant vn point de hauteur donnée, 
font totfioursl'vne des trois fiCliis 
coniques. ,$ # 

gue la prctcnducmanicre dudit 
fieur pour treuucrles pascaux des 
trontpes,efi dot ancienne. 3S, 

gaçU trompe dudit fieur plan- 
«fc.lt efifaajê, U defiranten ta. 
lus -Reprenant au pied defa demen- 
firatm. 4 ,. 

Démonstration d-vne trompe fur 
le coinfilen l'ancienne. 43. 

Cemcntatienfiùrl ancienne, 4 j. 
Sîe les coupes de la trompe dndit 
fieur prepefccpearcfpargncr place, 
teficndentpUufu eu/Hlein qu'au- 
trement. -- 

£ue la manière dudit fieur de 
trouuerpaneauxjé-dedeux lignes 
feulement Ja préparation eflantfai. 
te, eft U manière de trtuner aux 
quadrant I inclination des lignes 
horaires à taxe. .— 

Dcfj dudit fieur ivn particu- 
lier. ty 

JPuelaconcbfion,nylepropofé 

dudefy, n'eftpaadegrandart, 47 

Manque aux doux planches, «( 

èvj. 4 ,. 



SECONDE PARTIE. 

Feinte} la planche 17- demi- 
Brantvnefèconde manière de 
faire la préparation. 4 y. 

gue les manières particulières 
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duditfieurfintde J t ancienne, yi. 

Erreurs en Tvne des prétendues 
manières particuliers dud.fieur, j2 

Demonftration tfvnc trempe 
biatfi d'angles inégaux t drjur- 
baiffie^ faite par les deux diuerfis 
manières générales de latraditiue 
commentée & amandcc , y y. 

Faute auditfieur de n'avoir nar- 
ré t np donne les moyens de creufir 
Us doellts de fis trompe s,qui de- 
meurent imparfaites s comme aufii 
les courtes des faces défis trompes 
' guiJontfauJés&defecJueufisjH. 

J>>ucU$ manières exercées par 
porfil duâitjïeur s jônt de t ancien- 
ne, y?. 

Jguefiimonicre de la première 
&ficende tefie fi pratique fi/m 
l'ancienne. <?. 

Jtyelamamexe vniuerfille delà 
trompe lof. efifi peu vniuerfilUy 
que fie Se efisit en-talus , iBefiroit 
fauJL <J. 

Jjtue les paroles duditfieurfint 
fauffes de dire , que fi prétendue 
manière fiitpks générale que t an- 
cienne. 58. 

jjtue ledit fieur s'explique fort 
mal-, & qt'Hf * tu beaucoup de 
temps a perdre pour faire leprefint 
examen. 59. 

Quêtons les relies des porfilsdu- 
dttfieur/ônt de mefines manières , 
exercées fur trois différas points fi- 
xe s\ce que fait aufii £ 'ancienne. J9 . 

Deux manquement remarquez 
fur ledit fieur i tvn pour n'auoir 
demonfiré Us cherches raîongées. 



Vautre de n'auoir demonfiré dû 
fiinclement-de réduire les biais i 
niueuudonnezfilon la deficnte,€o. 

J%ue l'ancienne manière prati- 
que les mefines porfik , & entrait 
diuerspointsfixes requis^ qu'el- 
le n'a hefiin dvne teffe cognac 
comme le pratique ledit fieur, 60. 
Sommaire deduttion des fautes 
du Liure de fart des tratHs du 
père Betand lejûiite y demonfirée 
filon l'ancienne,impriméen 1 £43. 
page. €u 

^uecefipar ledit fieur De/ar- 
gues improprement nommer efi 
fie» UfioTto» de deux plans feu- 
lement, 6j. 
£>uelts manières par porfls du- 
dstfiiuT [ont de l* ancienne, & aux 
tteuxoù il l'a vouluplus efledreqnt 
l' ancienne jlyadcs aéjûrdtiex.,6 4. 

Conclufion de [Examen de U 
coupe despierres par deux remar- 
ques ^où {ôntfimnwremc't déduites 
les fautes duliureduditfieur, 64. 

J>ue ceux qui veulent donner 
règles des chefis qu'Une cognoijfint 
que fitpcrficUUement t tombent in- 
failli blement dans des erreurs Jub- 
iets à cenfure, 6%* 

Fmd*r£xamcn<ieIacoBpc<lcspicrTt*. 



Sommaire de l'Examen de û 
PcrfpeÛiue. 

Q Fêla manière de PerfieÛi- 
ue dudit fieur, n'es? autre 
que cette des anciens ,finon deux 
exceptions dejeSlueufis , 66. 
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DemtnJlration four affrecher 
tantqnevendrer. k vrayeltigne- 
ment, qui fur mtfmt mtyen fait 
voir l'originaire raffort des deux 
efchettls^fauoiriefront&iilti- 
gnement. 6t. 

Demen/tratim de la con/rru- 
Siirt&raffm des deux i/ckllci , 
drfinsfirtirduchamfde tennra- 
ge filon kjleur Akaume,qui fait 
voir que la manière vniuerfiSe 
duditfieurn'tfifu nouueûc,mais 
effile. 69. 

Matiererifille des frefofttitns 
dudit Jour touchant la ferffectt- 
t. (9(770. 



Surlepetic LiuretdePcrfpe&iue. 

QvU) u errent u»* Jemen- 
fratiens dis flanchet 114. 
Uyo-Uursfmuemes. 70. 

Dtmmftrotitn tvne règle Je 
Terffeifinefindamentok, condui- 
fèntUsdemenftrélhnsdnditJieur 
il'okfirdïté. 7*..&7h 

MtjtuhuJJèmentiU rupture du 
eompas ef tique, contre le profofé 
iuditjkur. 76. 



Sur tes quadrans dudit Sieur. 

Qre U minière dudit Jûur 
four tracer quadrant , vn 
Bykmaxe eSanl flacl ', rfeflfas 
vninerJèSe,cemme tlUfrofofè,n't- 
Jfant que t'vne des manières ordi- 
naires. 78. 
guefir le flan it tEquineelial 
Ctfiimfrof rement nommer far k- 
dttjteur, vneligne dceùUnteBeJi- 
gne defix heures s ry qu'il» ornait 
aufîiUen nommer ligne détona 
heures. 78. 

Sur là manière de placer le fty le. 

Qrelamanierifrttendue du- 
Ht fleur, de flafer kfljk 
n'ejifat nonueSe, &n"ejf quel'an- 
tithejc de U manière de More- 
Ut. 79. 
guf U manière dudit Jîeur de 
flattrftjktftfanfc. Ce quia fait 
queMerolic ne ta affliquee if la- 
cer flylt > mais fùinre U manière 
vfitle farlemojtndnfok. 80. 



F I N. 
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E X A M E N 
OEVVRES 

D V SIEVR 

DESARGVES 

L Y O N N O I S. 
PREMIERE PARTIE. 

CONTENANT llEXAMEN DE SON 
kroiiillon delà coupe des pierres, imprimé em 640. & de 
fort Lime de me/mes matières r imprimé en 1643- depuis 
le commencement ctxeluy Liurctufquti d Uplancht 97* 

* h y a certains- dpn'ts lefquels ont vne fi bonne 
' eftimed'cnxmefmes,& font tellement aueuglbs 
1 de l'amour qu'ils fc portent, que s'ils font rencort- 
' tred'vne petite mouche, ils s-' imaginent inconti- 
' ncnt,& mcfme le publier Qu'ils ont treuué vn gros 
1 Eléphant >■ en forte , que ne s'aperçeuans point 
qu'ils font dans Terreur ; ils tatchent encor de tromper l'ima- 
gination desautres, fondez eufur leur intereft particulier ; ou 
emportez du defir de vaine gloire qui les chatouille à mer- 
ueillesjou quelquefois agitez tout enfcmbfe de CCS deux paflîons 
qui (ont extrêmement violentes de leur-nature. 

Lefieur Defargues s'eftant auifé fur vn pan de mur ou face Que u m*... 
droite»- auquel on defoc percer quelque ouucxtur-e ou entrée.*»* <& tr*» 

A 
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io Examen des Oeuuret 

* r à î c ™ obliqucaurefpcâdchpeipcndicnl^ouduiiiueaad'kcluvmur, 
*eÇsll,t$U ou de tous les deux, d'y placer vnc ligne femblable à celle que 
mtjmttbife l'on place aux qua<Iram déclinant s, ou- déclinants inclinez. ; qui 
qutlsfoufiy- eft la plus oblique à l'axe, que l'on nomme fouftylaire , ou 
Liredetqud- foubs Taxe du monde, & que ledit fieur nomme en fest»pe- 
**■•*"* ' & rations Ufins-ejsien: puis au refpeâ de la perpendiculaire à 
ntftfieMd- j a jj te fous-eflïeu, placer vne autre ligne faifant angle auec 
mère «mue. .^^ fcmbkble à l'angle que la feuftykire fait auec fonfty- 

Ie ou axe;& cftant la plus proche, & contre l'axe, ledit fîeur 
la nomme contre-efiieu.Cedit angle eft luflî fembkbleà l'angle 
de la fous- eflîeu & eflîeu,à fçauqir lefdit es ouuertures, ou portes j 
eftantfuppofécs parallèles a l'axe ou efficu ; en conséquence de 

* îUpptlU cecyledftfiairs efcrtei haute voix Xv&tg.yVtQt r m m è. Cchiyqui 
fms de- I e premier s' eft auifé de defirf ire,& fans * défaut la fouftykrre au 
faut opérant quadrant déclinant, ou déclinant incliné,& d'y placer le ftyle 
fur vik à angle droid>i& partant auoirl'angle qu'iceluy ftylc fait auec 
vrayi tflt- fa (ouftylaire,n'a pas fait tel cry,ftachantbié d'où iUej)rcnoit,& 
***"? & . infquesàqueUesCmitescettemaniere s'eftendoit;auffine l'at'il 
MoFi.ahmai] cottéepour manière générale aux fins de tracer quadrans fur 
ledit fiew d toutes fortes de faces droites données. Si ledit fieur euft cuvn 
*f tri fur va commun cipritaufit bien qu'vnc commune manière auec L'An* 
faux arc ri- têur, iln'euftpas donné ny publié cette manière* copiée pour 
£T'£" * g^erale fur toute face droite données veuque elle eft fi peu 
m** m7„ !_,.,._,_ ■•-■-•'"--"—- defcentedecaue.oùiiraappli- 

éc 1640. & en la plus parc de /on 

, imprimé l'année i6^j. fi icelle 

descente dkovt ébrafée des deux coftes , ou d'Vn-ièulcment » . 

* l'éfttiU (cequiarriueaflezordinairerncnt)&kclcftoufiours parallèle 
copiée n-ejhi | j' c /f ICUj i ft£ ii tc manière générale receuroit conuulfion,& en fau, 
Vue'u rl« ^°* tr ^ Mr ^*ktraditiuc&andenneiranicre.Nevoilapas en 
jhldire des donner à garder d'importance à la bonne foy duLeâeur ? car 

rdtms <j enfondk Brouillonaubasdel'efcrit delà première fuci!le 3 il dit: 
m dits-, tetf e matière iy de eraiftidontUfigured'vMpirte en UfacepLted'vB 
dmt il y d mitr à ulm four vne defiente biatfi ayant l'arc rampent, on teus Us 
*/*** T icintsfint en ligne droite : & où ceux des faces oh ttfies ne tendent fat 
tt f 4 _ tousàvn me/me point, contient envn fini exemple généralement tout 
tKiis en vfi. ce 1*ifîfent rencontrer en quelconque omucrtnre , dont les teints fins 
g. en ligne droite t&n'ya çn'vnfiul & me fine traitfpour toutes % &c. Ce 

qu'iïcôfirmcdâsrcfcrkdefonLiurccydcflusdit enla fueiliS. 1 
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Îor ces mots. MtirfrpMj/fw cette fifttUi éfenfiigjur (puhm de 
a traditiue>V/?«//-«f 4f meilleure fwrinftruire pomftement&plei- 
mement de cette matière ; & t'en ay fait vue vniutrfiSe çr méthodique À 
vu» sduis autant qu'il fi put. Ledit iîeur deuoit fçauoir que de- 
puis le temps que l'on pratique les traits Géométriques en la 
coupe des pierres, qu'il y a eu en l'Architecture des perfonnes 
aûez fçauantes, pour fur vue furface droite où l'on denroit faire 
quelquesouuerture£,yplaçervnefous-dTieu,& fon angle auec 
reffieu^fiilsl'euirent iugée autant générale, expeditiue ^mé- 
thodique que la traditiue. Pour la généralité i'yay refpondu cy 
deuant,&ferayvoircnfuite,parvrayes demonftrations &me- 
thode,appliquées à vne defeéte rampante, biaife en talus,dôt les 
coupes ne tendët à mefme cette, delcri t au frôt de'ce Iiuret,& la 
fèmblable manière appliquée en vn os de fubieâion cy delTus 
demonftrc dans ce liuret( mais en l'os il y a deux différentes ma- 
nières) que la traditiue amandée eft générale; & fait non feu- 
lemêt tout ce que la manière dudit fieur fait,mais encore tout ce 
qu'elle ne peut 'faire , qui eft bien en plus grand nombre que ce 
qu'elle fait j car en toutes les ouucrtures qui fe font par la maniè- 
re dudit fleur, il y aura deux exceptions pour chacune , fçauoir 
quand lefditcs ouuertures feront ébrafées des deux coftez , & 
quand elles ne feront ébrafées que d'vn coflé comme eft dit 
cy déliant j& partandamaniercancîenneamandéefera triple- fiff'" M ^- 
ment plus générale que la fienne ; Et ne feruira rien dédire tt ? e f m4a * ee 

St - «i /• i i tu triplement 

que telles manières d ouuertures font du genre des trompes, car */*, „9tt4» 
cela eft faux., d'autant qu'en toutes trompes les areftes des & fait et 
iiers de doelles tendent à mefme centre;& en ces portes cy dites i»e'U ni- 
elles n'y tendent pas : & partant il faut qu'il demeure d'accord ^<errdtiJit 
de ce que deflus, n'ayant dit l'exception , ny changement pour fa? */****. 
chacun lid.Quant à ce qui eft de l'expeditiô & methode,chacim *"**** f • 
peutvoircommeilyamoinsdelignesj& comme il yaplus de 
vray femblancc , & rccognouTance de la chofeque l'on defîre 
faire en l'vne qu'en l'autre. Mais pour le réfuter auec ordre, ie 
pafleray à l'examen de toutes & chacune des parties du Liure cy 
deuant dit, & en demonftreray clairement les erreurs,ioit en I'ef- 
fent iel,ou en la fuperfluité,ou en la iaâance. 

Et ie diuiferay cet Examen en deux parties , dont la i.finira en 
la plâche 97.06 finiffent diuerfes pièces de trait par fa prétendue" 
manière générale : Se la féconde partie fil ira eu finit ion Liure. 

Ai; 
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ia Examen des Oeuures 

Premièrement, iediray que depuis la première fueiUc iufqaes 
à la cinquante fixiéme,cc font tous différents eferits fîmplcs,em- 
ployez panie à reciter ce qu'il côuient entendre,diftinguer,&fai- 
re.partie à dôner l'explication & intelligence des termes & nos 
vfitezen l'Art, & fubftituer en la place d'iccux des nouueaux 
noms ; partie suffi à louer fa méthode , & fupprimer l'ancienne : 
à quoy ie ne rcfponds , finon à quelques noms impropres fort 
briefucment ) mondeiTeinn'efbnt pas de m'eferimer des armes 
d' VlyfTc, mais de combattre de bonne guerre les cosfequences , 
effets, & figures detoutleliureparmyedemonfrrations car en 
* Tous Us mat * ercû ^ Géométrie * ofté l'explication de la figure les paro- 
trdits Je U les, comme auffi les eferits lont de nul effet & vigueur. 
teupe Jet ToutlecommencemétdefônLiure depuis la première planche 
fientsfitt iufques à la planche n.efl employé àdemonftrer partie des cho- 
imftrmit* f cs cy deuant dites,- comme de demonftrcr par figures tant quel- 
f lé f eâ ~ ques eflcuatiôs de txait,quc les noms & figures de quelques pier- 
Twwiw res:auffilcsbeueaux&la manière deles prendre fur l'outrage, 
filiits. cnfcmble les baptizer & leur donner des noms afTez barbares & 
impropres! moins cxpteflîfs & fignificatifs delà chofe,que ceux 
del'ancicnne receusenvfàge; comme par exemple, pourquoy 
nommer chemin quelques aires,foitdeniueau,oupenchant,plu- 
Aw h mm ftoft que plan, puis que fi le plan ou aire cftoit penchant au rek 
Ijî h te- P C ^ " un iueaude quelque mur,oùl'on voulût faire quelque por- 
Ihre efi te ( comme il arriuc bîeniouucnt) alorsl'operationparfbnplan 
tin rentré! de chemin fêroit faulfe, veu que de fuppofer imaginait emet ion 
& pltspri- chemin de niueau en face ainfi qu'il fera contraint , Se ilnele 
frt q»etbt~ fcrapas,deneceffiréiIfaudraIcfuppofanr,quece ioient desAn- 
***• ges qui marchent fur fon chemin imaginaire,- car les hommes 

ne peuuent cheminer fur l'air, que par vnc vertu furnaturelle & 
dutoutmiraculeufc. Donc cela eft improprement noramc^w 
de chemin , puis qu'il y a communément des plans qui ne font 
qu'imaginaires, & que chemin eft vnc chofe réelle. Etpartant 
dan s l'ancienne cela mefme eft plus proprement appelle plan, 
d'autant que plan n'eft rien autre, que fuperfîcic, &ne contient 
en fôy aucune matierci&quel'onle peut approprier ou imagi- 
ner fur vnc aire où cheroin,ou fur quelque autre matière plane i 
mais auffîque l'on le peut imaginer n'y eftre pas, mais auoir 
quelquc autre difpofitioni&pourccrt.econtidcrarioniceliiy plan 
ne change ny fa qualité ny fon nomJEt par confcquçnt doit eftra 



Dgtzcd by VjOOQLC 



du Sieur Defarguts. 13 

plus proprement & généralement nommé plan que chemin. 

Déplus, pourquoy afiiete de viBes y maifins , ou portes, &c. £*/ *!? 
pîuftoft que plan de villes , maifons, ou portes f&c. Ledit i^rt^eSm 
lîeur en deduir Tes raifons dans les eferits de fon Liure> re tautThe^ 
fùeillet 7. & 8. & dit enfubftance, $t* en t* Géométrie Théorique riaue que 



onnomme flan vne grandeur fins fim fins entendre far ce mot de flan frati^ueefi 
iamais aucune fortede figure \ & que deflors qù il y a quelque figure a *f?jt' er * 1 
nommer^» fùte,ou autre ytnvficCvn autre mot que celuy de flan; com- ? Ù/i e *~ 
mt par exemple du mot detriangle^de qnarré^&c. Et qu'en l'Archite- ^nHtapie- 
£turefrae~tiquc l'on entend le nom de flan autrement , çr eftreà niueau t e. 
& terminé^ comme far exemple , le flan d'-vncville^u forte -^c. qui efi 
i niueau y & terminé far la figure de la viSe^ ou forte. Mais ileft bien. 
aifé de Iuy prouuer le contraire , & qu'en la Géométrie Théo- 
rique aufli Bien qu'en l' Architecture Pratique l'on qualifie de 
plan vnc figure plane terminé c,aufii bic que fi elle ne Terroir pas, 
refinoin 1a huicliefrne définition du premier d'Euclïde , qui eft. 
E\riirs&< h y>i\a, terni , ? if l wïtté S'a iCo yçcLftft£i àjVoiÀa»,, iyf 
fut itfiifytfat xtifiivut "opèt etM«Aa« to» jç&fiftâr m,Kmi. Angle flan 
eft l'inclination de deux lignes l'vne à t autre Je touchant en vnpUnno 
dite&emcnti Ce qui cftoit neceffaire afin de faire diftinâion en- 
tre les angles Se figures planes,& les angles Se figures foiides de 
l'vnziéme d'Euclide. Donc la Géométrie a des plans terminés. 
Il eftoit auifi befoin à la Géométrie de fiippofcr des plans in- 
finimet grands, d'autant que cela etr neceffaire à l'imaginatiô du 
Geometrcjd'auoir des plans infinis pourreceuoir toute figure 
<lcfiréc,&detclle grandeur qu'il voudra. Et en l'Architecture 
Théorique l'on fuppofc meimes plans de capacité infinie , con- - 
uenablc à receuoir toutes les figures & defîeins,& de telle gran- 
deur quel" Architecture en aura befoin, car autrement elle ferait 
gehennée & bornée ; mais cela ne conclud pas que l'on ne fup- 
pofc des plans terminez,& félon le befoin comme il eft dit cy dé- 
liant. Donc en l' Architecture Theoriqucron entend par le nom 
de plan la mefme chofeque dans la Géométrie. 

EtcnrArchitecturePratiqueoùily acommencemet ou fon- Qu'étirer* 
dementdemaifon,ouviIle, &c.Sil'onconfidere la matière, l'on { h,teB*rc 
dira,les fondements de maifon, ou ville, &c.& fi l'on confidere tant Tht»i- 
lafiguredufondementdelamaiion,ouville&c.quieftabftraâe q*tq*sF r *~ 
delamatiere,rondiraIepIandclamaifon s ouviI!ci& d'autant "V e » '"J, 
que telles figures font obicts de l'imagination & enfantez f"PP°fi *&" 

A ii; 
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, »., paricclle; aulïi l'imagination les reçoit, & les rëprefentë furie 
hGetmrtriJ papier, ou par le difeours , & non pas les matières. L'cfprit de 
' rhominefefigiiretouteforte de deïïeins& images fans qu'il ait 
aucunement befoin de matîere,& lors que les fondemens planes 
d'vne maiion ou ville luy font reprefentez>il reçoit feulement la 
figure,& non pas les pierres ou matières d'iceux fondemens. Et 
c'eftainu* qu'on ne côfidere pas envneitatuc l' eftofcoula matiè- 
re de quoy elle eft faire; mais bien la difpofition , le deffein, la 
belle forme qu'ellea,& qui n'eft attachée qu'à lafuperficie de la 
matiere,c'eft ce que l'on regarde foigneufement & auecvn Sin- 
gulier plaifir. Et fi vous denrez que Ton confîdere les pierres ou 
maticres,ilfera bien plus à propos de fe transporter pour cet effet 
en leurs carrieres,où elles repofent comme en leur lieu naturel,& 
font afforties de leurs plus côuenables propriétés & quantité,que 
non pas de les confiderer en vn fondemet de ville,ou maifon,&c. 
De*plus,l' obier del'ArchitccîurePratiquc eft de former les ma- 
tières. Et quâd l'on obiecteroit que 1* Architecture Pratique a pour 
obiec les matières propres pour efFectuer>cen'eft pas dire qu'el- 
le n'aura pas des figures précédentes dâsl'efprk pour former icel- 
les matieres,-& qu'elle n'vfc des mcfmes intelligéces Se manières 
déparier &d'entcrulre, que l'Architecture Théorique, car pour 
auoir rnefme intelligence & manière de parler & d'entendre , ce 
n'eft pas auoir mcfme fpeculation.il eft donc vray qu'en l'Archi- 
tecture Pratique l'on entend par le nom de plan mefme choie 
qu'en l' Architecture Théorique; &ilenfuiuraparcontre-regIe 
qu'en l'Architecture Pratique l'on entend par le nom de plan 
termine de quelque figures mefme chofe que dans la Géométrie. 
De plus,eftant vérifié cy deflus, que c'eft la figure fuperficielle 
t- 1 /^»/**' f e ^ cmcnt du fondement, ou autrement de maiion, ou ville, &c. 
"i&tnde- *ï uc *' on cordîdcre, &nonlcs pierres, ou matières, cette difpofî- 
tuateontrt tiondefigure planc& fuperficielle d'vne maiion, ou viUe,&c. 
U nom de f cr a plus * généralement & proprement nommée plan,qu'affic- 
tbrmin. te, d'autant que aifiete eft Phyfique,& plan cftMctaphyfic. 
jgwf le nm Dauantage pourquoy dire pluftoft la route que le biais,ou obli- 
de '«mm o* noité Metaphyfiquc? la route fuppofe vn chemin réel où l'on paf- 
«#"« 'rdl te jainfi l'entend ledit fieur, c'eft pourquoy où l'on ne paflèra 3 ny 
& propre cheminera iamais,cela eft improprement appelle route : aux def- 
ftelemm Je fentes & montées l'on ne cheminera jamais fur ces plans de rou- 
nnte. tes a niueau ,Ton ne cheminera iamais auifî par les plans des os, 

& autres telles fermeture Sjd' autant que ccsplans font feulement 
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imaginaires 8c raetaphyfics ; & par confequent tels biais & 
obliquitez font de beaucoup & plus généralement & propre- 
ment nommez biais,ouobliquitez,qui ont qualité de plan,que 
routcs,tant de niueauque de chemin/ D'icy ils'enfuit,que les 
beueaux qu'il nommebeueau de route niuelée,beueau déroute 
au chemin ; beueau de face & de chemin ; beueau de faces & de 
routes,fom improprement nommés pour les raifons cy-deffiis; 
auffiwfft cit vn ancien mot Gaulois» qui n eft pratique &recen 
qu'entre les chartiers,à qui conuient auffi l'vfage des cflïeux,S£ 
fous-cflîeux quand il y a trop grande charge. 

De plus, Pourquoy dire vnc demie tour eftrevn berceau de 
boutai y a autant de raifon dedirc,qu'vn berceau eft. vue demie 
tour couchée; mais l'vn & l'autre eft impropre, puis qu'ils ont 
chacun leurs noms particuliers & fignific atifs par lefqucls on les 
peut diftinguer. 

Pourquoy dire encore le Parpain ou derrière d'vn mur eftre S^JÎ^I 
(ècondetefte, & que la première tefte eft en la face? il y peut rd L, e fec e m. 
auoir en la face feule deux teftes comme aux clefs des trom- Jctejic. 
pes fur le coing , portes tant fur le coing , que dans l'an- 

tlc, & partant elles demeureront fans Parpain : ledit fieur 
enoit donc dire , qu'aux clefs fufdites il y auroitvnetroific- 
metefte; Et l'exciucde dire, quelesdeux teftes de facefefont 
l'vne comme l'autre par la manière défaire la première tefte, on 
luy repliquera,quele Parpain ou derrière fè peut auflî faire par la 
manière delà première tcftc>maisnearitmoinscelan'excludpas 
qu'iln'yaitplufieurs teftes ou faces. 

Et partant ieconduray,qu'en l'ancienne manière les termes $£ m ?**- 
& noms des chofes font beaucoup plus fîgnificatrfs, propres & a V m . m4 ~ 
vniuerfels qu'ils ne font dans les eferits dudit fieur. Cela eft or- fatfagçJL 
dùaire&naturelàceuxquiveulentvlerdefàrd&déguifement, pi m firmf. 
de renuerlèr&changertoutcequ > ilspeuucnr,efperantquel'on tmfi , #■- . 
nerecognoiftraplusrienparlemoyendecettedeftru&onjinais j*m#* & 
on les voit ordinairement decheus&fruftrezdeieur attente; & W rw ?*j% 
ce mauuais procédé leur apporte autant de blafme & de con- *££** 
fufionparmy les fçauants& experts en la cognoiilànce des cho- 
ies, qu'ils efperoient en moiflbnner de louanges & de gloire. « w ^ j- 
Mais panons du motàlachofe. En la planche 8. tkp. il mon- m)n j} m ; m 
lire la manière qu'il entend pour prendre les beueaux, comme dudit finir 
les beiKauxH B G, fuiuant les routes àniucau d'vn bras, & l'a- d* patin 
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U'ttMtMx refte du pied droit del'autrci & ainfiHBD de la planche lo.fuk 
j-url'Mwa^mftùcs routes au chemini& l'arefte du pied droit ,& defes be- 
rflfiatlfe, & H eaux ainfi pris fur i'ouuragc,fçiuoir beueau des faces 3 &ehcmin, 
nul txfli- &beueaudeface&deroutefirnplemÊt (ans autre cxceptiô.Il en 
l*ét pour fin fait vne operatiô en la planche ii.laquellc,pourlabicnloiier,ne 
*per4tm yaut r î cn j| u tout,car en cete opération" faut que le beueau H B G 
foitprisqtiarrémentaumur,&nonfelonle biais du plan,ny de 
l'obliquité de l'arefte dupieddroit,& ce beueau HBG eftfai- 
rekmefmechofequ'enl'anciennemettreIetalus,&de là auoir 
les plombs félon le talus,ouarefte des faces depied droit; com- 
me aufH le talus félon le biais ou arefte de tableau des pieds 
droits(s'entcddeporte)airjfiqueieledemôirrcraycyapres.Mais 
corne il s'eft mieux expliqué en l'eferit de fon brouillon, cy deuât 
dic,fueillet î.lignea^.oùilnômc le plan imaginaire, fuiuant le- 
quel l'onplace le beueau; Le plan droit aux faces & nûteau\ c'eft 
pourquoy ie mets cette faute au rang des légères ; & qui feroit 
neantmoins bien lourde à ceux qui l'exerecroient , fuiuant qu'il 
I'ademonftrcc, tant en fes eferîts qu'es planches cy-defius dites. 
Mais c'eft beaucoup s'arrefter fur des eferits ; il m 'ennuyé que 
ie ne ibis venu aux demonitrations; neantmoins auparauant ie 
vousdïray, que depuis la planche la. iufqucs à la planche 14-. 
les eferits & les planches font employez à demonftrer la pré- 
paration & conftru&ion de placer , tant la fous-efsieu que grand 
eisieu , qui n'eft autre choie faire , que trouucr la fouftylaire , & 
t'^rf'j l'angle du ftyle d'vn quadrant, ainfi qu'il a efté dit cy deuant, 
f htnts dtKn ^ I 1 " fepeut faireauec deux lignes Amplement, outre letraiâ 
•ptrdtiDH de °,uarré, autant, ou plus intelligiblement que ledit fleur ne 
foKs-fiituft l'a fait, aucc toutes les planches & eferits fufdits : joint à cela 
ftut fmt qu'il neftoit befoindefonplande niueau,nydu beueau de race 
**ce i,Ufnes &niueau, & que cVflaflêtd'vne ligne perpendiculaire (eule- 
tmtU tmt mcnt< Voyez ie vous prie , fi ce n'eft pas abufer entièrement d» 
**" T ' temps & de la patience du Leâeur. 

Vous remarquerez déplus, qu'en la figure d'embas en la plan- 
che24.quienieignederairetrouuer au talus les areftes des fa- 
ces des pieds droits à pIomb,que l'angle P Ali n'eft aurrecho- 
fc que le biais félon ladefcente,ouhabde deflous de la première 
Retombée, ainfi qu'en lafigured'enhaut(ce que l'Autheur làflïè 
à deuiner à ceux qu'il prêtent inftruire,) d'autant que 1 on n'eft 1 
pasaueuréqu'iceluy angle PA£ figure d'einbaa fcrueeniocf- 

mc 
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mefonâionquc l'angle PAFfigured'enhaur,n'en ayant «fté 
rien dit en aucunlîeu par ledit n'cur ; mais comme tels tableaux 
de portes taluans ouîurplombans, nefe mettent en pratique 
pour leurs defeftuoûtcz & incomtnoditcz ,ccttc règle eft comme 
iuperfiue. 

Lesplanchesésefcritsîï^&î-tf.ibntemployées à faire voir,- M"»****- 
come la préparation contenue* es 12. planches cydeuant dites, $ t& PT?~ 
fe place furvnprojeâ; La planche &efcrit iy.cn. la préparation g j " 
hors l'ouurags, qui eft le mcfme que lî fur le proiecl d'vnc porte j}, u ,' re \ t 
biaife l'âneie vouluft pas feruir du biais,ou plan de liâ-des dool- trM,UfoMi-' 
lesqui.fbBtdànsleproieâdelaportejmaisd'vneligncparaIIelc <f'*t* &.tf- 
à iceluy biais,& qui feroit à coffé ,I'on ne laifleroit pour cela de fi<* $">* 
conitruipe le trai6t dcJaportc,feferuantd*icelIe ligne parallèle h Z sl a^ ur , 
aubiais&àcofté,enmefme fonction, que Cl elle eftoit dans le g^ffifrï 
proieâdelâpoite/cauoirdcprcndretoufiourslesdefrobemens, j OJ ~ er fa 
ou auances dès plans des pierres, par des lignes perpendiculaires tbtrtbet 
àicelleparalleleau biais, conformément a la manière ancien- f»* 1 trmjir 
ne,- mais telles proportions font fuperfluès, d'autant qu'icellc «*«*&* •* 
ligne iê peut mettre dans le proie& de la porte , Scque dedans,ou ltt f* rtts ™~: 
à cofté opérant par mefme manière». Ufuittoufîoursfembla- T^ ff 
ble confèquence. Mais il eftoit bien plus neceiTaire d'enfei-- ■', 
gner à faire ce qu'il fupofe , que de cohftruirc chofes inuti- 
les, comme enfeigner de faire les cherches. quarémont,pour< 
creufer; les dociles des portes qu'il conuient fairescar (ès-portes. 
feront fermées à pan , puis qu'il ne donne la manière de trouuer 
les cherches, comme eft dit cy deuant. Il me dira qu'elleeft. 
marquée parledeuantdelatefte,voilaquieftbieni mais il n'a- 
pas enfeigne que quâd on viendra à faire la doeIle,il faudra que: 
î'ouurier foit obligé de tenir fa chercheparalleleàlateftey&: de. 
plus biaife, félon le parcment>& que û on nela creufe félon cette 
obligation,l' efFetfera fa ux,&parainfî il alaifiTeàdeuiner &f,ïi- 
reàrounner ce qu'iln'a peu entendre. Déplus quand ilaurôk 
«cftigné ce que deffus ; cette manière toutesf ois eft defe&ueufe» 
eftant trop peoible,& d'obligation,&fubietteà faillir par lesoti- 
uriers Je dcraonftreray cy apres par la manière générale & de 1», 
traditiue amandéc appliquée à vn os en defcer.te biaife en talus 7 - 
la méthode de oonftruireles cherches, & fur l'arc droit ou qua- 
féraent* qui cftla manière requife&laplus facile auxouuncrs,, 
n'cftantdlauçune obligation». 
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Les planches &efi:ritsdcpuisla planche 2 8. iniques à 45. font 
employés à cnfcignci la conitru&ion du trait dudit ficur , & ap- 
pliques à vue defccnte biaife , & en talus auec fes cîrconftancef, 
*ftJisàn- comme de trcuuer les beueaux du cintre * droit, ou quarément 
tre,& nm fai re Iespancaux de lia &doeIles,tantpar trait que confîrma- 
?jg >{ ? tionducihtredroitf&eitlamcfmechofequela defccnte ranv 
féta toc" 1 pantcbiaifc,aueclctalus,mifcau iour en Ion brouillon l'année 
nwùsfffttè- 1^40. &partanttoutcslcs planches cy deuant ncfont que redi- 
mtnt des fit tes ,■ il y a feulement quelques deguifemens de nouueau, com- 
êtaùsfem medetraçcrlcspaneauxàpan,aïnfîquc quelquefois l'Ô fait par 
cbéfit dttU l'ancienne, & les confirmer par le cintre droit. Et la prolixité 
"• dcsi7.efcrics & planches cydeffiis, ou des 4-xlc fon brouillon 

,. ... vous paroiftra cy après parl'vnedes manières générales , appli- 
ikSm. quicsàvnoscydeuantdit. 

De plus» vous remarquerés l'erreur dudit fieur,qui a exercé fa 
Fmm dudit nûmerefur de faunes pofitions,fautcdelesauoiriceu,&peude- 
ficur tTéuoir monuxer àcoriibuïre, ccquieitfairclcfemblable^uefâuted'a- 
rAW/ï» uoirfceu,ou peu feauoir la manière de cognoiftre l'eleuation 
tmifia de d'vn lieu , l'on en ait fuppofé vne à veuë de nez & conduite de la 
f^xtresyde- mam f C ulemcnt,puis far cette faufle pofition exercé la règle de 
fîSheux t & ai ç CT quadrantpar la lbuftylaire & angles d'ieelleauee fon axe, 
rltle nytr ^ P"**" kditc horloge par faregle infaillible, il nclaif- 

ffruM. "" &** P as d"cnfuiure que le quadran fer a faux, s'il n'arriuoit que 
par extraordinaire hazard l'on euft rencontré à pofer la vraye 
efleuation dulieu. Et c'eit par ladite cognoiflànce deïcfleua- 
tion du lieu, qu'il faut commencer ledit quadrant, autrement, la 
règle de tracer quadrants (quoy que vraye) produira vn effet 
faux. Ledit ficurparfamaniere qui eit(commecy deuant aefté 
dit)leme(mequetrouuer la lbuftylaire & l'angle del'axe auec 
_, _ icelle,aexcrcélbntrait fur la pofîtiô d'vn faux arc^ilfaloitcom- 

pxut& fin mencerpar le commencement, &demonitrer de deferire, tant 
brouillon & iceuxarcs rampans,qu'à niueau & furbaiife; tant àdiferction 
AHiTtsenJi- qu'à hauteur & pointdonné, & par règle infaillible, quin'eft 
«ers tndmis pas de petite confcquenceypuis félon cette vraye pofition, en 
definlnrt cxcrcan t letrait parvrayereglc,i'erïct n'enpeut cftreque pre- 
fmtféUK. cjsj&de t0U t point accomply: mais au lieu de ce faire & n'en 
fçachant point deregle,ille defigne furie papier à veuë d' œil, 
& conduite de la main ,■& quoy que petit l'on nclaifiepasd'a- 
perceuoirle défaut; commepar exemple en toutes les fucùUes 
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de fon brouillon, le tableau ou arefte C P coupe la courbe de 
dcflïis-, au lieu de U coucher > & partant icellc courbe caue & 
entre dans le tableau & fait angle & îaret auec iceluy. Il y 
a aulÏÏ défaut au tableau D Q qui a coupé la courbe. & ne la 
touche pas au point Q^mais Iuyfait vn angle ou iarer. De 
plus j outre ce défaut toute la courbe clt difforme & mal pro- 
portionce, comme ayant efté faite fans aucune rcgle ny pro- 
portion,&pareilIem£ttoutes celles de fon liurc;Donc l'on peut 
conclure, qu'aux effets & grands arcs de feptàhuict toifes, ou 

J>Ius s'ileft requis» la faute fera extrêmement fenfible, puisque 
iirvn petit papier elle eft tant remarquable. Mais de plus,quel~ 
Ie méthode faut-il tenir aux effets pour dcflèjgner ces grands 
arcs? il n'en va pas de mefme que fur vn petit papier,- & ce 
qui a efté pratiqué iniques à prefent pour telle manière d'arc, 
n'a efte qu'a taftons &lansrcgles,c'eftpourquoyvenant àpro- 
r>os,i'en demonftrcray quelqucs-vns qui font des premières co- 
gnoiflances de ma Stéréotomie, premier Tom e du cours d'Ar- 
chitecturc;& commenceray par ceux dont les hauteurs des foin- 
mets des arcs ne font afiubi eti es . 



Bij 
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Matière «- Premièrement, ie mets pour règle générale ,' qu'eftant 
merile par quelque rampe donnée comme BF,&l'arcfte des faces du Ta- 

Jr/trin ttM bleaut'HjfoitmcnicIaljgnedelaumpeBF^cfoitdiuifée en 




ère rdmpMt J cuxau P°* nt <*»& aupoint O (oit effeuce vnc Ggne, autant 
Je^JetJw- grande qu'il fera neceflaire & parallèle à FE, comme K Ci 
mnnrtsJk puis ioitiaitOK cfgalà O F, puis menée la ligne BK diuifee 
ttmfdi. '* en deux en N,& du point N &par Omener la ligne ND cou- 
pant la ligneBE qui eft perpendiculaire à FE comme en D , 
&du point D faire le cercle BLK: plus faut mener FH per- 
pendiculaire à F H,& conduire la ligne K D,coupant F H com- 
me en H,& du point H vous deferirez le cercle KM F, ce qui fc 
confirmera par O C égal à O Y, & les angles O Y K & O C B 
cfgaux chacun à vn droit ; & iccus cercles cy dits fc toucheront 
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au point K,8c ne fc couperont point^partam ilnV iuh nul angle 
ny iaret. Déplus ils toucheront laligneF E en t,(ç h parallèle 
enB i donc iceux arcs rampai» oc feront aucun angle ny ia^ 
ret, ce qui eft requise leur coutbeBLKMFn'cftqueieatu» 
fortes de cercles oucherches,cc qui apporte beaucoup d expedi- 
: don 8c de facilité pour l'anurage. Et puis quand tnefiae icem» 
arcs feroient de vingt toifes de grandeur,ou plus, il cil detnan- 
ftré aux premières .cognoiffancesde ma Stéréotomie) decert- 
ftruire icellcs cherches <in vnlicude deux pieds d'cfpacefoutc- 
ment,fass(|u'il (oit bclôtn d'autres places, 6V qui feront autant 
& plus prccifesyju'auec les fingliots 8c places de vingt («ifin> 
ainfi que l'an pratique ordinairement,- ce qui cltvn moyen «• 
tremement cxpcditif Se abrège dans l'Art de maflbnct ie. EtpOBC 
les coupes Scbcucaux, ils font faciles i rroouec la cherche citant 
donnée- la figure monltre que les coupes depuis K iufques m 
? fe tirentdupointD.&depuisKiuiSjucscnFcUesferjtentdj» ^ 

point H. 

EtpoiirUdc/quieûcoropoféededeuxcherchesJ'oolaean- HaimJ, 
ftruiraainfi lors qui n'ya point d'épcursny places pour les tracer. fmUiber* _ 
Soit la grande cherche m » r»,8c foie la petite mile deffus, comme tbe tmpttf 
*em, &foitdiuifé4mendcuxen*,puislôit faite la coupe ef r JeJtKxcbtp. 
ou perpendiculaire i la cherche***»; puis mener la droite '*"• 
dm, qui fera diuifée en deux par* /, comme en r, foit fait us 
égal i.fr, & parle points ioit menée la ligne /.r#,8c (bit / r 
égal à rwjComme auifi sf égal i r «puis par/ & t tirer I» 
petite cherche/ * « qui touchera la grande cherche * r m en 
ff, Se partant la cherche» «m, comportée des deux cher ches,fcra 
lacherchedcUclef,8cfcramifeducolté8c endroit qu'il eff re- 
quis/çauoir * en K : Et pour les coupes elles fè feront de cha- 
cune portion des bouts des cherches. Z^*Z7* ■ 

En outre, fi l'arcfteenface des pieds droits droit penchante , ™m/:l" 
comme aux biais en talus, 8c par exepte ri. 4 .iu>cfjiee> sf nw U. pnrmr**. 

§ne de niueau ?. 4. l'on procédera par la rnenisse générale cy p<mt y tph- ' 
cuantdictc, failanttant iî.j. que ^.^.perpendiculaintsi 11.4. j*&.*** J 
8c13.au milieu de 3. 5.&13. 10. c{gal à fta.t.&pcrailele à ir. °V KT1 ^ et 
4. puis 9. au milieu de 3. 10. & jet 13. coupant t. e\ comme en 7. T^. *^ 
& 7. 10. coupant ia. 5. comme en B>. alorif. fera le centre du t^jj^f 
cercle j. 10. & 11. fera le centre du pew cercle ro. 5. Scia con- rf.t'%»,;» 
firmation fera pareille à l'arc naqnnt cy deuant dit , Se. iceux /W. 

C 



»> 
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deuxcërclesfe toucheront en io.&touchcrontî.j.enj.&ir. 
4. en 5. ce qtu'-cft requis. 

■ Dans les prémices de ma Stéréotomie l'on verra différentes 
manières de deferire arcs rampans, comme (Î2.3.&: il. 4. ten-s 
d oient en vn centre, & la hauteur donnée & non donnée , il fc 
verra lanianicre défaire les ancesde panier d'vne hauteur don- 
née ,&dc deuxouuerturés de compas , les arcs furbaifiez & tou- 
ehans vn point donné à cofté. 
f bâiSi Je ' ■C° mmc l' arc de k pioche 80. du Liure dudic fieur,où le 
UplMtbtto pointf.eft donné, &doit eftre le plus haut de l'arc, Se neant- 
A* liure -moins en ladite planche il ne l'cft pas, mais cet arc eft faitàvcuë 
Juditfieur. ■ de nezfans règle ny proportion,non plus que ceux de Tes defeen- ' 
Ces rampantes cydeuant dites,- maisîevous demonftreray dans 
ma Stéréotomie cy dite , qu'icelle courbe eft toufiours fvne 
des trois feâions coniques, &fe verra quantité d'autres cas iuG 
^nes à prefent inconiK , qui feront merueitieufementexpeditifs 
en l'Art de rnalTbnexic. 

rinfcrcravcncor en cet endroit deux autres de mes manières 



fémtttntm 




■Arcs Rstmpans Jmcfy jvur thme 
haufceur donnée 
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de deferire arcsramnans,& à vne hauteur de fommîtc donnée, ^„ m „+_ 
pours'-enferuir au befoincy après. Et commenceray par laprc- HX retmeré- 
mierefîgurequieftlaplûsfpeculatiue,difant.SoitA V vneligne Itpwrd'f- 
deniueau,commeauuivneouuerturedonnée,&VC foitl'arefte tnrt&arî- 
auxfaces des pieds droits àplomb,ou panchans: à pl6b,quand lç t*"J**?*- 
mur ou face n'a point de furpIomb,ou talus, ou autremét d'obli- "*' V'T" 

1 i r • „ r 1 iii- ■ ■■ W ta ont 

quitezauplandenmeau:&panchant quand ledit muradel o- </,„„,',_ 
bliquité aunlan de niueau. Soit V C la hauteur de la rampe ; de 
plus foitI/50. vne hauteur donnée, dont l'on defire quelafom- *siutllt L 
mité de l'arc touche icclle L 5 o.foitparalelle, ou non à A V: foit j . mâuit 
menée vne ligne de A patfant en C,& continuée tant qu'elle f*t*lltlt i 
coupela ligne L 50. comme en jo.maintenantilfaut auoir vne ACidlirsL 
place à part, pour deferire vn triangle, comme celuy de la pre-'"* r * fr< " ; J: 
fente figure VP F, & faire V Y efgalàAjo.iouàquelque partie JJ^Â^ 
d'icelle, fivousn'auezaffez déplace, corne en laprefente figure tr u } Ju cy 
VY eft * le tiers de A 5 o.& partant commençant par le tiers,i'on 4 pra déduit, 
opérera toufiours par tiers i donc vous ferez YP auflile tiers de * Veut fui- 
C 50. puis vous prendrez le tiers de AC que mettrez au point trc\-lt df- 
P & deferirés vne portion de cercle, comme icy F, puis d'vn ^I & "** 
point cniccUe, comme enF,menerezlaligneVF&FP,plus du ^JjJJJJÏ 
point Y menerezIaligneYHparalleleà V F,coupantFP,com- ^ md [ 
me en H, puis ferez C «triple dePH,&du point» mènerez * imitées de 
D, parallèle à C V, coupant L 50. comme en D, qui fera le lieu fmmgndL 
oùlacourbeà deferire touchera la ligne L 50. cela fait, vous 
mènerez des, vncligne biaife à diferetion , au rcfpe<â de AC, 
& foit u o, & fa parallèle A Q#, puis de C mènerez vncligne 
_ C H perpendiculaire à u *, & diuiferez C^C en deux , comme* 
en a, &c par a paiïèrez la ligne £4 Y,paralleleà»tf, & le pointa. 
feralemilicudeAC,&dupoint<defcrirésledemy cercleC Y 
<^coupant»o,comnicen*.DeplusdupointD menez D^per-: 
pcndiculaire à AC,& coupant»*, comme en e, & foitH Q, 
efgal à^?, & foit menée o rt, parallèle à H C, qui coupera A**, 
comme en»,puis (bit menée fa ligne H nm. De plus fait HIQ^ 
efgal à «^perpendiculaire àA C, & foit I M parallèle à A Q», 
coupant H /», comme en M, puis foit M O parallèle à H *, & ibjt 
mené O.C,puis de * ibitmenétf T perpendiculaire à O C> & . 
coupant le cercle C YQ^ comme en T, foit menéT*, , 
parallèle à» e,puis x R parallèle àÇ V&TP, parallèle àHC,, 
& faire b c perpendiculaire à A C & efgal à P L, puis mener c l 

C ij 
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R coupansXR, comme enR,pîus mener II ligne ÏU G, &/i 
pçipcpaicul^eBAf,f^iQiAyç%*làR*,&mçJi«laiigPcA 




■Arcs Ramjparw Jaxcbs four ~Vnne 
hatttteur donnée. 



f, coupant R G en^ferex A/, efgal a h B, puis du point B, 8c fur 

R G, marquerez les repaires dufîngIiotZ,G, & chacun efgal à 
A R, lequel fingliot au» pour longueur Z G,& deux fois A R, 8c 
raccommoderez ) & deferirez l'arc rampant ADC,côm e la figu- 
re première du deuant du Liurc vous le demoDftre, & ferez a£ 
fenre d'auoir deferk vne courbe de fiiite, qui touchera C V,&fa 
parallèle NA,aux points donnez A &C,& touchera auflîL 50. 
cnO, ce qui eft requis. 
,. l^fccondefigurceftvncaureemanicredcdcfcrircfemblabJcs 

nttnplw arcsjmais plus mechaniquetnent , que ie deduiraybriefueroent> 
wtfcbMuqut vous aduertiffant feulement (foaeuucr la longueur 11.40.com- 
dt Jrfrrht f»e a efte cy deuant dcmonfcc de ttouucr * C, par le triangle 

VFP, 
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VFP, puiipar40.mcncrcsî.4o.ic.parallele an. 12. comme 
auffii#.itf.&i7-»7'& I 8-î8.puisfercz2î.aj>.perpendicuI^-^^îJX 
resyài».ia.commcauffi2^.^.a:27.j4.& 28. ^.enaprcs ferez f 9mmet IfiSt 
aj.ap.efgaiàa. 4o.puisfcrcz 24. 4. efgal à j.12. ficmenerez damée. 
29.4. coupant p.n. comme au point 3. puis ferez 5. ^.efgalà 
ay.^.auffidupoint 12. &fur 52.6c 39- ferez les repaires du fïn- 
gliot, comme en^.&jS. chacun eigalày. ja.&aiceux repai- 
res &auec le fingliot,& de mefme qu'il cft dit cy deuant,vous 
deferirez ladcmieouale 9. 32. 12. plus ferez jj.2tf .cfgal à 41.1p. 
. &27-J4. eigalài7,43.8eainfi de 18. puis auccvnreglet flexi- 
blej&par les points 9.45. 18. 17. iy, marquerez vne courbe; 
&du point 8. ferez 8.& 13. cigal a 8 .u.puis mènerez la ligne 1 3; 
!i. &iiccllevne perpendiculaire 8. », & mènerez la ligne 8.4 y, 
parallèle à 15. n.plusfcrez 11. ^.efgaJa8.45.&mcnerczïi.(î.tâc 
qu'elle coupe^y. 8. comme en 7. après ferez* 8. «.efgal àir.7; 
plusdupoint45.&furlalignei> 15. marquerez les- repaires du 
nngliot l'g.&iy.&chacunefgalà &». puisd'iceuxrepaircsitf. 
&15. & auecje finglibt demcfurc& manière cy deuant dites, 
vous defèrirez l'arc rampant pïi. n. touchant 1 i.îa. & fà paral- 
lèle 42. tf.atix points?, m & touchera auiE la ligne a.to.ena. 
que l'on demandait. * 

le deduiray plus aulong plufîeurs autres particularitez dlcel- 
les figures dans maS tcreotomic,que îe n'ay pas icy voulu mettre, 
tant a caufe delà briefueté que ic me fuis propofédans cet ouura- ; 

fci-qu'à raifonauflî que ie les traiâe là amplement en leur 
eu : Reprenons maintenant nos brifé es. 

Tohs fes eferîts & planches depuis 46. iufques à 5a. & depuis . ' #, " 
84. iufquesà i>7.ne font employez qu'à conftrmre vn beueau 
quarément] tant pour portes que pour trompes ; ce quin'eft que Prolixité 
fairevnanglefolidc, trois angles planseftant donnez; comme^*^"-^"" 
rangledcladoeUe ) KangIédelatefte,&i*angleduIict 1 quidoi- f ^"^ rM - 
uentconitruù-evnanglefolide,&iceùxtrois angles plans font "£ ?£,. 
cognus. Et partantles petits efcholiers d'Euclide en conftruirôt * ' - v 
vn angle folide par la 23.de IVnziémclEtbicn qu'iccHeaj.con- 
ftruifel'anglcfolide parlcmoyendefàireles. angles plans don- 
nez en triangle ifoccle s ron peut auffi facilement connruire l'an- 
gle folidcjpar le moyen de faire les angles plans donei en trian- 
gle rectangle,& àcnaquefoisdeux.Ce qui fe pouuoit demoftrer.- 
en vne feiiîe&'fimple figure dedemy ligne, fans feferuir de UJic- 
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de difceurs inutiles, qui ne font que redire la mefme choie en di- 
ucrfcs paroles ; mais que voulez vous ? celuy qui a quelque feftin 
à faire eft obligdàferuir pluiîeurs plats, & neantmoins n'ayant 
peu par indigence auoir qu'vne ou deux fortes de viandes; 
il faut de neceifité qu'il prefenteplufieurs ibis la meimeviande 
. ,. après l'auoir defguifée,autantqu'ilhiyaeftcpoftib4e. 
Tétme *ndit D e pi u ^depuislapûocheyj.iu^tte$à5y.fomdanoiiftrfei 
faittredui- diuerfo manières & façons de plaçex,tantreflîeu quefouseffieu, 
re vue «m- tant àvne porte droite fans talus, qu'aucç talusipuisàvne porte 
niert fi cm- bîaifefimplemét,plusauectalusjavnedefcenteuniple,puisauec 
trmtt , t^Ius;cômeauiïîavncdefcentebiaife fans talus,puis auec talus, 
tit tmbmH- (cruelles façons de faire fe trouuer Ôt diuerfes,&les moyenemêt 
Hi^tu'^tm Wf**** qui«nfçauroi5tl'vne,ncfcauroiêtpaspoiu-ceUrai|tre, 
25C7" mais trouueront toutes ces diuerles façons & préparations au- 
tennéU, ne- tant & plus difficiles, comme tout l'effet delà choie mefme par 
ftdit\uc<r l'ancienne methode.Et àlebien prendre, l'obliquité delà fous-t 
ngittc nm- çÛKUrenucrfe teJlcmentl'obiciâderépeurdutrait,qucl'onde- 
me eft l'é»- ^ ^ [e } q U ' on n 'y recognoift quafi plus rien qu'à rebours ou 
— **'■ detrauers; cçquicaufefansdotKevn bouleueriêment d'intelli- 
gence aux médiocres cfpr it s, qui ont ordinairement à pratiquée 
«mettre en œuurc tels traits. Etpuis,ily a plus de temps & plus 
de lignes à coniîderor, & beaucoup moins générales que dans 
l'ancienne manière amandée,comme i'ay cy douant remarqué ; 
pourquoy donc l'introduire au préjudice d'vne meilleur e;& non 
pas feulement l'introduire, mais la publier à haute VQix s comme 
la plus parfaite &la plus générale en ce qu'elle contient, ainfi 
'%% ^*t~ q uc i' a y monftié au commencement de cette première Partie? 
fikMvmi» Dcpuislaplanchc&ieurscfcritstfo.iufqucsàtfé. il monftrc 
tmt indtt l^fjçon <j c f a i f c par ladite méthode diuers os , comme os Ample 
deptmbtt* ** &*» talusjos auec talusj os biais i os biais auec talus;os en def- 
Je Jiffmnu centei os en defeentefic biais auec talus, toutes lefquelles cho- 
fnhirtt eJUit fes dérogent beaucoup à la pretendueYniucrfalkc de fa manière, 
Bteejfaire, e» où U dit qu'il n'en faloitquVnfeul exemple pour tous, comme il 
fnjctfwt i »c eft cy deuant remarquéi&neantmoins il fera contraint d'auoiier, 

fer**nt qu'à c -' ' -" . . /- . .-«- r , . ,. . 



tftfiptyfluti eftoitneceflàire de l'exercer Scdemonftrcr autant de fois qu'ily 
4rfi elle eft a de diSêrcns fubiets :fi c'eft ppur groffirfonLiure,c'cft tromper 
. wecejpijrt, le Ixâcur; fi c'eft qu'il cftoit befoin de l'exercer fur tant de diûV 
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rcnts fubiets î clic ne contient donc pasla généralité publiée; ce t u tnet $ ttmt 
qui eft confiant par Iesraifons irréfragables déduites aucom- [ Â recelât' 
mencement de ce Liuret. prétendue, 

Maispuifqueilvientàproposdeparlerdesos, ievous endon- 
ncray & demonftreray vn; par deux diuerfes façons générales de 
la traditiue amandée dont ic me fers , qui eft de ma Stéréotomie, 
defcjucls vn chacun pourra librement prendre celles qu'il luy Pre^fitimife 
plaira , veu quel'vne eft la confirmation & prcuuc de lautrefc'eft ""fînire vm 
pourquoy il eft bon que les curieux les, ("cachent toutes deux; " f 4 *]" 
mais aux effets &opeurs des traits, il sciera befoindes'enferuir 7** mer ~ 
que dVne, h" ce n*eft en quelque point de doute, pour contenter JâeTdtè'rde'' 
l'eiprit, où l'vne vérifiera l'autre, & par beaucoup moins de li- Utrdditme 
gnes, qu'il n'eft porté dans la planche;& ie vous aùcure fans van- *m*ndét. 
terie , que cette feule demonftration fuflîra 'pour conftruire tou- 
tes fortes d'ouuertures defîrées fur vn mur droit, auec beaucoup 
moins d'embaras & beaucoup plus de facilité , qu'en la méthode 

Îiretenduc générale dudït fîeur, ainfi qu'il fc verra cy apres.Il n'y 
cra parlé d'effîcu,ny fous-cfïîeu,ny de plan de rouée à niueau, ny 
dcrouteauchemin,ny dcfcmblablcs noms, autant barbares & 
impropres qu'ils font nouueauxj comme iciay fait voir cyde- 
uant:Ieme feruiray des manières déparier propres, receuès Se 
approuuées depuis tant de fîcclcspaues, iufques à prefent. Pre- 
mièrement , ie vous declareray la méthode que i'y tiens, & les 
chofes qu'il faut auparauant cognoiftre. Vous feaurez qu'en tou- 
te defcent'e ou montée ie pofe en mon epeur la defeenteou 
montée eftre à mueau,qui eft s'imaginer que le plan de la defecte J* 1 fjf 
ou montée, eft le plan de niueau,- & de là s'exempter de Iafùbic- ntl0e £ 
<iion de la rampe ou dcfcente,& n'auoir qu vn talusou furploinb, mm , 
au lieu & place d'vne defeenteou montéc,& fî elle eft biaifè & c n 
talus; vous n'aurez par la méthode cy dite, qu'vn biais furplom- 
bant;outaluent,ce qui eft commun &: facile aux ouuricjs, & fc 
conceura beaucoup mieux par la figure ou exemple , que par le 
difeours Jl ncrefteque de fcauôir rendre le biais félon la defeen- 
t£ ou montée à niueau,puis que l'on conçoit iceluy plan de def- 
eenteou montée eftre le plan de niueau, ce qu'il faut fçauoir pre- 
cedement, & eft l'vne des premières cognoutâneesipuis fe feruir 
d'ieeluy biaisa niueau,cÔmconfcfertàlaconftrudion ordinaire 
des amples biais qui font réellement i niueau. Dôc pour cognoi- 
ftr c & réduire les b iais félon la defeente ou montée à nûicaïuvous 
çnaurezicyvn exemple par la prefente figure. 

D i) 
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Manière Je Soitcnkdeuxiçmefigurcj» 4.1ignè de "niuëau,"& itf.13. fa 
redmre te perpendiculaire: encore foit 4. 3. 11. le biais donné félon le ni- 
tûù/rlm U ueau,foicauiïij.7.1adefcente donnée quarément au reipcâdu 
de/fente em ni UC au34.eftant donc queftiondedôncrlebiaisfelonicellcdef- 
rémfe, <cnte3.7. foit pris quelque point à diferetion fur Icbiaisdeni- 
ueauj comme 11. & foit menée 11. 13. parallèle, à 3.4. & dupoinc 
3 .foienf défaites les poniôs du cercle 13. 6. & n.j.puisdctf.ac 
5. fbit > & perpendiculairement à j.&4,nienécsleslignestf.7.& 
5 . 8 . & ou 6. 7. coupera la defeente qu are ment 3.7. comme en 7. 
l'onmenera 7.9. parallèles i$. 4. qui coupera la ligne 5. 8. com- 
me en8. & du centre 3.&aupointhuictibitdefcritcla portion 
de cercle 8. 12.coupantlaLgnen.i2. qui eft parallèle à 16. 13, 
. comme en 12. & foit menée la ligne 3. 12. qui eit le biais fclon 
JUdcfcentcdonU'onfeferiiira aux occurrences. 

Auffi 
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. Auflîmenantlaligne dé $.& 8.poiht cy'dcuant trouuc,l'on auia 2/ttaàtre A 
la dcfcente félon le biais, ou proprement la couche du couflînet, „duire U 
au refpcd du niucau 5.4. auquel niueau fï l'on met Ictalusfe- Àefiewtt Jc- 
lon le biais tromic,par la manière cy dc(rous,comme^.ij,& que ImUhiMi. 
J5.i4,fditparallcle au niucau £.4.aIors 3. 15, 14. fera le couilïnct. ' 

Etparmefme règle 63, 17. cftoit vne rampe donnée quaré- 
ment, & que l'on voulue auoir la rampe félon le biais citant 
3. fi. biais, donné quarément & à; niueau , operant-çomme a 
efté dit cy deuant, deferiuant les portions de cercles '-te. 6. 
Se 11. 5 .puis dcS.&5,cfleuer des perpendiculaires à 3. 4.^10^ 
iiotirs où icelle perpendiculaire du point 6. (venant du point 
13. ouicelle coupera la rampe comme en 17. mener i/.iS.pa- 
raiïclès à 3, 4 ,& coupant la ligne 5 . *8. comme en *8. faut mener; 
3. iSr.qui fera Ja rampe félon lebiais. 

Demefmcfuite^ilferabefbindefcauoir que des tahis'ou fur-- 
plombs donnés quarément,foient réduits félon le biais, comme 
en la figure première la ligne B », cft talus donné quarément air 
relpeâdu niueau AG,&pourlere*JuirefeIon lebiais donné de: 
niueau A B S. foi t pris quelque point à diferetion fur la ligne B ?,- 
cSme en </,& fôit menéede*/ vncli^ne parallèle à A G,côme dt>>- 
laquelle coupera B», comme en x,ipit pris la diftancex</,&lbic 
porté de 3 en ^ puis de f foît menés vneligneparallelèàAG, 
qui Coupera B S, comme en R,& (oit prife la longueur B R, que 
l'on' transportera du poinr^commeen/, & pnis.de t foi t menée 
la ligne /B, qui fera lé requis. lit partant l'angle A Bir fera l'an* 
gledutaIus,ouGBf, l'angle de furplomb félon le biais,ou pro- 
prement l'angle dulicî & de Varefte de deuant du tableau, de 
quelque porte biaife entalusoufurplbmbanre. ' 

Er.venant à"propos,ie demonftrcray par la première figure de Td*Mtrt Je 
lamcfmc planche la manière de defefire lés plombs des talus, fwtU*.pl<&$ 
felonIebiais,quieftproprementlcsareftes des faces, ou teftes *£' ?**?** 
des pieds droicts. Soit A G,leniueau donné,- comme auflî A Jï S , •ffi , .„. 
le biais donné &àniùcau;&foit«B', le talus donné quarément y^ u * m - 
& an rcfpeét du-niueàu A G,. & fi l'on defîre comme du point C, 
mener quel que plomb félon le biais, l'on mènera Ç parallèle 
à A G, & coupant la perpendiculaires E, comme en#, puis dn 
point B, comme centré foiedeferite la portiondéccrcle«ff,cou- 
pantBff. comme en rt, puis l'on mènera n u parallèles à A G, 
& du. point G fera, menées vne. ligne perpendiculaire à A 0» . 

E 
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comme CG H, puis l'on fera G Hcfgal à »*, Puis du point 

H l'on mènera H F parallèle au biais douai BS,& coupai» 




jmitr Redluire lesjrbmhj Jet tœ/urj oujûr 
plomèjCeldbtUtmù et [estoluts oujùrptàmbs 
fclen U\ hioù 




A C comme en F, puis du pciitC l'on mènera C F, ftui fo- 
ra le requis, ecfauantB D parallèle àiceluyC lyccluy BD fera 
l'arcHe de race, ou telle du pied droit, au reipect du niueau 
AB. 

Et fi laligncsBefloitvn ntrplomb, il faut taire G lefgal à 

«JS&dupoiDtlmencrl^paraUelcàBS, &où cllecoupera 

AG commeenf mencrlaligneCf, qui fera lcplomb félonie 

biais de furplomb donné , comme auffi F ardre de face de pied 

droit, &c. 

M/aùn Je Pc plus, fi* B cft talus donne quarémenr, &B F. eftdef- 

rt Juin U cente douce auffi quarcmcnt,& le tout au refpeet du niueau AG, 

Ji/onitt» fil'angleFBseilottd'cfquicirejiceUe décerne neferoit qu'vne 
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ffmpIcp<Mtebiaifc 3 &fil'angIcFB»eftoit gras, i celle defeente „,„„ ^^_ 
neieratju'vnc.portcbiaifefurplombantc.DonclcfurpIomb fera ntJu&tf*^ 
dcccquel'anglcgrasfurpaireraranglcdefquicrrci & fi iceluy w <p?vn ' 
angleFB «eftoitmaigre, alors icelle defeente fera vnc pprtc fmj>U**l»t 
hiaife en tains ,-&iceIuy angle maigre fera mis comme enlafî- «/"«y^- 
gureeftmisAB/», c^l'angYegrasfcramiscommeeQGBff, fie 
partant J' on rameine la ligne B F cnla ligne de niueau AG , 
qui eft imaginer la defeente ou rampe eftre ramenée au plan de 
niueau, & par ce moyen s'exempter de la fubieclïon de la def- 
eente ou rampe, félon la règle cy deflus ; fie n'auoir en fon lieu 
qu'vne fimplc porte furplombanteoutaluente,ainfi qu'il aefté 
oit cy deuant , ce qu'eftant conceu, fie par ce moyen du biais cy 
douant trouué félon là defeente, l'on opérera auec iceluy biais 
furie plan de niueau imaginé, fie par le moyen auffi du talus ou 
furplomb trouuc, comme eft dit cydeffus. Ce qui eft vncregle 

Senerale , dont ie me fers pour coûtes ouuertures fur vn mur 
roiuÇten confequence de ce que deflus , ic feray voir vn os 
en defeente biaifecntalus, quieftdemaStereotomie, pratiqué 
(clon la traditiue amandée, 8c par deux 'diuerfes manières 
véritablement générales , pour coûtes ouuertures fur faces 
droites. 



E ij 
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Soir vn pan de mur en talus où l'on defire d*y faire vn os, ,1e- Dm » 4m 
quel os foit A 5 . N R, marqué comme il paroiftra àla face d'ice- tim Jedtîx 
Juy mur, Et fou centre foit O, foit la ligne de niueau Qj. T.tou- Jmrfi? *m~ 
chantrosen5.foiteflcueclaperpcndiculaireauniucau5.OR, ***** de 
&auffifapafaUeIeFAQjtouchant l'osen A: déplus, fournis fr 4&gf*t- 
ranglcdutalusoufurplomb,& maigre ou gras en 5a manière cy ™" t mf 
deuant expliquée. Et foit pofé eftrc gras comme T Q, C, & par- tumnm^t 
tant l'os en réduit & imaginé cftrc vn biais furplombant.De plus f m mur fait 
&parlamanierecydcuantditc, foitTQjr. biais, fclon la def- Appliquées > 
ceute& R ^, plomb félon le furplomb QC , & le biais Qj. foit 'Vmutn tUf- 
iceluy osdcparty en i telles parties, que defirerez , commeen te ^*'fi*»tt 
HMN27.«.&d'iceuxpointsfoicnttirécslcs coupes ducentre, Jjjy '* 
0,come il fevoit par la figure. Soit menée laparallele à la ligneQ me '^fc 
T,commeNA,&MH,&KF,&27.».iufques fur la ligne QF, * 

comme F2j>.A/,&d'iccuxpointsfoientmenécslesportions de 
cercleFC&î?. D&A50. puisdu point C D 50. foîent me- 
nées deslignes parallèles àQT, comme C G,& D28.&30 *y 
puis foient menez les plombs piquez H n i &M25. & N a> (bit 
Fait^&Q^&^.Zcgalà^o.x^a? quarémenta QT, com- 
me auflï 24. quarément à iceluy QJT, foit égal à D »8. & ainfi des 
points /&25. 

Maintenant pour auoir le lift ou coupe H 46. & par les deux t^ystmtm 
maniercsjconfidcrant que N A pane au point Ô,& que partant le &-m*m<rc 
pointZeft le point duplandefonfurplombj&d'autant quc4tf. Jetreimer 
H pafle au point O. Donc au plan polànt les dérobements ou j'ff™*** 
auances de chacune retombée denrée, &la diftancequ'iîy a du ^"^ P* 

Eointàicelle,ronauralelicticommepar exemple 15. eftretom- J^/J^,, 
ée ou point, au plan relpondant au point H, & Z;cftle rclpon- nKrci Lfn( ^ 
dantdeO.Dôcdupoint Zdetcrhiant vne portion de cercle htf niiti. 
de mefme diftance , que O H , puis du point 25. mener la ligne 
35./, perpendiculaire àQj. coupant la portion de cercle hfe 
comme en/, puis de Z mener la ligne Z *E, alorsl' angle 5.»» H 
fera le pancau du lia ou coupe 41$. H. Se de mcfme de la 
coupe 0, 47. donc * eft lbn point au plan,menant de i vne 
perpendicule À Qj« coupant le cercle A/, comme en $6. 

fuis l'on mené de Z panant en 36. le hé 50*. P, partant 
angle P 36. 5. cft le pancau pour le lia ou coupe n 47, 
&l'onfauroit encore aurefpeâ dupoint dererombéc'24. paf- 
fant par 24. vne ligne perpendiculaire à Qj .puis du point * fai- 



Dgtzcd by VjOOQLC 



34- 



€xamea des (kmrcs -, 



biais en Jrfêente auee talus fiict jvr 
les Jeux Jt'uerfis JÊasmeres aeue raies 




v Google 



du Siettr Befargues* $/ 

« i YéeaUw;M,puisdupoint Y mener * b ; alors l'angle 32. 
té, fera icmblableàl'ang^j^ P,& ainfi des autres. La fe- 
côde manière pour iceux pancaux fc fait par extrados,que beau- 
coup fçauent, que ic ne demonftreicy pour abréger; &c déplus, > 
qui. fc fait par mefmc manière que les pancaux de docile que ie 
vais demonitrer. .* t , 

Pour auoir lepaneau de la doeD* M N,dorii leurs points de re-* » *. 

tombecfont 24>i4foit menéepar 24-vne ligne perpendiculaire _ *.* 

à C^5 .puis faire ij égal à MN,& mener la ligne/ Majors 427 ^7. fff ^. /J 
fera iepaneau delà docile M N,qui eftl'âcicnne maniere»-& par- p 4n e ÂI4X j e 
tantl'onpeutparicelleauoirauuibienlaJigneM^commcron i»tlU p*r 
vicntd'auoirM N, & partnefmc manière Ton aurala docile ld % '« ^«x ai- 
mais pour auoir lesdocllcs par vnc féconde manière, comme «?/«<»*- 
par exemple la doelle M N, faut conduire M N,iufques fur QJ, X^""" 
& au pon-tT mener vne ligne perpendiculaire à Qj_. puis de </ 
faire ^ V égal à N T, puis du point V mener la ligne d _/>& fera la 
■rcquifejôi ainfi de tous les autres. 

JVurtrctiucrkcirarequarémentouMcdro^ F- - nw ** 

tous les points de retombée des lignes autant longues que befoin JJjJJJJf ' , 
fera,& parallèles à Q 5. comme#tf.& *' 14. & 23.9.6c 5. 4.8c mnt !# lu 

5 5 . 15 . & 24. 13. & </ 7 /puis comme du point S, foit menée la li- d?itx diuer- 
gne^.pcrpendiculaire à Qj. laquelle ligneferuirade niueau/» w«i«i» 
au cintre quarément,ou arc droit 4. tf.lo. 7. commeQJT fertfi'»^"- 
de niueau a l'arc delaface du mur R A3.N; Maintenant pour 

auoir laligneAON^i.illafautprendÈe deQje^c faire 6 ÔC7., 
paralIelesà5.S ï &dc.pareilintcruaIlequ*iceuiy.Q£ ï Scpartant 
6. &7. fera correfpondant à A&.N,&«miIicude(£.7.1eracor- 
r erpondant à Û> & partant comme en O les coupes M K,& N 31, 

6 47. *,&c. Auifi au cintre quaré le* coupes tendront au point 0. 
Ht pour trouuei les autres points, comme H M, les fautprendre 
toufiours fur QR.& faire 9*33. 'Se $5.". égal à 0^8. & ainfi 
dcsautres^commeS 8.feraigalà<2jP,&ainfi des autres.Donc 
pour auoir les coupes de Tare droit , ne faut que mener du centre 
«paru. 8.& par féconde maniéré ayant trouué le point 8. 
&le point i2.ainlîqtiecydeuanteftdit,faudramener vne ligne 
• den.en 8.&fera la coupe, ainfi des autres. Maintenant les points 

14. i^7.i2.£.tf..eftanttrauuez > ilfautdefcrire vne ligne cour- 
bc,qui paife par iceux, laquelle fera elliptique, ce qui fera facile 
parle moyende.ee qui a cité demonihre cy deuanx auxarcsraru- 

f ij 
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pans,&d'vne hauteur de fommité donnée, en cofîderant la lign fc 
tf.*. 7.8c la hauteur 5. S.&la ligne derampe 5. 6. ou fà parallèle 
* 4.qui couche la hauteur donnée au point 4-ce quieft deiîa tout 
trouué plus opérant, comme l'vnc ou l'autre règle des ates ram- 
pants cy deuant dits l'enfeigne:Ton place le grand dkmetre 45. 
2 o. l'on trouueauflï les repaires du fingliot 19. &20. enfcmblè 
la longueur d'iceluy ; puis l'on dcfcritla liprie elliptique 6. 10.7. 
4. comme on voit par la figure au deuant du Liurc j ainfi de tous 
autres arcs droits. 

Vous remarquerez que l'ancienne manière dÔnoît trois poinrs 
en chacune doelle, comme tj.10.12.puis par icèuxdefcriuoitvne 
portion de cercle, & ainfi à toutes les dociles. Etpartantla ligne 
elliptique eftoit defet îte de pluficurs & diuerfes portions de cer- 
cles, qui faifoient autant d'angles ou ïarets , comme il y auoit de 
dociles; quieft l'vn des cas auquel ladite manière ancienne 
auoitbcfoin de corre&ionSc amendements Etc'cftoirde cette 
façon qucleiïeurDefargues deuoit donner des règles pour les* 
cherches aux fins de creufer les dociles de toutes fès portes. 
Maintenant iereprendray lafuite de l'examen, & diray, que 
la planche & eferit 6 7. iufques à 76. font employez à demon- 
irrer parla prétendue" manière générale dudit heur, de conitrui- 
reles traits deplufieursportes,tant fur le coing que dans l'angle, 
tantoft en defeente ou montée Ample i tantolren defeente &en 
talus, & opérant toujours fur des principes faux,come font ceux 
que i'ay touché cy deuant, àfjauoirfurdcsarcs qu'il defcritfur 
chacune des faces defdites portes fans règle, ny raifbnement; 
où vous remarquerez la lourde fautc,que commet ledit iîeur, qui 
eft, qu'outre les angles ou iarcts & caueures qu'iceux arcs peu- 
uent faire en leur naulànce, fur les pieds droits, enfemble leur 
défaut de proportion, ainiï qu'il a cité amplement remarqué cy 
deuant,iceux arcs fe viennent à couper dans la clef,& font vn an- 
gle ouiaret en ladite clef, tout au long du berceau de la porte ou 
defeente; ce qui eft extrêmement défectueux à la veuè',de voir vn 
angle ou iaret au milieu, & tout au long dulife d'vne voutc , fai- 
sant le mefme effet de fes arcs ou voûte Gothique,qui. fbn t com- 
pofées de deux cercles; ce qu'il eftoit necefïàire de reformer. Et 
c'eftoit en cecy que confiftoit le point de la difficulté ; & où il 
auoit matierefumiànte pour exercer ion rationnement; puifque 
aucun autheurnerauoit conecu iufques à maintenant, & n'en 

auoit 
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auokpoinrtnitit&oonpasdc faire les chofes qui eftoient fai- 
tes il y auoit fi long temps, en meilleure forme & auec beaucoup 
plus d'expeditior^ainfi qu'il a efté cy deuant remarqué,!' entends 
parler delà prétendue manière parefficu Scfous-effieu. le dis 
qu'UcftoitneeelTairc de ffaaoir la manière detraçer les arcs des 
faces des portes ou defeentes fur le coing , ou dans l'angle » en 
forte que l'arc du berceau delà porte n'eut aucun angle ou iar et, 
mais fuft fait tout d'vnemeime courbe, & de fuite, comme les 
exemples le demonftrerqpt cy-apres. 

Pafîantoutrcàl'examen>vousverrez que la planche 77. eft la 
femblable que la planche 1 7. cy deuant expliquée^ qui dempn- 
ûreiculemcntlalous-cflSeu&effieuieftantàcoilédela porte, & 
opérant toufiours fur pareilles manier es;là meGne confequence 
fuit des pascaux; ce quei'ay amplement déduit cy deuant enla 
planche cy de/Tus cotée. Icyleditficur finitlesexcmplesde fa 
prétendue" manière geperale,pour toutes ouuenures ôt portes 
fur face droite. ; 

Vous remarquerez quel grand nombre de planches, eferits trefait/fa 
&dcmonfrratïonsiI a employé, pour faire voir cette manière ffff" *» 
qu'il prornettoitmcjueillcufement générale, & qu'il n'en faloit ?£*' ***** 
qu'vn exemple pour toutes; mais aux effets l'on voit bien le co-^ r ,' cn ^ em ' 
traire; auflîeftllvcritablc,qu'ily a grande dift»nce êntrel'effet n Jtfi t 
& la parole, ou promclfe- II dira que c'eftoir pour fe faire enten- pemeffa. 
dre à fonds i& qu'vn feul exemple contient toutes celles-là /Et 
l'on luy repartira,qu'il auoitbefoinplus qu'aucun autre de s'en- 
tendre ;& qu'il n'a pas eu la veuc aflez longue, pourvoir iufques . . 
à la moitié de la diflance du fond, ainfî qu'il eft euident. 

Les planches Scefcrits depuis 78. iufques i^Xont employez, 
tantaux beueaux droits des trompes , qu'à la conftrucrion des 
trompes fur laface droite, parvncpretenduè'fîenne manière, & lfS ^ ut 
vncintrefurbaiffé,eftantrc^uis,cequieftricccfraircd'cxarniner i r „\ ts j tt 
& y refpondrc par ordre, > mmptsft 

Kn premier lieu ie dis, quepour les beueaux droits pour faire tM&mfim 
leliâdcstrompcSjilsfetrQuuent&conftniifentparmefme ma- fcmme lej 
niere queles beueaux droits des portes -, & n'eft autre chofe que T?*"5 
trois angles plans citant donnés , pour en confrruire vn angle fb- Z*jj f " 
lide, ainfî qu'il a efté amplement déduit cy deuant, aux planches ««*,'/ *„. 
4tf.iufquesà5a. Zbéia. * 

Pource qui eft de fon cintre furbaifTcj & en vn point donné » met* 

G 
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~&m'J"Jd- «ïoftwncch^ de la planche 80. il adéja efte dit & redit encore, 



fô H ( fc s qu'il n'en donne la manière ny la règle , pour la conftruâion d'i- 

mdomttfDur ceux arcs jmais il les fait àla diferetion & conduite delà main 
fétreltjfnr- delouiirier,- comme fiauxtffets & œuures qui (ont grands Ton 
bdtfftmh dts y pouuoit proceder,ainfi que fait v ne plume fur vnc pet itc fucille 
amtn tau- je p jp^ &touuours fans règle; & partant coûte l'opération 
domU*¥t<wi qu'il exécute fur cefaiizfondement,reun1rainfaillibiementatiec 
efint' rxtre- défaut. * Et ieluy donne aduis qu'il fcrademonflré dansmaSe- 
mment ne- &ion des folides,qu'iceux arcs feront tojifioursl'vnc des courbe* 
tèg*ire t <mt des trois feâions coniqucs,ou autre manière, par la ionétion de 
tjfàmttfjr.- deuxellipfes. 

dment fur- ^ p our f % ptctcnAaS manière de trouuerles pineaux des tronv 
•HS/" r *~ P^ïP^rlcsdéguifemensdefes eificux, & en la planche 81. ie 
* Que ht va is faire voir qu'elle cft de l'ancienne pratique > & pour dcplu- 
trttfitrhâif' mer cette Corneille d'Efcpe, ie produiray les (impies manières 
fe\ tombant d'vnefimpletrompe fur le mur droit, ou furie coin, pratiquées 
wnptintjt fdon la traditiue; mais beaucoup fondamentale , & vous con- 
totàt frontcr *y Ia manière de la planche 81. cy dite contre icdlcific 
£***&* *P r * s ^ * ttl fecrle de iuger de la queftion. 
trois j citions E t premièrement ie deduiray la manière de conftruire ladite 
tombes. trompefurmurdroit/elonrancienne. Soit KQ&Q3 l'angle 
t Qik Ufre- ou mur où Ton defire de faire icelle tr ope. Et foit 8,0 # fon plan, 
tendue m*- lequel cfticy droit/fôit menée par 8.*,IaligneX 8. #<-,qui repre- 
mttrt dndit f cnte i C y ] e deuant d'vn e tr ope fur vn mur droit (ans talus, qui cft 
n*n*trfa c ^ c 5^' cv ** s< l c mo n roT cr >ri'«ftantbeilwnmaintenantde cdfc 
t*nM*x des dedeflùsle coin 8. D* queparoccafion. Soit fait le cintre de 
trompes, efi la face perpendiculaire 8.DF*,puisparcyen tant de pièces que 
JeEMtitNu. defirerez ff comme-enIHGF,&tout lesaplôbs d'iceux mènes, 
&perpendiculairemcntfurXf ( qui reprefente auifi vn plan de 
niueau ) & (oient les coupes tirées comme il conuiendra,fcs vnes- 
enOJes autres en^Pourtrouuer Iepaneaude lia de l'vne d'i- 
celle coupejeomme par exemple E H, l'on regardeoù E H,eftant 

frol6ngee,coupc le plan delà trompe Xc, comme cnO,puis 
ion mené OO, iufques an plan du douant de la trompe, com- 
mcenX), fi elle cftoit furie coin,& en O , citant fur mur droitrde 
pius-1'onmencde'Q^paiïànt en» vneligne,iu(ques en/. ftt'c- 
'ftoitpouilatrompefurlecoin&iufqucsenp, pourla trompefur 
mur droit, laquelle Q/, reprefente le plan ~& p!omb,que l'arefte 
de la docile du lict H E /ait fur le plan de niueau X f.'DepIus-pour 
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k trompe fiir le coin,& au point .r, foc paflc vue ligne comme 
M. L & perpendiculaire i f> Q, & l'on fait le femblable pour la 
trompefur le mur droit, fçauoir patfer encvne ligne comme 8. 
0,& perpendiculaire i Q_0 , puis de O l'on prend la diftance 
O H, que l'on porte depuis 0,& où elle coupe la ligne OS.comc 
en 8.1 on mené de Ola ligne 8.X,&de 8.1alignc 8.Q^&par- 
tantlangleX 8.Q^eftlepaneauduliâde EH, &en la trompe 
fur le coin,(i l'on prend fur ion cintre de faces cette meime lig ne, 
comme 24.it?- & portée enD, coupant ri. L, comme enL, puis 
de D mener L fck&JL Q»aIors N L Q»fera pancau de li£t pour la 
coupe £ H:l'on prqcedcroic de mcfine,fi l'on requérait en la trâ- 

?c fur le mur droit cy dite, le panètu d'Vne autre coupe, comme 
58.carFj8..continuciùfquesen(&,ronmcineia deb vneligne 
iuîqucs en QY>laqucHe ligne reprefeme Icplôb &plan quel'are- 
ftedu lictdela doefle F 3 8.fait fur le plan de niucau X fjainfj qu'il '' 
eftditcydeuantlEtonc conformément au précepte cy defïbs l'on 
pane par q vnc ligne perpendiculaire à QY, autant grande que 
befbineft; puis comme a efté.demonfrré cy deffus , faîfant h x y 
efgalà^F, faut mener deMalignex-rf&dexlalignex QV par- 
tant Qjca.e&U paneaudeliâF 58, 

Donc prenantlapeinedecontrontcr&confîdcrcrîa manie- Quetdtrm- 
reduditfieur, en la planche cy dite 81. ie croy que k»déguife-^dWrfjf>^ 
mens de Ton cflïcu ne vous empefçhéront pas- de voir & co- pUmbt ji. 
gnoiftre,qucc'eitlamefmechofeque la traditiuecy deffus dé* $f* u ff*, U 
iKpnrtrée,ce qui eft trop palpable. Vous remarquerezaui&que ià- ?jï °* 
Tramfccy diteeftfauffe,lailippoCuiten talus', car il alaiflé Jali* «J^/^V 
berfé en la requi(îtion;& n'a pas dit qu'elle eftoit àplomb,ny que <£ A L tpe ^ 
Ccttomftnieren'cflokquepourlestrompesàplomo, fi (mi - 

Demcfmefuite s quoy queiene m'eftois propoiï de démon- 
trer entièrement la trompe fur le coin , d'autant que cette pre- 
mière partie fer a vn peu longue, neantmoins tôban t icy à propos, 
fw paracheueray lademormration; & en mefrne tëps feray voir, 
que Iafeconde prétendue manière vniuerfellcdudit fieur, exer- 
cée enla planche 105. eftdela traditiue >* & de plus vous obfer- 
ucrez d'abord, qu'elle n'eft pas vniu*rfelle , & que fi la trompe 
eftoit en talus eÛe fêroit faune; pourquoy donc nommer cette- 
manière vrauerfeUc^uis qu'elle ne l'eft pas?& cette faute eft reï- 
terécjtantcnl'cfcrit.io4.qu'enrefcnt 10$. où il n'afait aucune: 
exception j partant iïa excu qu'elle cÛoit générale ; Qtfcll* ncr 

H. 
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f«Hcdçhrtraditîue,ilcftfaciledcleverificr. 

Soit requis de trouuec le paneau de la coupe F 3 8.de la trora- IÎ2* '* ***** 
pcfurlecoin QJt.D»,l'°a procédera parla manière cy deuant **, f^"* 
dite,d'auoirlepaneauNEQ>mais ayant trouué le paneau X ^JfLJ.JJJl 
8. Q^delatrompedroiteQ8.*,foitqu'ellefoitréelleoufuppo- n „p\[ t & m 
féei& feulement pourvousenferLur,&quelalignc d'iceluypa- qu'elle [mit 
neaii QJ* . foit prolongée iufqucs en L, coupant la ligne 12 . L, ftnjfe/l'm 
comme en L, alors vous aurez elpargné la peine d'auoir pris U UJejirtum 
IongueurLD } {urlecintredefaces > comme24. itf.ainfiqu'ila '*""■ 
cfté fait cy-deuant. , 

Donc ayanttout recemmét trouué les paneaux Qx* delà cou- ^ m ^fl rdm 
peFjS.delatropc droite Q«JïJEt de la trompe fur le com,Qjï. ^JL-jJ 
Dm y l'on procédera par les raifons cy deuant deduites,fçauoir, /,„„,£/?/«■ 
menant par rfvne ligne perpendiculaire Q^Y,la où elle coupe- t*»titmt* ' 
ra la ligne Q£> prolongée commeen^alorsl'an, aura etpargnç 
la peine d'aller fur le cintre, & au point 22. qui rcfpond au point 
Y prendre ladiftance22.i?.pourdupoint YfaireY^égalaicel- 
le22. 19. puis du point Y l'on tirera la ligne be ,rontrouuer'ale 
point t ., par le point de l 'extrados 3 8. opérant jpar la.manierc cy 
dite_, tant pour la trompe fur le mur droit que fur le coin; mais 
puis quec'eft mefme extrados pour les deux ttornpcs,Ies points 
Qae j feront en mefme ligne auffi bien que les points Qxb. 

Sil'onconfidere la prétendue manière générale dudit Heur, 
demonitrée en la planche cy dite 105. il n'y aura point de fous- 
eflîeuquiempefchederecognoiftrejquec'ellle naefîne procédé 
de l'ancienne manière cy déduite, ., 

Sileditiîeur ouloitiouftenir la negatiue, difant que cette * 

manière cy déduite n'eft de l'ancienne , Ton luy prouuera l'affi r- _„»*««*- 
matiue par tous les maiftres Maflbns & appareilleurs cognoif- trc ledit fia* 
fans qui remarqueront d'abord que c'eft leur manière vfitée. 

Maintenant ayant prouué & demonftré le cy deuant propofé , Demmfird- 
îe ferayvne petite digrefllpn pour demonftrer la cohftrucïion en- âm Je /'«*- 
tieredela prefentetrompefur le coin,& pour deux manières ge- eiemejnm- 
nerales félon la traditiue, commentée en quelque point feule- f e f™' e "'* 
ment queiecoteray.Et pour commencer de nouueau.SoitKQ^i \Lr a m4 .~ 
l'angle d'vn mur où l'on defir'e fabriquer vne trompe appellée n J ri . s „„..., 
fur le consomme 8. D«,quieft le plan donné jd'icelle,& (bit uks qmfont 
8. D parallèle à Q», comme aufiîD*, parallèle à KQ^& les an- Je U u<tJt~ 
gles8. D*,& 8.Q^fbientfemblabIes,fcauoir icyquarez,& tmdmmk 

Hij 
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l«coftez,tahf 8.DqueD«,commcau(fi8.Q&0#, fdient ef- 
gaux ; (bit menée vnc ligne reprefcntant le planBe nîucau X O m 
Se foit deferit le cintre droit 8HGw,quiefticyvndémy cercle, 
8f eft pour faire la trompe, ainfi que difêntles ouuriers , à deux 
fois fa montée ; iceluy cintre a icy pour centre le point O, qui eft 
au milieu de 8. *,foiticeIuy cintre par ty en tant dé pièces qu'il 
fera necefîàirc, faifant toufio utiles premieresplus hautes que les 
prochaines de la clef,& eft icy party aux points I HG F,tontes les 
coupes, comme io.r& B H, Se autres doiuent eftrc tiréesdu 
point O, excepta Fj8.quei'ayicyfait pourfcruird'vn exemple, 
que verrez cy après. 

Soit menée O QJigne pointa . qu j eft perpendiculaire à X r, 
côine auffi les aplombs 1 9. Se» H,& G 39*14 F, coûtes parallèles 
il) Qsjpit de Q^menée la ligne Q^/jpaflfant *»»,côme aulfi G. 
^ d-, pallânt par q^bit confideré où tendent les coupes d« aplôbs 
* &^, fcauoir-EH 0,&^8. FA, qui tende & coupe la tignt de 
niueau X c en O & h> foiët de Qmenées des lignes par tes points 
08c£,iufquesauplandela trompe, fçauoir les lignes OD, 4c 
h Y. Plus foient par /,&: menées des lignes parallèles à]X ^com- 
me/iz.&/^&pour auoir lepoint B naulteur de celieu, pour 
le cintre deuelopé des faces, {oit regardée où la coupe B H tend 
& coupe la ligne Xc, qui eft icy en O, foitfait O55. cfgat à 
i2.4-,&foirparj5.efleuéevne perpendiculaire, comme 35. sJS,, 
coupant ladite coupeBH,comme en B, alors on figne ou mar- 
que le point B,poiir s'en feruir aux hauteurs du cintre deuelopé 
desfacesj&.ainfifai^onpourchacuncdcsautrcscoupesjcom, .... 
me par exemple, la coupe$8.F, confîderantoùelletend& cou-* faljtlL 
pe X c y comme en'A,& par h, mener de QJa ligne h Y,& y «/.ainfî j t j^^Z 
qu'ilaeftécy deuant dit; puis faire j&^efgal à/</,&par^ efleucr * 

laligne/VperpendiculaireàXf, & coupant F 38. comme en 
V,alors l'on marque le point V,afindes'cnferuircncelieupour 
ïa hauteur du cintre deuelopé. 

Vous remarquerez que l'ancienne ne fe feruoit de cette ma* 
niere, qu'aux trompes qui auoient deux fois leur montée; & fmtMMi» 
1 ^ • . r 2 1 1 . ■ Fur ïéncitn- 

ayant leur plein cintre , & dont les coupes tendoient toutes au w _ 

centre Oj&neantmoinslaregle eft' générale; quoy que le cintre 
fuft furbaûTéj& que les coupes ne tendaient au centre 0,comme 
laprefenteFj8. quitendaupoint£,&toutesfoisIe point V eft 
trcuué par raefme réglé que le point B, donc là courbe tend au 
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centre 0,ce qui ftuok befoin d'intelligence & orplicauor>, pour 

rendre cette manière générale. 

CmfiruBïon Donc dcfdits points trouuez fur toutes les coupes de La trôpc,6c 

du Hntredt- parla manière générale cy déclarée, Uen fèraconftruitle cintre 

w V* deuelopé des faces,car ayant apporte les diftances # <•", fur St auiS 

efgal à 10 .ai .&W Y efgal à a i. ia»& ainfi des autresspun foit prife 

la hauteur/ V»& foie mue à ai. iji.&ainfides autres. 

Rnnti-qat Et vous remarquetez, qu'en quelque endroit que les coupes, 

(ut hnit* comroeBH, & 38. F, &c. auront coupé la ligne de niveau 

jw /< ire x e y comme en O, & £ > & de Q » par O & A, merwr les lignes 

SextMilv, o D & AY.lefdits points D & Y, feront î« centres des coupes du 

fi>""V"t<*r cincre déùdopc, ainfi que06V*»fclont du Cintre droit 8. H G*, 

{J™ "**" &partantla coupe ro étirée deta.& les autres de 24, Ôrainii 

il^'cftbefoin^'cxJtradosque pour vnc féconde manière, pour 

voir& cognoiftre fi l'on 1 efté précis. 

fctpour faire la ligne ao.ï.?. 18. 14. l'on a decouftume delà 
«rouucr par des opérations de ligne de milieu, comme en 4a. 
nais i'en deduir ay l'erreur en la féconde Partie,fur la trompe fur- 
baiflt e & biaife, &c. 

Denhis,pourtrouuer les pancattx de dociles, comme de 8.1, 

uTmZT lon " on P tcmiec "^ 9 1 " c " 8 * Q^? n ' cft queftion que de I, au- 

dld-.tlU JU qucIayaDtconlîderéoùUtendjCornmeen O, puis de Q^ mener 

Uàtetrmfê ÔpD,puis par4o.boat dclalïgnedc plan du plomb ûe ^qw 

cil p. l'on mène vne perpendiculaire à DC^coanme 40. M, puis 

prenât fur le cintre deuelopé 34. 28.0U de lace 8.D,Ia ligne qui 

rcfpond, tant au centre de la coupeio.I,cômeàfonplorab, qui 

partant etkicy 24. 17. qucl'orrtranfporte en D M,coupant 40. M, 

comme en M, qui eft la longueur refpondantc à I, & Q^M, fera 

cfgaIeiPQ,,puis mener la ligne 8. P, & cgaleà 8.1, partant 

S.PQtferaJc paneau delà première docile & ainfi des antres. 

?»«• tnuntr Etpourtrouuerle paneau delictpoar la tcfte,cômepar exemple 

t ?.J*!*1*/ e lo 'h l'on procédera fur les manières générales cy dites, car ayant 

!■ -« /^'^«o^ JepointM,&lepomtD,ilEefautqncde D mener u li- 

'Ilfrmifrx- g M D M Z, alors C^M Z, fera paneau de Uci 10. fjieroant pour 

tr*d* ftur icerfesreib^&panamiln'eftbefoind'exaados^oepourfccon- 

ictwi , que de manière, ce qn i furfit pour le prêtent, 

putfttmit Maisievous dirayqu'en la planche fft.eftTne manière au dire 

tramât. audit fîcw ^fmr efyargMer la pUcc, laquelle manière n'eft astre 

cfaoiê, qae u par la traaitiuc cy devint deduiflcronexetfoir^cûmc 
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parporfil &fûrvn plan perpendiculaire, & fitué quarémetit aux 
iaccs,& partant au centre delà trompe, ce qui eft lcmefme que 
ibnexercefurleplandeniueauaccouftumcy ScquipalTeau cen- 
tre de la trompe. . 

Vous remarquerez que Ce qu'il dit, que le lia ou coupe des ^}d c 7/t'T~ 
premières retombées va quelquefois couper bien ioinlalignc de ptdudufcmr 
niueau, il en arriue autant au Kctou coupes des clefs, d'aHer fiùtespaur 
touper ordinairemcntplus loing la ligne à plomb cydeuant dite, </?<*&>"' 
ainu que le pourrez voir par fa melinc planche, cy dite, & partant ''«A»* 1 * 
il amalpropofé. JJ",^ 

De pîuSïlaplanche 03. eftla mcfme manière cy dite, accepté tréma** 
qu'au lieu du mur aplomb, ille fait en talus y&dvn talus requis 
en vnetrompeàfacc droite, cequcl'on eftlibrede faire, qui eft le 
mefme que u en l'ancienne manière l'on exerçoit fur vn plan ram- 
pant d'vnetrompe, & partant toufiours au centre d'iceUe, ceque 
l'on eft Ubredctaire, en faifantles aplombs fur le rarnpant,aulieu 
de les faire fur le plan d e niueau. 

La planche 94. eft 4ùouéedoditfaur éûje de l'ancienne, ce *??*? m . 
qui fait que te partiaux planches & efetitt «5. 96. 97. les deux JzJ^T 
dernières defoueUes font deux manières de trcjuuer léspaneaux ^l" U x% 
dedoelIe,oudeIt#,auccdeux ligrusfcuicmcix, l'entendapresla fc j r ù x /;_ 
préparation faite dcseifieuxjfous-eilieux, iccarcjcsSc toutes les tnts fiukt 
-chofes requifes, ce qui eft le mefise qu'aux biais «Ul'ancienne ma- '■* p*?*rfX 
niere, la préparation eftant faite, comme le biais & aplomb, puis (, A«'/-"« 
vn cercle, il n'yaplusqu'vne ou deux ligne* à tirer pour auoir 'fi * mm,er * 
lefquclsdespaneauxdedoeflcott de lia Ton de/îrera > &cette dUX L 4 j rim j 
manière duditfiçur,n*cft autre choie qu'aux quadrans, tronuer Ciwlinat'un 
l'inclination que quelque ligne horaiçe fait auec l'axe, &fe fer- des lignes 
uantpourabbreuiation-despreparationsçd'auoirtrouuélafoufty- boires a 
laire,& l'angle d'iceUeà F axe, ce que icpafle briefuement. * **• 

Ledit fieur enfes eferics fuetllet 5 5 . parlant à vn particulier^ u- 
quel il doute qu'il ne fente de à fonds,dit en ces termes, le hy veux brfydadh 
dsnner dequoy me comaincre^uandt 'offèure qu'Une m entend à fonds, v *' ■ 71 
JiiltroHue auparavant queu •pubue'vne manière générale de trouuerjant 
le lift que dodU£vnt finit iigne feulement i après la préparation faite, Lé „—/„£,_ 
ï-amntray -y* il fn entend à fonds le rdpondrois audit fieur en deux „y \ e p-y-ff 
paroles qui concluraient fonpropofé.-maisie craindroisque ce- dndéfy nejt 
luy à qui ce defy eft fait,n'euft droit de me reprocher, quei'aurois fa* de g*»d 
cité au deuant de Tes lauriersjneantmoins le chemîn'eft amplcmct **• 
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ouucrt parles efclairciflemens& déclarations cy deuant.Et diray 
pour conclufïon , queie propofé ny la fblution n'cft pas de grand, 
art. 

Vous remarquerez les manquemes des deux planches 96 .& pj. 
&enla première planche, tant figure d'enhaut, que d'en bas le 
paneau pour B D, eft l'angle 2. A^, au lieu de 3. A^,& en la fécon- 
de planchcjfigure d'en bas le paneau de X G, eft l'angle de fuple- 
ment de K A x, à deux angles droits,& non pas l'angle K A x, car 
ledit ficur opère par dehors 1' ceuure,ainfi qu'il l'enfeigne dans fts 
principes* cequitermineralapremiercParticde l'examen, le- 
quel s'eft citendu plus loin que ie n'efpcrois. 



SECONDE 
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SECONDE PARTIE, 

ET SVITE DE L'EXAMEN DV LIVfcE 

de la coupe des pierres du fleur 

Oefàrgues. 

*A commencer à U planche 97. & finir où finit 
ledit Livre. 

IE commencera^ cette fecondePartie par là remarque quê- 
vous ferez auecmoy delà figure d'énhaut, de la planche 5)7. 
qui eftvne autre manière défaire la prcparationjçauoir com- 
mediteftdelafous-effieu&eflieui8cc. Laqucllemanicreeftab- r f"^ * u 
folumerttfauflè.carilditquel'angleBCNeft lebeucàudcface CT&L - 
& chemin(s'entend toufiours l'opération au dehors,*: quarémét i.Kum"' 
aux faces & niucauj&ainfi que ledit fïeur l'entend:) ce procédé fm ftcmlt 
usait lieu fi la defeente biaife n'auoit point de talus j mais la prc. turim Jt 
paration de la planche yj. qu'il a faite pour fesdeux manière»/ -1 *» u t"r 
oe trouuer paneaux aucc deux lignes , la préparation cRant-t***"*?- 
faite^cellespreparationsibnt auec talus* partant ilucteu que la- 
figure d'enhault de la planche 97. fuft aulfi auec talus,puis qu'il- 
la donc pour faire les mefines préparations cy dciïùs ditesyce qui-. 
eft conftant,puis que dans les efetits fufdits il n'a mis aucune di- 
ftinâion de proceder,& en ce cas ilfaloit quel'angle NB C, fuft-- 
le fuplé ment deranglede face & niueau à deux droits^ non pas 
le faire droit & toufiours continuer la ligne N C» iufques fur 
la ligne BD. 

De plus,quandle niueau eft aucc le chemin, qui cftàdire, 
quandiln'yapointdedefcentenyrampcalors la ligne NC,fè 
uouuefurlahgncBNj&ANjferale demy cercle pour la pré- 
paration, &c. 

K 
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Paflknt o«tre,ie dirajr que les cfcrits & planches «8. iufqucs „„ fe mt _ 
auxplarKhesIo^.fontcmpIoyezàdiuerfesmamercspirticulic- ^p fj «^^ 
rcs dcrraicrpratiquéesparleditficur.qui n'eftautrc chofe que nbott 
ce quife pratique dans l'ancienne i comme ie vais vérifier par >w /«« ttt 
vnccanonicrc^qincMuicndra à l'exemple d'vnc qu'il don- *'*•" 
ne àlaplanchelo?. 

Soitlcplandclacanonicre S. a. j. «, (bit 8. », le plan de de- L " 
tant &a.a.leplan de derrière. Soit le cercle 8. Du, le cintre de ?"" .'j'" 
eacedcdaunb'&fiàta^j. telle courbe que délirerez ou portfo ,^'f,^, 
àacisacicbc*àciemae,Ubaijfmjaktii&tiifoas\ciec- j^jl, 4. 
riere. Etfideurezqueleplandel'aré/tc dchàodtc,comn>cicY [id.tllmi. 
9. étende au point Ô^ vous exécuterez mechaniquement la U- ' 
gne/^ perpendiculaire àa.^.enfortc que coupant 9. Q^coto- 
meen/,fccluyr&/egalc*»»,& s'&ecjd/'Aegalà/w.EtùvoMS 
voulez partir laccurbe entière dudir. cintre de face de derrière 
en égaleportioojou correfpondanteaia parties ducintre de face 
cy deuant dk,& que s^Ëàlt vn point deldltes partirions^àns qu'il 
vous importe que le plomb d'arcice de docile 9. r, rende au point 
<^ÛutmcncrJ/;pcrpendiculaircàa.j,8cf»iref_£e£gaIa»«#, 
s'cntendmr#,parallclea2. < j. maintenant fi l'on deure le pancau 
de docile 8. 1, 1 o opère par la manière des troœpes,prenant Q 9. ft^/y, u 
& faire #.».fon égal :puitl ai. feraefgalàQR,&faifantR8. j,m*ifi*a 
efgal à 8.1 alors QJÎ. R fera l'angle des paneaux de docile. Et d'vmcân** 
pour troiiuerlepoint4.1'onopercra, comme il vient d'eflrc dit, &n Jtlm 
prenant QA&îairey 44. fon efgal, puis 44.*. fera efgal à O-i- """' 
&4.i.clgàlcrai.t,& alors K,8. 4.2. lin tout lepaneaudedo 
de"8. Ifici.i, qui ont pour plan 8. j>./i.&ainfidctoutautcepa- 
neai^tant de docllcqucdclictjCcquieft purement de l'ancien- 
ne maruere. 

Et fi ledit fieur difoit, qu'il ne pratique njr ne délire que l'on 
aillcchercher lepointQiCar aux portes qui ont leurs tableau* 
«nielles, il'n'yaurapasdepointQ^il luy fera répliqué, que 
Jansfefcruir du point QjJ'on nerailfera de trouuerles paneaux 
requise toufiours par mefine manière derancienne cy deuant 
dite, comme par exemple prenant ».»>.&: faiiàntv.r.fonçfgal., 
puis prendre r I,cfleuati6 ouporfîl Se fera efgal àa .R,o£ toufiours 
il8.c%al à8.I,&pourlcpciint4. fera pris 8. 1, que transpor- 
terez en quelque lignc,comme en 9. r, & faifant o. <S. efgal à/», 
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alors r 6. efgalcra $.4. & toufiours 1.4. égale à 2 .r,& ainfî des au» 
ères paneaux de docile ou lict,ayant cfeard de combien cft la dif- 
férence de vos points requis ,eflcuez fur le niùeau dudeuanc & 
derrière î comme parcxemple lepoinc ï, efr plus efleué fur le ni- 
ueau, que le point 8. de- la hauteur ffi> auffircmefuisferuy 
dece plus pour leporfil. Etpaftant 8. R 4. 1. fera le paneau de 
docile requrs,&c. & fans fe feruir du point QJEt fi Ton pofoit la 
canoniere-cndefcente,s"êntcd quea.s.derricrefuft plus bas que 
lcniueau,commedela diftanccr^-.Etvoulanttrouucrleporfil,, 
de?.2.ayantrair $.r,efgaîà j^2.puisr£,perpendiculaireà8.#, 
&rr.cfgalàIadefcentecyditCjalors ronrcrajR,efgala^I, & 
ainfi des autres , fur le fondement cy dit , qui cft; purement dcl* 
traditiue ; ainfi que les cognoiflans le pourront conduite pat le 
procédé cydeffus, reconfronte au procédé duditfieur. 

Sera retnarquc,qu'ily a erreurcnla planche 102. qui cft, que- 
ï"**V ir ftant vue defeente biaife en talus , fcles areftes de face à plomb» 
tl s c h°l*e qui ne fe pratique,* caufe de tes defcâuofitez , de réduire 
mMierts du. iceUedefcentefanstalus, s'entend que diminuant h defeente de 
ditfkur. eequ*iIyadetaIus,alors ce ne fera-plus quvne defeente biaifêi. 
mais U dit, la redticîion eftant faite par le moyen du triangle rc- 
âangle,que l'on opérera pour parler félon fon jargon, p*r Us reu- 
usnmcîéts Amplement, qui cft le biais félonie plan de ni- 
ueau. 
mm'Zmé }* l'aduifequ'il faudra opererpar lebiaîs, félon fe plan perpen- 
*utt£emr. dîculaire au talus, s'entend iceluy biais réduit pour arefte de 
face àpIomb,& nonparle biais, félon le plan deniucauûmplc- 
mentjfir'onveutrexemptcrdefaufrctéi & Iafigure dembas de 
ladite planche, ne feruira pas d'cxcu(è,quoy quelesmefùrcs re- 
uiennentàce queicviensd'enfeigncr,car ledit fleur n'enfeigne 
pas dclcs côftruire. En la méthode dontie méfers dans ma Sté- 
réotomie , reduilànt les defeentesfeiaifes en talus,cn fîniptc biais 
Surplombant ou- taluant 1 eftanr plus facile aux ouuriers d 'effe- 
ctuer vn biais en tatus,qu vne defeente dé caue biaife;mais aupa- 
càuantiereduitslebiaisdonnéde niueau en biais, fclonla def- 
centepar les premières eôgnoiflanccs , dont i'en ay donné cy 
deuant vn exemple gênerai en vn os, en defcentebiaifeSc en ta- 
fcis, qui anx intcliigensfiiifira pour toute ouuerture requrfe fur 
inmuE droit. 

"Venant 



Dgtzcd Ly ViOOQ IC 



du Sieur Defarguts. jj 

Venant tcy à propos , ie donneray encor vn exemple de trompe 
par deux diuerfes manières gcncralesjpour toutes trompes à face 
droite,&perpendicutaire>rampante furbaiflee biaife, d'angles 
inégaux. 
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TFompeJùr le Caina bia.i£ Jûrbaifié Et barbrujue- Jaryles ,' 
les Cot^eaJ&1rn&EnltyCbntreJàktes£*rUsdeuadwe- 
t/Haniere* ..qeneralies 
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Soitl'ii«I«*nw!miiraiUedoiinécM A B^efoklepUndc la ?J%%£' 
trompe, C D B, & de C, (ok menée la ligne C B,quc nous pren- t '^^r e 
dromicypoyrlcniueau.Depïus,fokdonDérarc furbaifle C$. tf M ghi de- 
2 . 8 . B, Se foie iceluy diuifë en tant de parties , que l'on délirera , ««* &fir- 
comme icy en cinq,icauoir aux points,^, a.&c. ainâ qu'il fe voit l>*tjfês, futt 
par la figure : foient les coupes menées iufques fur C B, comme tf ri "^ tK& 
3. F.ï.K&foientmcnczlesaplombsouperpendiculealaligne J* ( f J J*" 
CB,commc^P,&a.4o.plusdespointsP.&4o.&dapoifltA, UndAtme 
foient menées les frgn«P0.&4o.G,cornme auffiFZ&KY. contentée or 

Maintenant pourauoirlecmtredcface r foit menée la ligne dm*ndie. 
A D, coupant CB, comme en E,& du point E,foit efleuée la li- 
gne Etf. perpendiculaire à CB, plus foitE 9.&D, lo.perpcn- Met hâte de 
diculaireà AD, &foiticchiy E 9. efgal àE 8. plus foit du point &**•*&*• 
A,&par ^.menéclaligneAp, coupant D. 10. comme en 10. 2ft "*** 
&deplusiUrrnelignccommc27. 34. foit râit 37.28. efgala-D l faJfa 
Y,&i7.2^.cigalàDG,&27.50LefgalàDZ, & %f.%u efgal i mmuri 
DO,&27-j2. efgal àD C, puisaient dleuées les perpendicu- . 
laircsi 27.54. comme 27.25. & 36.29. ôc 31-33- Déplus foit» 
tant du point G,queO, mené GH, &OX,parallcleaCB,puis 
foit fait K 12. efgal à G H, &F,4a. efgal à OX, puis foitdleué 
perpendiculairement à CB, 4.2.4.&12. y. coupant les coupes, 
comme en4.& j.plusferafait p. 33.au cintre efgal à 42.4. & 

29. 2tf.efgalài2.5.&27.î5.e(galiD,io-& des points 28. & 

30. feront menées les coupes 2 6.8c 33. puis par les points 32. & 
^.&2i5.&25.1êradefcritevnc ligne elliptique, qui aura pour 

grand diamètre droit depuis C, iufques ou C D, coupera AB> *FMtcd*dit 
mus porté depuis 32. Scfur 33. 17. & qui fe pourra delcrire aucc fienr de »V 
Je fîngliot, par la manière cydeuant déclarée aux arcs rampans uo» narré ny 
«fvnc hauteur defommitédonnéeimaii fans aller chercherfes t}ùmé le j 
lignesfî lôguesjiedcmollrcray dans maStereotomiela méthode m ^ f 
dcdefcrirecettelignc»5.& 26. Se 33. 3%. fans fortir du champ; 23w & 
commeaufliiedemonitrerayla méthode de faire les cherches,/,, tremper' 
pourcreuferchacuncdoelle,faitedctantdcpiccesqueronvou- yàpertvtt * 
dr2,cequiaeftéincognuiufqucsàprefcnt. demeure im- 

* Pour les dociles des trompes dudit fîcur , elles demeureront f*f*'':f im 
fans creufer, d'autant qu'il n'en donne les cherches,& n'en parle m y'j" 
aucunement dans Ion Liure, ce qui fait croire qu'elles demeure- ?", e j ( /* 
tout imparfaites, & c'crWà pu. eft le nœud delà difficulté, auflî trompes qui 
bien que {ur la face ou cintre du deuaiad'vae trompe,la mctho-/ t f.f/.*J« 

I. i; 
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& itfftth- dcdedefcrireconuenablcmcntlacourbe 25. &2tf.&_j2.tantcn 
**f tJ - l'vneou en l'autre des manières cy deuant dites. 

Pour faire le cintre de face par la féconde manjere/aut oper cr 
SettnJr nu- p^ extrados, & ligne depante ou porfil : comme du point A , & 
mtrtfmrU au ^^ q^ ^ 0> menerles portions de cercles G M, & 40. S, 
(mtrtdtfi- pujs ft ire M <^& S R, parallèle & perpcndkule à M A, Se faire 

5 R,efgaJà4o. i.puis du point A,& par R,menervnc ligne cou- 
pant M Q^commeen Q^puis* prendre M Q, pour porter an 
point 29. & ferez 29. 2£.clgal à ladite M Q3& ainfi de tous 
les autres, & pour trouuer les coupes, comme 33. 36. ellesfe 
trouueront par extrados,operant par melme manière cy dite. 

temfdirela Pour trouuer les dociles, faut faire L N,efgal à A C, puis 

dœUesftr prendre l'interualle AO,le ponant en 31.34. puis ferez N,iy.ef- 

Us%.m*nk- galà34.33.&L,ii>efgaIa32. 33. puis mener ip. N & r?, L, & 

*"*d tJx P artant N i^.L.fcra premier pancau de docile, & ainfi des au- 

îtriltscr trcs - Et pour féconde manière, l'on lafera par ligne depente cy 

moi i t'épre. deuant expliquée. Et ferafaic i^. N, efgal à A V, & toufiours iy . 

«fi™ de U L. efgal à 33.32. quoy qu'ily ait vne autre manière de trouuer i?. 

fUmbt. Ljparlecintrcdroirjoufondamcntaljqucie n'explique en cet 

endroit, pour briefuetc. 

Pour trouuer les paneaux des licls, comme par exemple , pour 

tourfiùrelu 3* 4* f°it fait du point N, la portion de cercle piqué 2 1. efgal a A, 

itiï'outefttj Z, puisprendrejo^. le porter au point i>, rainât vn point fur 

fttlm.it. la portion du cercle pique cy deuant fait, comme en 21. puis du 

mt.f.im*' point ai. en paffant par iy-.foit mené ly-ij.&N.ï.p. 13. fera le 

**"'• pancau de li«, pour la commifTure 3.4.6c ainfi de tous les autres. 

Etpourtrouucrlepancaudelidt, par exemple t. 5. parfeconde 

manière, outre celle de le trouuer par extrados, queien'infere- 

ray point icy,d'autant qu'elle feroit fupcifluè'J'on mener a par G, 

la ligne G 13. perpendiculaire à A Y, puis l'on fera A 13. efgal à 

N, zo. puis du point Y,.pafTant à 13. l'on mènera la ligne 13. 14, 

6 A 13. 14. fcralc pancau requis,& efgal à N 20. & ainfi des au- 
tres. Vousfcaurez auflîquc Y 13. eu efgal à 38. %6. & cft le 
mefinc queranciennpdcmonftréecydeuant,enIacrompefïni- 
plement fur le caîn. 

Et pour auoirles beucaux des liâs^faut les trois angles plans» 
eftant donnés comme le pancau de doclle,& de lia de face,con- 
itruirevn angle fôlidepar lavingt-troificme de'f vnziefine d'Eu- 
clidej Se quoy quepar triangles cquilatcrauXjTon le peut réduire 

aufli 
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fuffipar deux triangles roâan'gles. I'ay bricuement déduit les 
dcfcriptionscydctfuv&. comme en paflant, d'autant que dans 
HiaStereotomie elles feront narrées plus au long. 

Deplu5)lcsplanches&cfcritsio4.iuiqucsàii4.p}ancheder- J3* '««<*■ 
niereduLiure,fbntemployéesà.diuersporrîls,tantdcportcque *? r " " <T - 



!i queic ieray vun eu ia iuiccj www. 
neantmoins ledit fieur donnefes manières cy dîtes en deuxdi- 
iîributions ,-1'vne pour eftrf fa deuxième manière vniucrfelle ap-- 
pliquée en la. trompe de la planche ïoj.&quclquVndesporfîJs, 
comme en la plaiicneioo.qu'ilditclhevnefienne- manière nou<- 
uelle,à quoy il eft -facile de rcfbondre > & dcmonftrer le contraire 

PourfairecourtyLa planche 105. eft la mefmc. choleque la 
planche 8rv&n'cftpoint pratiquée par autre manière, ce qui (è 
peut voir à l'oeil par les moins cognoiflâns; au/fiie croyquele- 
ditfieur ne le prétendra pas,finon qu'il pourra dire fopniitique- "& K T** 
mentjqu'il entêndparlerdelafecondciefte,kd'y appliquer le ^.f^-' ^ 
paneau,parle moyen delà première tcfto; Mais-quand-l'ay dkf enit j e _ [e Og 
cy deflus, que cette manière n'eftpoint autre quela manière de fi pwque 
h planche 8 1 . c'eft dire, que. taotla première que .féconde tefte , fi '•» l'**~ 
fe pratiquent fur mefnte fondement & moyen l'vn que l'autre; &ç »<"»<■• 
que i'ay fait Voir cftrede l'ancienne, en l'examen de la planche 
cy dcifusdite8ijoù vous aurez, recours pour obuier aux redi- 
tes , d'autant que-i'y ay amplement iâtis fait. 

Vous remarquerez qu'en ladite planche 105. cette .prétendue . 
manière vniuerfellc cf a;ufter le paneauàla féconde teite,eftfi £!£%$ 
peu vniuerfellc & generale,quc fans fbrtîr delà trgmpe mefme, i e U trente 
û iccJJeeftoit en talus, elle feroit fatuTe. S'il réplique gu-il a opéré 105. 'jî/S>£ 
en vne trompeàplomb, & non pas àtalusKelan'ernpeichcra pas wùierftUt ,. 
que ceux qu'il prétend inftruire, ne donneront pas que fa règle 1" e f*fo 
(oit Û êftroitcment vniuerfellceftant donnée ions exception, par ru? '^ w 
kditfieur&qualifiéed'vniuerfalkcvcarildeuoit donc dîrevni- GuM™^ 
uerîeJle pourtoutestrompes à plomb, &alor*cllen'auroit point 
de défaut ;auffi l'ancienne ne la donne que pour les trompes à . 
plomb. 

La fec on demaniere dudit fieur eft,dit-il, en 1 eferit de la plan- 
che 104. Par le moyen dejafsietts niuelêts àforfUdes voûtes d'vnt 
fifOM tfùu gffftrak $»e £ ordinaire de U%>t<tlU mtnkre., 
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QntletM*- Vous remarquerez que fcs paroles font toutes abfoluinentfauf- 
te dmtit fes, que fa prétendue manière parles porfils fou plus gênerai* 
fient fiât querancienne.dautantqu'ellcefthrncfnieià l'exception ,que 
ftmjfesjttdl- oùill'avoulu plus eftendre que l'ancienne manière n'afait, il y 
te yttftptt- a commis des abfurdîtez , la prenant générale ainfi qu'il la don- 
tendue m*- ne ; commc par exemple, ainfi que ie l'ay demonftré cy dcuaot , 
^iZ'tmffMe * demonftreray Iccydcfiusdit par fes figures mcfmes, quifo- 
tmt \êaàt* ronc toutcs examinées & de rang. 

ne. Premièrement la planche 104. enfeigne de poférie plan du 

parpain ou féconde tefte , foit droit,oucourbe,&c au refpeâ: de la 
première race, enfemblc fon cflcuation foit vn ber ceau,ou autre. 
■Déplus refait & planche 106. n'eft quafique mefmechofc, la- 
quelle explique (a manière de procéder par porfil, fie la donne 
pour première manière particulierc.mais nouuelle. 
leluy dénie qu'elle fok nouuelle, n'eftant que la manière d'ope- 
Quel'Mtitn- TCr pjf porfils de rancienne,excepté que l'ancienne ne i'employe 
■ne tu s m- au fy^'ec où ledit fieur l'appliqueid'aucantqueremployât à telfu- 
emte r ^reifri- ïet,îcclle règle reçoit telle reftrictio, que fi les Iids du berceau de 
m>it,on lotit derrière eftoientbiaisau refpeâ desliâsdedoelle de la defecte, 
fim l'dfth- icelle reelcfcroitcfchoucc.il en arriueroit le mefme,fiicellcdcf- 
f«r. cente effoit cbraféedvn cofté,ou fi elle feitoit des deux.Et voyla 

pourquoy la traditiue manière ne fe fert que rarement de tels por • 
fllsencefubicct, d'autant. qu'elle a vne manière générale pour 
iceux>quî eft la troifiefme efpece,eftant la mefme des viz S.Gilles 
quarrées. Et pour vous expliquer que c'eft que la planche, tant 
•106. queio7. c'eft vnedeteente dont le berceau rencontre vn 
autre berceau ; ^directement, s'entend que les lias des dociles 
-du berceau de la defeente s'er>fUent,ou fontparallcles au lier des 
dociles dn berceau, auquel eft la rencontre* fi ledit fieur ne veut 
■que la planche lotf.fok de mefrncqueio7vcUcfcaouucra la mef- 
me que leur fuiuante m. 

Vouspourrez maimêmuitéxaminer& déterminer, fi ccquo 
i'ay dît *u précèdent eft vr*y,fçacbant qu'il opere: par porfils, fie 
pairie moyen de l'eKèt du li#, ou arefte de docltcdu berceau de 
4a^efcentc,^t«ïccl'arcfteoulicidedoelledubcrocau rencon- 
tré: & vous donneray vn exemple fur fa figure mefme dclaplan- 
■che io'7.-&dirayqi*efoh grand' triangle 2^*, "figurt d'efnhaut 
Vft (èmblablê airtt triangles X « d$t que « F eft laligne de nnreau, 
& M Z,/I,X O, luy font p«al'c4c»j Z-4 & 'O^.ioot les.plosnbs du 
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talus félon le biais, ou arcftc des faces du pied droit, 7, we/lpor- 
fil de la defcente/olon le biais^,' 5 . F, efl l'cleuation du berceau, 
rencontrant le berceau de la d efeent e. Et maintenant vous voyez 
juc cette maniereoperc félonies porfils de l'ancienne, en hif- 
antlesporrils, comme de ladefeente Zx* s &/*yo'ùilsferencon- 
rrent,& nclesrameineen vn point; mais la figure de la planche 
totf .les rameine tous fur vn point de principe, au moins S l'on la 
veut exempter de faufïcté; ce que fait l'ancienne , aïnfi comme il 
fc verra en fuite, par les diuerfes manières d'exercer porfils* - , ,. 

Maintenant vouspomiez iuger & conclure delà mauuaife ex- jejj /™/,_ 
plicajtion dudït fieur 1 & de quelle forte il fc fait entendre ; veri- que fin m*f, 
tablemeiitic ne croy pas, qu'ily akencorvn homme qui s'expli- Grqu'ity*e* 
que fi mal: pour des Auteur s,ie vous puis affairer que t'en aylcu *«**»*/* 
âuez grande quantité; mais que le pire s'entend & s'explique Jf*^*/"! - 
mieuxfans comparaison; aum iceux Auteurs n'auoient le deftein J^, ^ 
de cacher le myftere,& s'enrichir des conceptions des autres. Et „„, 
vous diray,qu' il me fallut refôudre à perdre beaucoup de temps à 
cet examen, lorsque iedeliberay de le faire. Que tout le 

Mais parlant outre, ie diray que tous les relies de fet porfils rîjieilt* «r- * 
exercés fur différentes pièces cy après cotces,ne font qu'vne mef- fiU audit 
memanierc,& feulement pratiquée fur trois différentes places fimrfmde 
ou points de principe-ce que fait l'ancienne , ainfi que ie le cote- *?/** mé ' 
«y fur chacun. Arîww Jif- 

Prcmicrement,'Ez clcrits des planches 108. ni. m. 113. firaupàati 
& 114. il cote chacune façon d'i celles planches, pour autre façon fi xt j , ce que 
-de pratiquer les porfils,quoy quefainfi qu'il eft dit cy deflus) ce ftul' Sciant. 
n'eft qu'vne mernie manière exercée fur trois différentes places, 
ainfi qu'il fe verra en fuite. Et pour commencer par la plan- 
che 108. figuré (Tenhaurt, que ie deduiray & declarcray félon les 
* termes vfitez dans l'ancienne manière pour plus de facilité . Il eft 
■icyqueftiond'vnedefcentebiaifeentalus,rachetantle berceau. ^y/fort»» 
-IlfautentendrequelaL'gne^ F,eftlaligne de niueau,&POf, dtsiigits<r 
-êfU'ouucrturcou porte, tracée contre le mur en talus , ainfi qu'el- ftcuidetpr. 
-le demeHreraeftarjt faite : les lignes Z <,0 4 , & leurs parallèles, fi* dnétt 
font les-plombs contre leditmur,& félon le biais. Les lignes #"*• 
Hr,'8«,& leurs parallèles font lignes biaifes félonie niueau,les 
'lignes car ,i fi.r^&c leurs parallèles font lignes reprdêntant 
Jcralusfclôle biais ou arefte dntablcau,s' entend aurelpeâ de "la 
■lignerfr,queron prend en ce iico, pourvue ligne de niueau. Et 
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déplus au rcfpcâd'icclle ligne dt niueau T l'on deferit la cher- 
che ralongce du berceau r o «*,ralorigée félonie biais çlc niueau. 
Deux fautes Vous remarquerez auantquepaûcr plus outre,deuxJautes. La 
rwtrqtttet première, que ledit fieur n'a enfeigné la manière de deucraent 
fiir ledit efcrirciccllechercheralongéecnaucunlieudelbn liure, &n'en 
{/ prjvne parleaucunemet,cequieftoit d'auffi grande côfequence que fon 
pm tt'dMiij p 0r fîiXa Icconde^qu'il n'a aufll enfeigné diftincïement en aucu- 
tkertltt u ^cpl^ccdefonliurGjetalus&delcente cftant donné ,cnfembk 
L»f<?cj,i'4M. Icbiais félon la defc entende deferire* r, ligne de biais àniueau,fi 
trèldcridnor il ne fait vne préparation de {a fous- effieu,exj)r.és pour la deicente 
dmùpftri biaifc&cntalus^judcfcente donnée,aurcfpe<2:du niueau, outre 
dijHnBrment j^ préparation de la planche il. vous pouucz iuger à quellequan- 
1' &" 1 ""} *itédetraicl& d'embaras cela conduit. 
"inl?»,fJtn Maisreuenantànoftrefigure,lalignerF, efl le biais ou effet, 
U&ùme. que fait le plan dubcrceau,aurefpeôde«F, prispourleplandu 
Stmedei'ix- mur dedeuanr,&Jetoutdeniueau. De plusla ligne*» O ,&fcs 
fixation du parallèles reprefentent ladefcentcfelon lebiais, aureipeâde«V, 
pmfil dttdit porfil de faces ou arefte de tableau, comme cy deuant cft dit. 
* fWV D'où vous rcmarquerez,que ledit fieur en aucun endroit de fon 

Liurc n'a demonftrédiftin&ementladefccnteeftant donnée au 
rcfpcâ des faces, dcdonncricelledefccntefelonlebiais,nnon 
qii'illadonneparlamariicrededonncrvnpaneau de doelle, ou 
par la manière d'vn talus biais, ou defeentebiaife, quinefepeur. 
trouuer, qu'il n'ait fait fa préparation toute entière d'efltcux & 
fous eflîeux,&c. 
p. Maintenant il fe peut facilement cognoiftre laconftruction, 
tibKnumtere *l u * ^ < l u ' cn quel*! 116 point que l'on voudra , ou deuant,pu déf- 
prttume Us- riere,l'onle rendra fixe y en adîouftant depuis iccluy Ici plans des 
mf,nei f»r- auances des porfils, comme 8.», en r p.&caïnfi des autres, où il 
fit>,&e*}. nefalloitquedes points 8. 4.5. P2.& par iceux mener des lignes 
dmerspomti parallèles arF,iufqucsen<rcoupanticelles au" point 9.de 3 &.c* 
fat s reqttf, fefa am les points requis. Et le reftefe conçoit allez pour con- 
t f^aJvne Aruïrele paneau requis,ayant vnc teftcdonnée,iôit celle du bcs- 
tjfc t*mue 1 ceau,ou celle de face drohe,.ainfi quelcscognoiflans lepeuuent 
10-nme h aperceuoi^&quirecognpiftrôtd'abord^ue l'ancienne mania» 
jrMitjMc le- pratique telle façon dcporfiIs,maisdeplusfansauoirvne des te- 
diifitur. fles dÔnées,ellelcs confirait tout enfemble,ce qui cQ beaucoup 

Elus brefifi ledit fieur en vouloir ignorer, iln'auroic^ qu'a rejetter 
ivcuë fur la fueil.54.du Liure de l'art des traits du pcreDerand 
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■ïcfuite , mis au iour dcuant le fien, & qui eft félon ^ancienne 
mairicre pratiquée pat les ouuriers 3 & il verra le point du berceau 
6xc, on au moins celuy des faces,ou tous deux,& panant il trou- 
uerala manière, qui ett dans fa fïgurecy deuant expliquée s ily a 
feulement cette-différence , que dans le pere Derand,les auanecs 
des porfils font données félon la defeente, & fur iceUts t ranfpor- 
tées &enl'alitrefelonleniueau,&:airuitranfportées furiccluy, 
& touiîours félon le biais. Mais vousremarquerez,qu'en celle du 
pere Derand cy deuant cotée, l'on conittuit tout enfemble Se par 
mcfme regicles deux telles, imaginant touiîours vn arc droit ou 
cintre quarément, ce qui eft de beaucoup plus expeditif Se intel- 
ligible, ainftqucIescognoifTansj&ceux qui effectuent tels pu- 
urages, le pourront tefmoigner. 

Maintenant venant à propos du Liure dupereDerand cy de- _ 
uant allégué, i'endeduiray fômmairement les manques ; Et pre-^'^Jf^ 
mierement en la première partie de fon Liure" chap. 9. H.&xa. desfétaesJir 
où il cômenec de deferire les defectes auec biais,&d'vne face feu- Liure de fat 
bernent, fans expliquer la manière d'iceluy biais ^(cauoir y s'il eft des tmtsdw 
felonlemucau ou félon h defeente; car il y a différence entre /w* pnwfr 
ïvn & l'autre > neantmoins il le faut entendre eftre donné felon le «»ffr«f /*-. 
niueau: Auchapitrc Ji.tlcommencededemonftrcrlesdefcentcs M d ™*J?~ 
biaifesdes deux faces, où il dit. Soit le plan delà defeente A B, ww .j$ + j, 
C D,où l'on peut croire manque d'expli cation ,que cefoit le plan ' 

du biais félon la defeente , & partant'i celuy trait feroit faux, mais 
il le faut entendre le plan du biais félon le niueau,puis le trait fera 
bon. Au chapitre 15. delà féconde manière de porfils,ily aman- 
que; car comme l'on porte les auances desporfils au cintre du 
poffïJ,fijr&aulong T dela defeente ,-ilfaut donc qu'icelle auance 
foitfeïonladefcentequifetrouue.prenant furie plan au niueau.. 
te auance de quelque rctombée,& y deferire au deflous ladefeerr- - 
tedel'vn des points^ de l'autre Tneperpendiculairci&où-iccHc; 
ligne de la defeente coupera la pcrpendiculaite d'iceluy point à 
l'autre cy deuant différa l'auance requife , pour mettre -a» -long' 
delà jlefcentedu cintre du porfil , correfpondantc à la retombée 
cy deuant prife, ce que n'a fait le pere Derand ; Se- partant fà re- 
gleefïfauuè;&toutesIesdefcentes en fuite dirigées fiiriccllej 
règle. Déplus au chapitre 2 j.des portes en tour ronde auec talusy 
*Ly a erreur à la corrftrucïion du cintre de. face, car n.E,aplus- 
granderaifonàia. 23. que 12.9. à 9. 24. à caufe que la courbe 
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14. ». cft plus courbe que la courbe i2.25.qui font fcmhkUiet de 
bafe félon la conftruoiion & icelle cfgalitc eftauffi abfiirdcj M 
longueur Ai j.eftauutfauiTc. Déplus, Uy a erreur au tunfboxe 
des plombs ilir les porâls. Et ferablablemcnt à la porte eu tour 
tonde qui la précède, qui a auifi le mcfme défaut cy dit pour la 
cintre do face, &n' cft la manierc comme faut opérer. Il valoi» 
mieux ioaaginer la tour ronde , auoir autant de pans qu'il y a de 
plombs au cintre de faces, et qui fait que toutes les porres con* 
ftruir.es , parla manière cy denant font faufles. De pluSjcbap. 15. 
de la troificfme Partie, qui cft vnc trompe biaife furbaûTcc Se en 
talus, il y a erreur, & faloit que F G, fuft égala B, quarérnent i 
C F, & nonpas égal i-E B, d'autant que le talus F K, cft donné; 

2 uarémcntfclon l'ordinaire. II y a auflî erreur au cintre fecon» 
aires outre qu'il cft à rebours. Il faloit suffi queai.tfi. fuft égal 
àF.y.&nona F, 8. ainG des autres. II faloit auffi que 55. ^réga- 
lait V F, & non V si. & ainfi des autres s partant toutes les trom- 
pes en fuite d'iccllc , & dirigées félon cette manière font faufles. 
' Etl , «xcufcdefarreœarque,Fueilletitf4.n , eftpas ( ce me femble) 

lcgitimc&Ecceuable , d'autant que le précis cft neceflaire &à 
Couhaùcr,Stle faux condcmnablc Se rejetables il n'y aura pas plus 
de façons nyd'erabaras àlcfairc,ainfi quoie discy deflus , qu'à 
le faire faux comme il*ft. Il y a auflî erreur à toutes les routes 
Sphcriques , comme cul de four, pendentis, voûtes fur le noyau, 
8c autres faites par pancaux , pour coucher dans les cherches , 
ou efcuelles; cariceux pancaux font faits pour coucher dans 
les cherches ,faitescnfongfculement Si droites en large. 
QuePiAu Son quatrième adui$aul.ecrcur,eft( à mon aduis) rejettabl© 
^""mDf- àcàuCipt'iJB'tJtiHiJiufejfiurcdç/fre prccis,& fie ait eftwtt À fit* 
tUnd m Le- ****& * *** que fins fi rtndre Jîcx*ch , Cm vient* chef de temmrégc. 
ffem- tfire~ Maintenant ierctourneray à l'examen dudit fleur. Se vous cb> 
ùtéile. ray,qucrcfcrit &plancheioj?.e(tdc la mefme manierc que fat 
precedcMc ï &i«prauqueô'emcfmccnI'ancicnnc,pour rachep- 
ter les culsdofouriccqui fait que ie pafleray à la planche no. 
qui cft vnctrompcondéc, faite félon le porfil précèdent, 4rpaj> 
tont pratiquécielon l'ancienne, à l'exception cyapres dite, tant 
par iceuxporfils cy dûs,quopar les lignes de pante Oh 1 1, &c.E t 
vnctefte cftairtdônécfcfonla manierc dudit fleur, mais en l'an- 
cienne l'on confirme farts telle donnéc,commc il a efte remarqua 
cy douant. 
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Vous rémarquerez que fi la trompeou porte >ou autre efpece, 
& en ligne courbe eftoit en talus, qu'il faudrait a autant de plô bs Q*e U m+- 
changer de talus extrêmement difficiles à trouucr, & dont ledit ««« A/*r- 
ficur n'en donne la manière» ce qui eft d'vn grand brouillement % jf """F 
fif long trauail ; enfcmble tout le trauail qu'il a falu fairepour les f « j'eg^ 
premières telles, qui ne feruent de rien aux trompes & fontinu- %&. 
tiles,plus celuydubeueau de chaque lia, ce qui fait que u* l'on Dcplm qui 
fauoitvnproieâdctraiâjletoutcnfcmble^feMncettemamerc, l'oprétk* 
ily auroittelle confufîon de trai&,outr e le temps perdu à le faire, <* '«' 
quefonauroitforcepeinedelerccognoiAreice qui eft caufeque (f ^f 3 /* - 
fatraditiucn'employcpas ordinairement tels porfils auxtrom- {^ I2»£ 

Î>es,veu qu'elle a vne manière pluspropre & expeditiue pour iccl- t ( t &ulU- 
es trompes & eft icy l'exception; & iefctay voir par des jexem- mgtemhrtmiL 
plesdonticmcferscnmaStereotomiedclatradiducamandée, /«., yt l?i 
des manières expeditiues,au double des cy deûus dudit fîeur. «*miart n'y 

De plus ,1a figure ni.eftpratiquécfurmefmeregic &depor- ™'&*ft r '* t 
fil cy deuant dit,-ainfi que vous le pourrez conceuoir par l'éclair- /-^^'ff * 
ciflement que i'ay fait die 1a figure de la planche [108. &vcrrez w M eX pedi- 
quec'efttoufiours la mefmc,finon que l'on a changé de point fî- u*td*dm- 
xeencelle-cy,&qu'ic£luy point eft fur les faces de deuant} & £&» 
ainû que le pratique U traditiue annotée en la refponcc de la< 
planche cy dite 108. 

L'efcrit & planche Uï. eftlamefmc manière de fa preceden- 
«e,& eft fôn point fixe, aux faces dedeuant&c les cherches du 
cul de four de derrière font mobiles. 
La planche 85.s'eftefcouléefansexamen,lequeli'infêreray icy, ^ t^f 
quoyquelerang foît pafTé;& diray qu'il ne falloir point faire -Jp^Aj 
tant de traiâs pour trouuerfon emeu; fuffifoit de mener la)li* %r m c fc M 
gneOV, tarit Scfilongue^qu' elle coupjtftLFjenvnpointj&d'i- f jtf U pe,fl» 
celuy mener (on cflïeu panant en A; mais iccluy cfficueftfuper- <r mitre- 
flu & inutil j car félon l'ancienne & fans tant de façons, ayant les- *P »»«<4o> 
HgnesdeporfUA£&A£,quifontdonnèe3,ilnefautquefaireff*» V" th 'f' 
«galàOV^îepaneaurequiseftfait. Dicy vous iugerez ainft ]JJ2f 
que deuant l'embaras &fuperfluitc de lignes que ie veux croire 
ettreauflîtoftpardéguifemermquepat ignorance, s'entend feu- 
lement àl'addition de nouudleslignes, neantmoins à telle fin 
deraifon. 

. Vous remarquerei'. en cette planche ce qui eft a remarquer £ Qg c'efi 
toutes les trompe!&portes.dcfouLiurc, qu'ayantitromicr vn î dr k<ùt 
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Sem mpn- pan«MïdcdodIc,commcOV^)ùiccIlc ligne oufuperficiVdrorte 
tremtntntm- ^ c docile ,'coupera la ligne ou plan de niueau L F,il nomme iceJ- 
mérfiU»,L lefection dcplans^««f,&à chacune docile il y aura diuers ef- 
feftaJtt.f. fieux,&iamaisvn effieu ou fcâion de plan ne fert feulement 
fUn feule pour deuxdoelIes,& partant tres-improprement nommé effieu; 
mtttt ' par exemple effieu ou axe eft vne ligne en la Sphère, outre qu'elle 

eft au milieu d'icelle, tous les plans des lignes horaires le cou- 
pent en icelleligne, & Tonne nomme plus axe la ligne de (bâ ion 
que d'autres plans font hors icelle ligne ; il en arriue ainfi en ht 
Sphère plane. Maïs ledit fieur croit beaucoup faire, quede 
brouiller &adiouficr en tous lieux fon effieu, quoy qu'il nV foit 
qu'en nom,- & de là faire croire aux Amples, que cet effieu efîr 
■ Qve /» neceflàire&accomply, ficqu'il fait toutes chofès.' 
montres p# Reprenant la fuite des planches 1 , ie dirayque Pefcrit & plan- 
ffÇ A- 2 che in. cnfemble les planches 112. &nj. font pratiquées, Tvne- 
dnfeurjm cômel'autre,fc airoir mettant lepoint fixe aux races de deuanr,ou 
& shxT"*' co g n uës,& le mobile aux faces ou berceaux &voutes incognuës, 
•ml (•*>!»**. ^ eft la féconde pratique de la manière d'opérer, par porfiî La 
Itfpimejien- phncheir4.& dernière du Liurc, admet lepoinenxofur l'arc 
dre, que droirouquarément, & rend immobiles, tant lesfaces cognués 
l'Micttmu % u que les incognuè*, fi icellcs faces fontbiaùes ou obliques àice- 
y r"ï"' w luy arc droit. Etcrtlatroifiimepratiqued'opererparporfîls, la- 
*lf*rftt%. quelle manière de porfils exercée fur trois différentes places ou 
peints,' eft purement de l'ancienne] i comme Ton pourra con- 
clure en reconfrontant ( les planches déclarées & efclaircics cf 
deffiis faites parporfils, aux planches du Liure du PereDerand 
cy deuant dit fueillet 54. pour les t. premières pratiqucs.ou pour 
les trois 11 roulez. Et laplanche 4 8 . pour la troifîéme & dernière 
pratique ; partant tous Jes porfils cy deuant font de l'ancienne,- & 
où ledit fieur l'a voulu eftendre plus que n'a fait l'ancienne , il y 
Cmïmjm de a commis des abfurditez, comme par exemple à h trompe 105. 
foxsmen de ainfi que i'ay fait voir cy deuant. 

J* t«*fe de* Doncie concluray par deux remarques. Lapremicre s qu'ilne 
furreip*r {Jeuoittât blafiner l'ancienne &traditiuema!iicre,puiss'enferuir 
^fim?"* ^ us *J nc ' < l ,lcs déguifemens en la plus grand part defon Liurc, & 
imita Ut" ou ^ * a vouflI tto P eftendre,y commettre des fautesî& en l'autre 
fautes dm Lj- partie de fondit Liure,fe feruir d'vne manière dont l'on icicrt aux 
*re Audit quadrâs décliné s,- la quelle manière eftdefeéhicufë en deux chefs. 
fieur. Le premier citant plus cmbaiaiTc de uaiit, & partant plu» 
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fonguejesobiets ou efpeurs de la chofe que l'on defire faire , r fc 
tïouucnt renuerfez & incoguus aux ouuriers , qui ont a Te fêruic 
Je tels traitas. Lefêcond chef, qu'elle eft fi peu générale, que 
fans fortir de la figure,où il l'a appliquée» elle reçoit deux exce- 
ptions, ce qui n ardue à l'ancienne manière araandéc,ainiiquc 
ie l'ay prouué & demonftré dans l'examen cy deuant; 
- La féconde remarque eft,qu" il ne deuoit en tout fon œuure où il 
y-a arc rampant , trauaillcr fur çhofes fauncs,i" entend fur de faux, 
arc s faits & conduits de la mai nfeulement,{ans règle nyraifon- 
ncment, dont enfuit que le résultat eft défectueux & defâgrca- 
ble. Il dcuoït auffi. donner les cherches quar cincnt,'pour creuièr 
les dociles , tant des portes que des trompes , ce qui a efîcinco- 
gnu nuques- à prefent; & que iedemonftreray dans ma-Stcreo- 
tomieponr les trompes , d'autant que notamment toutes les '.\ 

dociles de lès trompes demeurent à pan,n'ayant dit, ny donné 1* i 

manière en aucun lieu de fon Liure pour les creufa-j cequicft ■■ 

vne marque infaillible de foibleifejtant en ce chef que pour les 
chofes cy deûusjdont il n'en pouuoit cfocr cr qu'vncnifte eenfure^ 
Se courir le hazat d que fon œuur e ne tuÛ fcmblablc à cet animal 
nommé Ephémère, lequel porte ce nom pour&briefucté defr 
vie, d'autant qu'il naift, vieillit & meurt en vnmefmciour. 

S i ledit fieur eufl cognu & pratiqué la chofc dont il a voulu par-" Que rn.v»^ 
ler>Unefuftfàns doute tombé dans telles erreurs , la pratique veulent d»»,. 
eftant neceflaireà ayder & fortifier nosfensjconârmer, ou infir- ner **&*&* 
mer ce que la Spéculation de noftr e cfprit auroit produit : telle' W" 4^* 
&ferabkblecenfurccydeffùs encourent ceux qui veulent par- (W ^Wj r 
1er des choies qu'ils n'entendent que {upcrficicllement.Et lors ^//««^ 
[u'ils s'ingerent4"en donner des règles* ils ne manquenriamais tombent dmt 
le tomber dans quantité d'erreurs & défaux, qui enfin fcruentVw menti 
de matière riAblc aux cognoùTans i & en fin Usfr dc^uifent/*^/'*"»- 
«ux mcfniespaileursproprcsprincipes. /•* 

Fin de ï Examen de la coupe des FUrreti 
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66 Examen des Oeuures 

EST ADIOINT L'EXAMEN DE 

Irune des prétendues matières imiuerfilles du Sieur 
De/irgues, tnebtstt U prmifte de U PerfpeStùu, r>c,' 
imprimé en it}6.en/emllt imfttit Unret trtûunt U 
mtfmcMUatc,imprimi mi&^cemmttmfti defeicpa- 
drtms, 0>d»mtjm de plaeer fin flyk tmtnet, m/tri en 
fin bouillon de Uceupc despierres, imprimé eni6 40. 

IL cil i remarquer que lamaniere vniuerfdle du fieur Defar- 
gues, touchant la Pcrfpcctiue appliquée à la confiruâion 
d'vnecagc, imprimée cnidj6. peut cure appliquée à,'rcprc- 
%mn'ilJ- fat" toute autre forte d'obicts,- 8c n' eft point d'autre manière 
m fJitlU quecelledcUpluipandenosandens,commeduScrIio,deIean 
Jri acitm, Coufin,deDaniel Barbaro,dc Baptifle BenediâjdeDucerciOjdu 
finmi*xctf. Marolois,&c. linon en deux acceptions, 
•j" 4fi- La première eir, que pour conitruire les racourciu'cmeni.ils 
"""/"• s'ont «.proche leur point d'efloignement dans le tableaui mais 
cela a pu cflre aux fins d'en iairc mieux entendre les fonder 
mer». 
La féconde exception eft,qu'ils ont rrauaillé fur vnGeometral, 
grand comme leurs ouuragcs,tant pour les laifons cy dcfliis', de-, 
3jiitos,quc pour ne tomber dsins l'erreur ou conduit vnc com- 
mune mefurc ou efebefle, ainfi que fou peut voir dans le 
deuis ou petit plan Geometralde la nudité cage , quoy que cour* 
Om, U» néi la bieniêance des nombres,» qu'aux cnctsarruieracejncr, 
jQÎ\Um* &neantroojns^<l,quieftnombjï 4 -j doiteftre4 r 
fdnww De pks,qui voudrapteferer les deuis ou ratits plans Geome- 
l'mimtV traur, CDfcmblcvnc commune mefute ou cfclicllc.i quoyie ne 
finJimtntili contreiiien pas entièrement, eu cfgard à la facilité & brictueté 
** "Ètt" P ou ' '«artifans, 8r notamment eBant queflion d'eficfxucr en 
^entmnà gtandjpour lesquels lès manières font feulement faitesjcelan 'em- 
uiu «telle pefchoit pas que ledit ucurne deuft faire voit les raifonemens 
tftfi/4tile. &origincs,puisqu'ilsfont fi faciles, comme il fe pourra voir cy 

après. 
SMtUfew L'onncfcauroicnicr; ( ce que chacun peutvoir & feauoir) 
\Muimt qu'en Ua8. il a cité imprimé vn traiété de Perfpcchue du ficur 
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crire, Se transférer fur les deux monuos du tableau, il l'a- h/iMle<f* 
uok appliquée fur vn compas qu'il uommoit de Perlbecti- JJtiffitmm ' 
ne, que le fieur de Vaulezard a depuis pratique en vn périr Liure /•*■"''*'* 
dePerfpecoue imprime en 1631. a l'appendll duquel Liure il a 'Vj?' s ™' 
deéionûiéUcoiiani*onduditcDinpasdeP«rfpcanie,quin'eft{2£'' r J|. 
autre ebofe que la conftruction de/1'efchellc des e&oignemcns, ,j».„titii 
&£u»tortirdu champ de l'ouuragt, qui fe pratique parmefme Ummii" 
règle Se tbndemens, que cette de nos anciens cy deuant cite», iuiuJKip. 
ainfi qu'il fe peut voir à l'exception cy deflûs dite ; cç qui eft 
trop clair aux cognouTans , qui ne mécogooûTent pas vne de- 
mouârarion pour auoir elle les lignes changées de place fie de 
non. Etpourfatisfairc, iefinfereia* icy, puisqu'elle cftl'yne de 
celles <jueiedenionfUccnl'Opdqupi. ton» dfiHon cours d'Ar- 
cbiteelure. i 

SoitvMableauoutrarifparencejlropoK ABC D.&foit fur c„ft,,M„ 
la ligne C D, defcritlepied d*Rojkqui eûli commune wefrre jttlfiMU 
dont l'on le iett en France, ou autre telle commune raclure tejhigia& 
qu'il vous plaira, &lc4tÇD>QuatrcpicdscommeCNM HD, /V'« «- 
&foitXF,rcuoigncmentdcroeilautableau,q«u<Aicypoféde *w. 
tiuSs pieds & demy. La manière des anciens Ailleurs 
<cy deuaot citez , eft de mener du point X, quelque ligne 
«WKsC P, comme en ftpujs pour «uoit&rU ligue X H.l'efloi- 
gnement d'vn pied^ls conduuent vne ligne dcFenD, qui cou- 
pera laligneXH, comme en o, qui fera pointd'cuoignement 
tfvn piedî pins menant la ligne de X en M, qui coupera la ligne 
i^D,connneenR,quiferal%floignementdedeuxpieds,car Hy 
a-deuxpiedsdupofntM,iufques en 0,maisFH,coupcrala ligne 
X M, enmefme diftance parallèle a C D, que FT>, à coupé HX, 
par les raifons demonftrécs enfuitev partant fir», eft parallèle 
4C17,iI ne fera befom de menerla ligne FD,du point I>, mai* 
dupoim#,&airmToncoinîruiravneclchcUeàl"irjfiny'entrcIcs 
deux lignes XM,&X H,qui eft le mefmc qn' entre les lignes X H, 
&XY. 

Maintenant qui n'auroit point de place pourplaçerle point 
F,qui<^rloinrhiableau,S:quivoudroitlerelrrlin4redansleta'- 
blcan mefine, l'on lcfcraparreduaion des triangïes enmefme 

O ij 
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raifôn.c'eft à dire comme FX, du triangle F X« *ftiHD,du 
■ruoglcHO< 1 auifiGX > diiaùngle6X« t iU.^.ducuaiigI( 




Bmmâ,jt,i ff "4 IctnuIG/, eonpcra toufiours X rT.iu point r» tareëra*. 
I**4r- SX,<lutriangkEX«,iHD,diniiangleHD«,ainfiX^,i.H^ 
thrrunt^Mc coûczhomologu«demcfmcuianglcicarFX,cftant paraJIclcà 
•vra^nt fc C I>, les triangles F X»,&HD«,(oMfcmblables, comme auflj 
■vr^iJU- IestrianglesGX^&H »^Etpartaiii;conimerX»onGX itt 

SlS/" D ' ouH, '> ai,,fiX '' i ' H-DoncXH » ne P 0,l,ia P ar,,i '' CUInu ~ 
mntnfue niexesdemanglescraxdiuiièqu' en e,& ainfi.de coût autre point: 
•vwftriff- àtrouucr.EtpartantlcpointGjfaitlciucfme effet quelepoinc 
Mmrenofm F,DoncduditpointG,y procédant félon la manière accoulhl- 
dej i.rfchcL rni Cf l'on deferira vne elchclle d'efloignement pour fe leruir 
ft'^drd* mechaniquemenc en ta réduction pcrlpcctiuc oc toute figu- 
ilôwra».'" tc F 10 ? " - ** eo * t J? oira GiCilmisi&nuifiédâns le tableau, 

fccom- 
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&commeilrqM , c{^clcpointF,quicfticypofccftrecfloignc de tr^/Ar 
X,bui<a pieds & demy,ainfi fer» party G Xen 8.* & comme H D, "*"*«'?«- 
eftiVneaes parties de FX,auifi feral'onH^l'viiedes parties G "«"''"'f 
X,commeMH efgaleH D, auffi YH doitefgaler H ^Eten vn £££! 
mot,les effets des parties de FX, fur la ligne C D/ont fembla Mes ment d'vœ 
aux effets des parties de G X furicelle ligne CD, Et partant les cmmmr 
points ou ferions qui fe feront, tantfur la ligne X H, queX Y, ™f«re. 
citant conduites iufques furie montan du tableau B D, &perpen- 
dicukircs à CD, décriront l'efchellepcrfpecîiue ou d'euoigne- % Tenmme 
mens, comme auffilcs parallèles à C D A cotre les lignes XM,& '' P itlf dt 
XH,fçauoir/0& R*,& autre, & fur ïcCcheMe deiToignemcns, ■* JJjJ 
iccux feront les pieds de front feruant t mechaniquement audit %. m *,/&« 
tableau. Dîcy fort Scie voit le rapport & conuenanceoriginaire p*r l'atl,p2- 
des deux efchellcs de front &d' eûoignernens,c'eft àdircrefchel- rdlêt*mu- 
ledelabafedu tableauC D,8c celle delbnmontanD fi. Ue**,&ce 

Da plus, qui confidercra la figure du fucillet 5. durraité, du Ff-f' F\* 
fieur Alleaume, cognoiftra pour règle générale , que commclc W J^I 
pied de l'œil *iufques à quelque obiet,eft à la difbnccde l'œil au CmttÊubt- 
tableau,paralîeleàlaligne dupied de l'œil>& l'obiet fur mefmc mentiufltm 
plan que lepied de l'œil, ainufera ladiftancedu pied de l'œil à fm- Uqutltft 
!*œii,à vne autre diftance qui aura Ion commencement à l'brifcn , ^*^w<j*c- 
&cfi fin entre iceluy oriion& la ligne de terre. Donc citant don- r * 
née la diftanec du pied de l'œil à quelque obieâ, comme FX, & 
HD^uVDj&ladiftancederœil au tableau, commeFX, ott-J^Çj* 
VH,& la hauteur del'œilperpendiculaire,ou non,commc X H, &££*% T 
ou F V, il eft facile de treuucr fon quatriefme proportionel X 9, p rt j ej j efix 
mais par analogie de proportio n s,fç auoi r, corne XG&H^àH- efiMUt , <r 
d, ou telle autreligne qu'A vous plaira mener par le point *,qui eft fmufirtir dm 
icydG-, plus procéder aux parties de l'efcliclic Pcrfpeâiue,com- <**»»^ de 
rueileitcydeuantenôcé,tantfeIonnosancicns,que plusrecem- ''»**j*W*- 
ment par leditficur Allcaume,quiatrouuéàpropos d'opérer par ftr^f^' 
vne commune mefure & efchelle , tant d'angle que de Perlpeâi- ^^^ 
ue,fans fortir du champ del'ouuragc, quant au dernier chet,& le queUmmit- 
toutpour faciliter l'opération de la pratique. Donc il n'eftpas.rfwwWyf/- 
nouueau de voir l'exemple de l'vne des manières vniuerfclles du ^^ #w 
fieur Defargues, touchant la pratique de Perfpe&ue, fansem- *$*V* 
ployer aucun point, hors du champ de l'ouurage, imprimé com- J^/^J^" 
me dit eft en 16 36. „„■£. 

Mais ce qui eft iiûble,cft cnuiron le bas de l'cfcrit de la pre- Matière rifi. 

P 
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Si a" m i crC fucUlco^ brouillon, proiet pour la coupé des pierres, 

tttt % jk»ruû- imprimé, comme a efté dit cy deuant «1:1*40. où ledit /leur 
chtnt U ayant loué fa prétendue' manière de Perfpe&iue,conclud entre 
TnffetJiue. %mxz%vcio\%^quialUdonneUcsgneiJJàniedece qui fait refejir t âpr i ref' 
fïrer^'mre^eilUr^dormtr^ant en ? illuminé qu'en Ctmire,&c. Ce qui 
fàtpsroiBrtfrMSimetrtryifgrtfi&Uijecjendre^rMSimdigreydttr, moly 
&c. Iem'eAonnequelesamisduditfieur&cognoiuans ne l'ont 
empefché,ou dûTuadé de mettre telles paroles au iour,qui tournét 
à ion grand defàuantagc, notamment entre les experts, d'autant 
queUregle de reduireenPerfpeâiuorie demonftré rien de tou- 
tes ces chofesi auflî n'en a il rien demonftrc. 
ûiuUm*- Deplus^u commencement de I'efcrit de ladite fucilledudit 
mert êndtt broùillonil'ditjqucyiwjrfflwre^f trait pour L coupe des pierres eft de U 
jfrw peurid mejmeprêduftû que la manière de pratiquer laPer/pcâHue Nous pcmix- 
prdtiqut du qtiercz que fa manière pretéduc générale de pratiquer en la cou- 
*Jk P c ^ es pi crrcs î c ôfifteàplaçcrlalous-effieux & cotre-effieux,qui 

ïïffw» ^ c f cmD ^ Ic S"* ^placer lafouftylaire.&l'angle qu'icelle fait 
^Lumdtie- auecl'axedu mondc,ujrvn quadrant déclinant ainfî qu'il cft dc- 
rtJtfdVerf- monftté en l'examen de la coupe des pierres. Vous pouuezconfî- 
pefltut» or dererlerapponqu'alaregledeconftruirereTchelle Perfpeâiue 
fuMmretlet C y deuant demonftrc e auec les moyens de placer ladite fouftylai- 
x.m*»urti re,&ranglequ'icellefaitauecraxedu monde fur vn quadrant 
m *w«w *«w ^ cc ^ n * n rs8c ie m'afleure que vous rencontrerez d coproductions 
Ùm-id.ftuts. bien contraires ;& qui neantmoins n'ont rien de nouueau que 
leurs fautes , tant-cflenticlles qu'ac ci dentelles, & déguiferâcns,, 
ainfî qu'il cft demonftré dans ce prêtent examen. 

Qu'il y a TLïèvoitvnpetitliuret de Perfpeâiue audit (leur Defargucs, 
m*nqut dux XaddrelïeauxTbcoriciens,impriméeni*4^. oùil eftàremar- 
dtmmjjrd. quer qu'outre les mauuais termes dont il fe fert pour s'expliquer, 
timdu fU ^jjj XtSçàt delà planche ija.il y a manques & défauts aux plan- 
tuQ*Ju~ c ^ cs "4" "ï>&c.& leurs femblables; oùil n'eft demonftré de 
petit Limrtt defcrire en PerfpeÛiue, les lignes d'inclination où ; il met J'ef- 
de VerfptSi- chelle de Perfpeêtiue,refpondant au Geometral , qui peut auoir 
». diucrfcsinclinationsquoy que veuc's d'vn mefme efloi enement 

d'oeil parallèle au tableau, ainfi que ic le vais demonurer. De 
plus,icellcs planches cy ditesn'ont aucune bypothciê ny règles 
de conftruétion,& partant nulles,comme n'ayant aucun fonde- 
ment delesconftruire. Mais commeleditfïeuràla fin d'vnc ref- 
ponce à caufesSc moyens d'oppofition, &c. du 16. Décembre, 
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1^42. remet' d'en donner hdefyuand la damnftwhn de cette grande j-J*£ ' '^' 

proportion nommée la Pajcale verra le tour. > Et .que ledit Fafcalfeut di- %&*'$&, 

rr 3 que les quatre premiers Ltures d'Apollonius font ou bien vn cas,ou prétend de 

bien iine con fomente immédiate de cette grande frofe/îtiotti dont i'en fdire d'~4pot- 

laiffelagloneàlalibcrtéduLeâeur. Imtu.nere- 

Maîs quant à l'égard du fieur Defargues,cét abaiftement d" A- Iwtjtfffi* 

pollonius ne releuc pasyfr leçons de ténèbres > nyfes euenemens aux at~ ££" 'fat" 

teintes , que faitvn cône rencontrant™ plan ^r«/ 3 auqucl a fuffifam- MmStur de 

ment reipondu le iîcur de Beaugrand, & demonitré les erreurs en £ M »grW a 

l'année 16 39. & imprimé en ts'yi. en telle forte que le public de- dtmonfax l (t 

puis ledit temps cil priué defditès leçons de ténèbres» qui eftoieat ""*"> « 

tellement rekuées audtrcdudir^eut s -qu'elles furpaiïbient de •****' î* e .' e 

beaucoup les ceuures d'A pollomus,ainn" qu'on pourra voir dans ?" * f '■* 
11 J 1 j- r 1 -n r j ■ ■ 7 1, *T s /i- maintenant 

n lettre audit «eux de Beaugrand, imprimée 1 année cy deuus. -.„^ ^«j. 

le ne vois pas qu'il faite appeller des ce mires plus reléuées que ta levant. 

Celles d 'Apollonius, ny mefme celles d'Apollonius, pour démon - 

lircrcettcclcfcy deuantdemonftrée 3 ny celle qui luit? il ne fa ut T teyk ptfe 

pas cftre grand Géomètre poutlafçauairouconceuoit.Quantà le plan ç.#- 

celle des veues obliques qui fuit,elte eft vn peu plus difficile; mais **e'r*l,wvd 

iel'ay icy librement demonftréc, puis qu'elle eft de mon- Oppi- ÏT"£ vf 

que/ôcielademonfireainfi. - tfJrZ 

Soit B C,lcplan du tableau, & F E H IL,plan Geometf alj& foit fJrf, t erSi't- 

O, Iepieddel'ceildufpecîateurj&fbitBD Cangle droit» & foit fiant icy la 

tantQN,queK:R&MOS,paralIcleàA D: foitaufl] KO, pa- i*fmA 

ralkleàEF,&foitEFS^ignedroite,commea«fliO FZ.DcdIus réduire au 

foit£H x,relcuauc«perp«adiculairedu£ablcwi. DÔc g*efgalc ptft**** 

Bt C & fok H jJ perpendiculaire à *,comme auffi f « à * Q& \VïfoZ2 

^X&tt^^aleÀBjCommeauffiR^égalcCDï&^^efgaleBFA/^^l 

&foitQ X,rorifon30u hauteur d'ceincommeauflig j^la ligne £«,/, <6rf- 

deterreïquiefticypoféeenlabalèdutableaujfîievouloisencet- ffw» «& 

te démonstration chercher l'endroit perpendiculaire au tableau ?*' HP ^ 

de laligne dedireâiÔ * O R,ayant àla reprefentcr,il faudrait que r f l j, fment 

ie fortmedu tableau,commc au point X,qui fera point vifuel, ou $ PVj £., 

iiie defirc quel œilloit tourne vers A,& quelaJignedcdirectio r xnt r me 

foit O K,alors le point vifuel fera encor hors le tableau,comme en fiaShn eu la 

Qj & la ligne oblique QA du plan Gcometral ,fcra reprefentée thrifialiiuny 

au coftédutableauleloiigde*Q i D'abondant > u'au pian Geo- ^ Mls les au- 

metraliedefîre que l'œil foit tourné versF,&quelalignededi- °" **"»'"" 

«jâionfoitOZ^alorslepoint-vifuellcraenTj&laligneoblique î 1 * 1 * 3 e ~ 

Pi, 
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mnifhim ^ ^" pl*n Geomctral , fer» représentée au tabIeau 3 leIong de 
mu» «^ (w , f , & u d u point O vous tournez l'œil en R> alors au tablca u , le 




MÊttllent pointvifûelfcra en X, mais de quelle façon ooctous tourniez 

bmduqHe roeil,lafigurePerlpeôiuet(p,demeureraeoiiieuneforme,excep- 

l'œilrcgtrtk té quelque difficulté de fraciion,que ie demonftrcray dans mon 

dmQcmtnt, Optiquc.mais pour trouuer le point E duGeometralpoiant OR, 

lalignededireâionouregardde l'œil ,& foir. E I, parallèle à B 

C, faut faire au tableau x $, efgal al F,& mener la ligne n X,puis 

mener la ligne Qjp, qui coupera la ligne « X, comme en «, alors 

le point i duplan Penpeâif } rcprefentera le point E du plan Gco- 

mctral. Etioitmenéela ligne pointée i a, parallèle à0*ï car 

pour trouuer le point t, il ne faut que taire comme O D,àDN, 

foitXx s àAJ v ouXtai»,MaisDA,eftàIF,commcDOàïE, 

fcenleur place QX à » 9 ,ainfi ODàDN, & partant aufliX ià 



!d ty\jO 
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%% Donc tant le point* i que U ligne if «ft bien r ef ref ép té c; 
tfbà il paroift, que fi du pted 4eU union de I*oeiI,c©mme O,foo 
mené vnengnecommeOC^paraUelcàquelque ligne do plan, 
comme E F, ou icelle ligne coupera le tableau, citant efleuée vne 
perpendiculaire,conime a. QS «du point Q^'on mené la ligne 
Perïpeâiue<$,ellereprefcntcraia ligne E F, & partant tous les 
parallèles à E F, feront airfïî menez du point Q,&c. De plus, qui 
voudrait du point O. tourner l'œil vers'K, iedisquelcpoint de 
pcrfpediue t fera touiïours en mefme place au tableau,car D,à 
DN,&ainlîOAàAQ,partantX\iA«rtyIleftcydeuantdit,que 
t f idoit eftre menée au point Q_& partant toufiours,tant lepoint 
t que la ligne t <p demeurera en là place. De plus, filon vouloit 
quel'œiIruit.tournéversZ,lcpointe demeurera toufiours enfà 
pIace,&ainiîdetoutcautrcobliquitédeligne de direction» Car 
OFàFZ,ainfiODàDN,&ainfîXAàArfI.SironfaitFV,pa- 
rallelc à Z F, & que y ç foit efgal à V F,& foit menéela ligne -r y, 
elle coupera la ligne t X , comme en t, car E V, parallelcà Z F, 
-ainfi t y,fera paraÏÏele à ■*• <p, & partant l'angle perfpecîif v y <& 
cfgaler a l'angle pcrfpe&if it tpxouZFD.du Geometxal,&par 
confequent l'angle perfoeiftiif Q^ 6 efgale l'angle Geometral 
E FB'. Donc letriangle GcomctralE VF,égaIcle triangleperf- 
peâifiy^carlcur bafe yip,& VF, font cigales. Etpartantle 
point enechangera de place,caraufliD F,àVI,ainfiOF,àVE, 
ouOD,àDN,&auffi-7rXà>y.Deplus,fi vous voulez trouuer 
lepoint t fans fortir du tableau,il n'eft que/lion que faire,comme 
NOàND, ainfi X * ï Jl K puis où coupera la ligne y *,comme 
en e, alors lepoint t du perfpeâif reprefenterale point E, du plan 
GcometraUfoit que du plan de l'œil 0,vous vouliez tourner l'œil 
en quelque obliquité^u'il vous plaira, ainiî qu'il vient d'eftrede- 
monftré,&lc tout .pourueu que l'œil puhTe aperçeuoir le tableau, 
Ventéd, que l'angle COB,nefottpas phrs grïd que la moitié d'vn 
droir,& quelques vns l'ont limité à là moitié d'vn tiers de deux •t^r»^* 
droits,& partant point dérègle certaine; mais ie demonftreray /"* i y G, 
cette difficulté dans mô Optique.Donc ayant tramé le point t & "«"»'*• >* 
quevc^svouliezdefcrirereichene'pcrïpecïrucylnefautquedc *'* X ^ £ 
quelqueporntenfoiùondutableaujComme*, conduirevne li- ^J^ 5 " 
gne pafïant par t,& finifïânt comme en G,*& maintenant deter- rutfitJrt* 
miner,IaqucUe vous deiîrcz qui foit la ligne de direction , & foir l'tfthtUt de 
FZ quiade pofitiôquatrepartiescfgalesoutellequantitéquc ^tr/ge^ft.. 
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voiufrés^foitdes^ie&deRoy,c5munesraefures vfîtécsêhfr*. 
cejtlontûvousdiuUcz yGcn quatre parues égala, Ôcibit mené 




vers ï, ils defcriromlelong de la ligné t y quatre des pieds de 
refchcUcperfpcâiucqueron peut continuer àl'infiny, par la 
première règle demonîrrcc. Donc fi telles fections de pied fur la 
ligne * -y, font menées iufques aux montans- du tableau* 3. 8c 
■paralclle a % , il fera deferit fur iccux montons l'efchellc 
pcrfpeâiuej pour deferire tel pian,ou£gure que voudrez. 

Il eft à remarquer que de la demonÛraùon cy deuant faitc,ron 
.-en tire les confequences qui fuiucnt, feauoir que defirant que la 
^ignelvZ, ait de l'inclination Tur le plan Perfpe&if, auffi bien que 
fur le plan Gcometral,il faudra pofer la ftation Ac l'oeil en quel- 
que autre cndroit,qu'en Oyd' autant qu'iceluy 0>eft enfilé de F Z 3 
&foit pofe l'autre endroit » comme en T,ou autre tel lieu que de- 
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fcèrèz if exception cy dite,& que la ligne de direction fuft Tp 4- 
laditeligneTF,eftpoiceenlademonnVation,auoir y. pieds, 8c 
d'iceuxpieds F 4.ena;xirfi du point 4. l'on mené 4. Ejparallele 
àB C,iCeluy4.JEjCnIademonftration pafïe en £>donc fienl'of- 
cheUedepenpcâineduubleaufaitefurlediLcfloignement FT> 
l'on mené vne ligne paflant à trois pieds d'efloignementycomme 
Xi/icellelignereprefenterala ligne E 4. du Geometral, & fi au 
lieu de4. F, l'on auoit pris F Z, qui a quatre pieds fut le Geo- 
metral, & que lut ladite dcheUed'efloienemcnt cy deuanr dke, 
Ton euft fait la ligne i A, [a quatre pieds d'efloignement, alors 
icelleligné c A he'r eprèfente la UgncE 4. du Geometral, mais vn 
pied plus au delà» ce qui fait voir qu'il faut prendre les communes 
mefuresduGcometralfur des lignes parallèles i la ligne de di- 
rection, comme E I, ou directes à icelles mefmes , comme F 4. & 
non furxlcs lignes obliques,comrnc F Z,&ainfi des autres. Quiet Snë 

Sil'oncarifiderelesfîguresdes planches 1Ï4. 115.Jxtf.8ta8. m de Tnf- 
où'la ligne oblique *£»! reipect de xy bafe du Geomctral,recoit ftBmè du 
les donnons des pieds , ou commune mefure de femblable grau- f^Mchti 1 14. 
deur,quefurIaUgnex/,neantmoinsicclleu'gne v^, n'çftnypa- &lemi '/*»- 
rallele ny directe à la lign e de direction de l'œil ,- auflt ledit fiéur : "?"££ 
neï'aentendu eftre,ny ne le prétend pas,tefmoin les figures delà. J^ ts . & 

fënche^7.&II8.ouIa Iignediredcàlalignede direction de ^,;u rfié 
il eft reprefentée par la perpendiculaire a 90. & la ligne obli- fin impre- 
que t ^..figure d'embas-de laplanche u8.coupeïcelle<i $o.par- t*."*?? d *~ 
tantf^desfjgUKsPecipaaiucsscydeuant dites, n'cftny directe J".!/'/** 
ny parallèle fia ligne de direction de l'œi J»ce qu'errant confiant, tMt J^ t e 
itenfuiuraparla-demonftration cy<deuant*quetoutes les figu- ^«ûiw-' 
tes deperfpectine dudit Liuretfabriquées fur telle méthode font fmdeC.fr 
abfclumentfaufles.VoiUpasvnebellecholèadrefleeauxTheo- cbeîU. ■■■' 
riciens t & dé plus, des manières opérantes par pied»ou commu- 
ne raefùre d'efchclles d'efloignement mechanique faillible, &■ 
fans precifion requife par les TheoricienSjCOmme eftant incapa- 
hic de la plus grande partie des proportions. *$n"jl~ 

LQuantàIâpfancheii7.iîeur«.d'enhaut ) demonfiTaïit la con- ÎJï£j" 
itruaïorwJVncefchelle d'angles t quin'cft autre chofe propofer *£ wdtrj^ 
' quedcreduitcvndcmycercle,ouvncefpecc de quatre Geomc- „j Untnttl t. 
trique en perlpjcctiu£,ayant fon centre en*,excepté que cequatré furet qmc /« 
Géométrique aura les collez obliques,en forte qu'ils foient dire- tfcbrUn dé- 
jftes au plan de l'œil b, pour faire que au tableau les apararxes '"i"*"'»'. 
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d'iceUx coftez foicne perpendiculaires à la base d'icehjy tableau, 
ce qu'vn chacun peut fçauoir. Ledit fieur fait efpererparleicrit 
dutucilki 2. qu'il donnera quelque autre efthclk d'angle» , pJus 
parfaite que celle cy, ny que cetle du fieur AlleauaejnuitÛefti 
craindre que ce temps n'arriuera pas fi toft-Ei pour Tons dire mô 
knrimctit des efchefles d'angles , ie ne trouuc pas que ce foient 
choTcsneceflaireijd'autant qu'elles ne font pas générales"* qu'il 
faut qu'elles lé iëruent de l'cichclle d' efloigneme rimais l'efchcL 
le d'efloienemem eft geuerale,& n'a que turc d'cfchclle d'angle, 
partant de beaucoup préférable. 
Q#e le tm- ** e plusJ'efcrit & p* anc ' M: "*• * «Jctniere dudft Liuret, de* 
/*> dmtftr- monftre ce que beaucoup d'autres ont enfeigné cy deuanr. , qui 
tuntjtpcu cftdetrouuer les éloignemcnsperfpecn'fs de quelque pian Geo- 
vtth em mctral.par le compas de proportion , qui a cette incommodité f 
fyjfefotu. q U -£ chaque point que defirez rendre en pcrfpeâiuCyil faut ouurâ 
ou fcrmer,& faire nouuelleoperation, ce qui n'arriue au compas 
optique :&arriuant des nombres rompus, il faudra recourir au 
compas commurjjpoorfaire les ruptures en proportion; & outre 
les incommodité/?/ dit«s,ron fera plus de temps à faire l'opéra- 
tion par iceluy compasjque par règle ou efchelle perfpcâiuc j 5c 
de plus,tel compas n'aura lieu que fur petits defleins & fubiets de 
h grandeur d'iceluy compas,Af aux effets ou grandes perfpecîi- 
ues il fera nul,partant fort peu vtile. 
. Il eft a remarquer qu'en l'efcrit de la fueillc n?. ledit fieur par- 

nmiU ' tnt ^ U com P as optiquejdit ainfî 3 Autcvtu ligne ditifée em fartks 
r*p'*red» ***g4lesj& c«»jcqttcmmcBtM*rvMjkMàtimpdrtic»lkrt,iy£i\coïifir- 
rmpds Opti- mc & réitère en feferit du fueillct a .où il Ai\. s UfitlM€jf4»r*itcJhe 
peemfre te ^*efû»rvnerencoHtre^irtictitiert s a:oyxatAc\kc[Mtïc. compas Op- 
fcg'fiMt tique, qui a fur fes branches vne cfchelc d'éloignement lait par 
*"*' quelque nombre particulier d'éloignement pofé,qu'iccIuy côp» 

ncpeutfairenyrédreenperfpccïiue 3 lesobietspropofez,quctou- 
iîoursiveus du mefmeéloignemëtjdontrcfcheliede (es branches 
a efté conftruitej mais parla proportion cy deuant demonftrée,il 
eft facile de vérifier le contraire>& qu'iccluy compas Optique eft 
gênerai pourtouséloignemensdefircz, ce que ie demonirreray 
ainfî par la figurc'precedente.Soit O F,cloigncm€t pofe,dont l'é- 
chelle Optique ou d'éloignemét du côpas a cité confirait e,main- 
tenant foit defiré de réduire en perfpcctiue I a figure EHLM F,& 
vcuc'.d'vn plus proche éloignem€t;que l'échelle du compas côme 

deFf, 
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de FT,il ne faut que prendre les raefures communes on pieds du 

Elan Geometral, le long de la ligne Z F QjU. non pas lelong de b 
gne 4.F T£l fera côftrutte en Pcrfpcttiue ladite figure E H L F, 
côme il fe voit en £.Donc Tvndes éloigncmens,cômela ligne < A, 
nefera pas plus loingjquefifonl'auoït fait par vue efcheltcon» 
ftrurtefujrt'efloignemeiit ddîrcFT. Déplus, fi ileftok requis 
que ladite figure F E H L, ftift veue d'vn éloigneraient plus toing 
qiiel'éloignement F O,doct l'efchclle Optique dudit compas * 
cité conftriute,& foit I eloigneinent defiré plus loing, comme 
F S,il faudra opérer comme cy deuant c& die, feauoir prendre 
toufioursjcsmcfiures despieds au long de h ligne ZFû,& no» 
au long de 1» ligne E F S, & il enfuiura qu'au plan Perpeâ&b lîi 
gne d'éloignement «Afcra toujours en mcfme lieu, & la figure 
fera feulement veue' plus obliquement, &par d'autres lignes de 
dirc$ien,cc que ledit fieurdeuoit excepter, puis A eut eu quel- 
qucraifoo.&nonpasdïie, Pour vxt famtian fartiatUtre^oufout 
xrnt rtncMtrtfâfHculkre^ car il cft pour infinies fituations & ren- 
contres d «loignemenij ce qui fe peut faire enebr par autre ma^- 
niere,rendantletableau oblique a l'oriibn, ainfi que les exeel»- 
kns remarqueront par la première figure- de Perfpectiuecydct 
uant demôlkée: ie demonftrcray plus au long dans mon Optique 
leschangemensd > éloigncmens,parles deux diâferentes maniè- 
res cy ditesicôme auflS.qu'eftant le triangle du Geometral E F V, 
réduit au Pcrfpectif t q> y, qu'en l'endroit ou y e coupera foulon 
corne en * que d'iceluy point *, partiront toutes les lignes qui y 
pourront conftruire lafigurePeripe&iue|;,&qaireprrienteronc 
toutes les lignes du Geometral parallèles a E V, qiùfcœt lignes- 
des plus commodes, pour réduire en Pcr fpectiue la figure FJEiXF. 
Donc ie concluray par la demonfiration cy deflus , qu-'eftant 

?uelquc figure propolé e à réduire en Perfpectiue,& de quelque 
Ioignement,autrcqucréloignement de l'efehelie du compas 
Optique, elle fera par iceluy compas conftruite félon f eloigne- 
ment propofé,& partant icéluy compas Optique fci a- gênerai & 
non particulier; fil'onn'adiouftc les exceptions & fubiecrions 
cyddTus. 
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■QpeUmd- TLfevoitàtafinde l'cfcrit â' vn brouillon de la coupedespier- 
mtrtJuJit J^resdudit fieur imprimé en KS40. Vnem*niere vniuerfitk de trt- 
$#" t mr pr* **imytn tt vit Jlylt fUcc 9 tt*squ*drémsfUts à heures tjgates 4M 
XX*»Jh£ S^eit^Scc. quknitrc les mauuais termes de parler & façons defe- 
Muxtefitnt jc^eufes de s'expliquer ordinaires audit fieur, la manière qu'il 
fUé,n'cft donc n'eftpasvniuerfclle î &n'eÛqu'vnedes manières ordinaires 
*vninerfilU pour les declinants;d' autant qu'aux quadrants Orientaux ou Oc- 
immeitU cidentaux inclinez ou déclinez, lameridicnne Se equinocîialc, 
t T *!*f e - dont il fe fer* pour deferire iceux quadrans,font quelquefois pa- 
rallèles, autrefois elles ne fe couperont que beaucoup laine , Se 
ordinairement hors la muraille, 4ur laquelle on doit deferire 
iceux quadrans,& partant Us demeureront a faire, & encore pis» 
«fiant iceux Septentrionaux; Se les 'quadrans qui feront paral- 
lcles à I'equiuoctial,n'auront point de ligne xquinocliale, ny de 
iix hcuresjfclon ù. manière , âc demeureront fins eftre faits. 
le donne pour regic,que leplan ori zontal cft préférable au plan 
rquinootialïComme le pratique ledit fieur,en gcncralité,fa cuite, 
& brkfuetc > opérant feulement auec la règle Je compas , & le 
plomb : en gencralité,defcriuant tousles quadrans , tant Orien- 
taux qu'Occidentaux, tant déclinez qu'inclinez , enfemble tous 
les parallèles ài'equinoâiahen facilite, d'autant que l'orizonral 
eftplus intelligible aux écrits communs, & notamment auxde- 
clinans & inclines que l'équinoctial, àcxufc de fa plus intclli- 
Çible&facilepofkion: & en brierueté,n*ayant pas tant d'opera- 
f>»e fur h l ** ns ^ fair«,qui eft la méthode queic tiens,& Udernoruoxray au 
fUndel'e- lo°g enl*appendix de ma Stéréotomie. 
çmwAm/ 'Quanti au furplus de la conftruction par ledk fieur -, comme de 
t'eftimpre- tourner l'cfquierre le long du flyleou axe, qui reprefente le 
frmeiutwm- plandel'cquinoâial,que u manière ordinaire crouucaulfi faci- 
jHtriMth- Jcment, &ncantmoins aucuncfois il le nomme la ligne de iïx 
^ItJimT^ neures firoplemeot, ce quieft improprement; d'autant qu'encore 
.4, homes & °, ue 1* ''g GC de "* heures foït fur iceluy plan , toutes les autres li. 
H*il pê»m*it gnes iioraircs y font auflî. Et que s'il vouloir fignifier , qu'il auoit 
*»fsi km deûein de fe feruir fur le plan equinoctial d'icelle ligne de fix 
mmmer ■vue heures,il deuoit donc auec autant de raifon quelquefois nommer 
"S" ' "' iceluyplanJalignemeridiene,dontilfefertenlaconfrructionde 
iès quadrans, ÔCneantmoins le tout improprement, puis qu'ils 
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oat leurs appéllatios & fîgnifï cations particuliercs.De plus ilde- 
uoit au moins énoccr en quelque forte s'il defiroit -fe feruir d'icel- 
leligne dcfîxheurcs. Lafeconde ftation'parfadite cfquierre eft 
ûiperflueïpour le triangle & le cercle deferit de Ton foiumet, puis 
diuifé en 24. patries efgales , euVpurcmem la pratique ordinaire. 
Donc ie conclus que fa pratique pour tracer quadrans, ayant vu 
ityleou axe placé, n'eft pas YniucriëUe, comme il le prôpofe, ny 
des plus faciles &expediciues,&que ledit fîeur a improprement 
nomm£leplan0ulignefurrequinoâial } lignedeuxneures,&ce 
pourdéguuercequefamanicEoauoit de commun auec la mé- 
thode ordinaire. 

LEditfïeur donne vnc manière vniuerfelle de placer vil ftyle, n»/*,.... 
felôraxcdumôde,fansfçauoirreleuationdulieu,ny lade- m ae iudtt 
clinaifon du raur 3 ce dit-il, en quelque endroit /w/î/£&,II eitàremar- finir pet* 
qucr,qu'ourre que la règle cftfauflc, comme ie le feray voir en th^ft* 
£ùte,cette manière a de grandes incommoditez , comme qu'il F. yt Vf'™ 
&utauoirdesr«gletsdeferàviuearefte,&qu'Uiaudralescouper tmmm4 u - 
de longueur conuenable à chaque occurrence de quadrant, ou 
xn enfoncer quelques vns d'iceux beaucoup auant dans le mur, 
oùl'ondefireconuruirelequadrant.Deplus,qu'il faut faire des 
trous dans le quadrantjqiû feront quelquefois bien longs, félon 
l'obliquité des rcglets de ferdreûez auSoleiL,& capables de ga- 
ûer,toute lafurface du quadrant. Il eft auffi difficile de feller & 
arrefter auec plaftreiceux rcglets de fer, regaxdans directement 
le Soleil, d'autant qu'il faut du temps aies fcllcr / & neantmoins le 
Soleil ne donne peint de temps.mais chemine toujours. 
:Pour le fondement de cette maniere,iln'eft autre chofe,qucfu- " . 
pofant que quelque point marqué à vn ftyle , où le .bout de quel- **£ *»«*. 
que verge foit la fummité r eccuant,& par ou -paiTent tous les rais j M audit 
blaires,&dans vn efpacede temps que l'on concède la courte fitur de ?U~ 
du Soleil eftre circulaire, fera la fummité du cône deferit par S" h fiyle 
iceuxraisfc4aires,exceptéqu'enrequinoxeil n*a point decone, »'*Jjp***«i- 
rnais vn plan droit,& iceluy bout ou point fera pour lors en l'axe. w *? "7 
Morolic en fa defeription-des lignes horaires, demonftre-quele \ kt f ( ^ ,J/_ 
Soleil eftant hors de l'equinoûial^ait par le moyen d*vn bout de [ e dtMvtlk, 
vergesjou point marque au ftyle ou axe,des rais formant vn cône, 
Jimblableau conc du Soleil, qui a pour bafe quelque cercle pi- 

Rij 
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rallclcàrcquateur,&lafuminiti; d'iceluy cône eft le bout de la 
verge ou point au ftyle, & l'axe d'iceluy cône eft l'axe du monde} 
& Morolic pofant l'axe du mode cftre cognu, enfemblc vu point 
fur le ftyle,reprcfentat la fiunmité d'iceluy axe,puis par vnfirnple 
rais de Soleil, il deferic le cône ou la fecrion, qu'iceux rarsfolai- 
respeuuentfairetoutle iour fur quelque plan, & la manière du- 
dît ficur n'eft qùelacontre-regle de eccy. Sçauoir, qu'eftans plu- 
fieurs rais de Soleil, ou portion de cône obferués ou donnez, en-' 
femble lebout de quelques verges reprefentans la fummité d'ice- 
luy conc,il eft facile de trouuer tout le cône, & par conséquent 
fonaxe,quireprefentera l'axe du monde. Donc cette manière 
duditfteur n'eu pas nouucIle 3 n'eftant que l'antithefe de celle de 
Morolic. 
Qat Umd- De plus,cette manière appliquée aplaccr vn ftyle eft fanflè, 
vitre du&t d'autant qu'elle ne place pas iceluy ftyle félon l'axe du monde; la- 
^fal a ca ^ c *ftq u * nousIlc ' ommcs P a$ ' 0lls * es P o ï es î nyaucentrede 
'flufli'cttim ^ a tcxrcsou ceccercgle auroitlicu feulement i mais nous fommes 
a fJt JL f ur * a Superficie qui eft beaucoup efioignec du centre j où il eft 
TdmUtntl'd queftion de placer le ftyle» & pour monftrer qu'il y a erreur 
*ppliq»(e ^ grande,c'cftqueie grand coneiait par les rais folaires, n'eftpas- 
ïpbfrr ftyle, uoceIe,mais fcalcne,3c neantmoins il a toujours pour baze quel- 
ndufnime qu CCCrc leinfenfibleen defaut,& parallèle à l'equateur ,& fanant 
rvfliét'ù!îr vnc ^ c ^ loa cn îccluy conc,ou fon femblablcquile rende ifoccle, 
Upolef iceUe fecrion fera elliptique, & toutesfois ledit fleur l'a creuS- 
circulaire}&s'enfèrtapIaferlonftylecômed*vn cercle, fans en 
faire aucun aduertiflfcmentj la différence qu'ilya d'vne cllipfeà 
vn cercle apporte plus d'erreur à poferfon ftyle que l'erreur in- 
fcr.fible delepofer/clonlepolc du monde,qui eft là manière vfi* 
teej ce qui a fait que Morolic ne s'eft pas voulu fcruir de fa manie- 
repour poferfon ftylc/mais fuiure la manière vfitée cy dite, 

Sileditfîeurdit, que Morolic a donc failly en la defeription 
des lignes du Zodiaque, d'autant qu'il pofelcs cônes des rais lô- 
lairei eftre ifoeele ; le diray en faueur de Morolic , que telle def- 
eription de lignes faits en vn quadran,ne font pas tant, & à beau- 
coup prez importansjqu'vne faufle éleuat ion. De plus,cette ma- 
nière dudit fieur depofar ftyle en plufieurs portions de quadran, 
n'etfpointen tout certaine, & notamment aux faifôns appro- 
chais les equiaoxes>& il y aura plus de certitude depofer iccux 

ftyles 
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'ftylespaila cognoiffance de l'eleuation polaire, que par cette 
manière. 

le demonftreray dans! Appendix de ma Stéréotomie vne ma- 
niereplusprécifccertaine, facile & commode, que celle dudit 
lîcur, pour pofer ftyle ou axe/ans aucuns inltrumens ordinaires, 
ny mois, ny cfl euation du lieu, mais léplomb , la regle,&le com- 
pas,& deux plans,dont l'vn Orizontat&par trois ou quatre ope- 
rations de Soleil en vn iour, ce qui confirme de combien le plan 
Orizontal cft préférable a tout autre plan en la conftruction des 
quadrans ; & tels moyens n'ont efté vfitez iufques àprefènt,pou r 
trouuer efleuation polaire, quifont néanmoins les plus précis,* 
caufe des fractions de l'air. 

le n'ay point fait de demonflration du cy dcflùs,ny mefmc 
en quelques autres pareils endroits de ce Liure. I'ay prétendu 
parler aux cognoiflans(qui auront plus d'efgard à la iubfiance du 
propo(è& conclu , qu'aux punâucUes&eftenduesobferuations 
du dcrnonftrc ) & non aux Amples qui auroient befoin d'initru- 
ôion entière fur chacune proposition & conclufion , comme nîe- 
ftsu3tlc(\ù>icLdcçcLMCtdcr£xariu*detOciWfs dvJîatrDtfir- 
g*t Ijmmu, par I.Curabcllc. i«4j. 

F I N. 
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Tlg.ii.1g. ij.Bineandejli.aiaMiirludeuint de.p ic.lg if.PAE.li.PAF.p.iS.lg.i.letlx- 
Bcaui,li.les(àrjrtrc!lcsoif*uffc^aî<;ne,p 'l.lg.ïi.fait & parfait, 1 1. faite Scpaifane p; 
»i.l g i4pjalif*»P*»aM*i *«P if.lg )».A#a>Ji. A*.p.i|.!g.ti. HlQJi.HI.p. 
*4.1g.i.XK,H.a»R p.i^.U) ApefgalàfcBli.iBefgÉUApp.M.lg.4 fêtez 14 li fêtez 
fc».p-M lg» &tcx)i*f.tip.lk 41 i».(i feres^i.is.elgalàjj.1.*. p.tj.lg.io. 41 .tf.li.4s 
».p.»j.Ig.*t. i *7- 1* A*7- p. *J-,Ig' ». dedamy ligne, ïi.anee detuJignei.p Ji.Ig J7.P 
}( j.li.Pjé.Ql.pMf.lg.M-i'.l'.li.J.Qj*- P.p.|i.'g-(*.I, i t'U».p.»«.lg.a-<>e™mpe, !i. 
•blique p jf.lg- 'S eon front tray.li.confronrtt-ti p.4î,]g j). pour li. par .p.4j.lg.j,io.».li. 
■O.I.p 4*'g ■it'del.Ii cltl io. p. 45.1g 11 .IctIIttpreparations Coq t ( Ii.ieelle préparation rft. 
P-ïi.Ig- * ■&}'■!' &t*.p.((lg.ai.**li.+i p.f7 Jg.1t.10t1.Ji.104. p. Jl Ig.H-" 1 ' l'effea. li. 
cnel'cffeâ p. Sol g. i.r»»». Ji. r Ow.p 4*0 Ig c.efcrircli. deferire.p.*».lg, 10. Icananca 
lTl-suanceptilg-ji. le ie.H.iertlon le biaisde,p.<4,Ig.Miaplacche (t li.la fusille, p. 71. 
|g. 7. parallèle, li. perpendiculaire. 
Aux additwni, pag.il.ic dis cÛUXC>UCic dit ûutertUe.p.i j.alonL JiCalon h S. p H.x.y. 
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